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‘afflux des publications obscènes 
des Etats-Unis constitue un danger 


OTTAWA — 1 J, C. Da- 
béral du Manitoba, à dépo- 
sé au Sénat le rapport du comte 
d'enquéte le publications 
obecenes fc t ne depuis 
de sessions. LÆ comite recom- 
mande d'augmente e personnel 
de la censure douaniere pour ré 
pondre au sérieux danger que 
constitue pour la moralité ina 
dienne l'afflu de publicatior 
( es des Etats-Ur 
Il exr e le vo jue eux 
jui mf ‘ nportent distri- 
buent gettent € ents es 
publications ot et 11hor 
nêts ntüror à p ance de 
)pir publique et compren- 
dront qu'ils font une besogne sa- 


Pie XII note des signes 


ment du Canada...” 
Le comité souhaite, “vu que la 
solution du problème n'est pas 


du tout complète, être nommé de 
nouveau à la prochaine session 
pour examiner la situation afin 
de prendre des 
ve 

Nombreux projets entendus 
Jusqu'à dernièrement, le comi- 
était présidé par l'hon. J .J. 
Hayes Doone, du Nouveau-Bruns- 
ÿ maintenant, Il a en- 
tendu associations et particuliers 


mort 


proposer toutes sortes de mesu- 
re depuis la surveillance plus 
rigoureuse des familles jusqu'à 


la création d'un bureau de censu- 
re autonome, 


de détente dans le monde 


| prêt 


VATICAN Dar in discours 
qu'il a prononcé en recevant de 
nombreuses ouvrières travaillant 
dans une manufacture de tabac, 
le pape a fait allusion aux signes 
d'une détente internationale qui! 
semblent se manifester en ce mo- 
ment 

Aprés avoir engagé ses audi 
trices à intensifier leur apostolat 
sarmi leurs camarades, le St- 
Père a poursuivi en disant 


Soyez réconfortées dans votre 
tâche par l'espoir d'une éclaircie 
prometteuse dans le ciel nuageux 


Nouvel appel du pape 

aux travailleurs et 

aux propriétaires 
VATICAN Mgr G. B., Mon- 

tini, pro-secrétaire d'Etat, a a- 

dressé au nom du pape une lettre 


au president de la Semaine So- 
ciale espagnole, qui s'est tenue 


à Cordoue, sur le thème: ‘Le pro-| 


blème social en Andalousie”, 
Le prélat rappelle dans sa let- 
tre les directives données par le 
Souverain Pontife pour la solu- 
tion des grands problèmes de la 
terre. Au nom du pape, il fait 
appel aux propriétaires, ainsi 


qu'aux travailleurs, pour qu'un) 


chrétien, impre- 


sincère esprit 1 
et de charité, rè- 


gné de justice 


| 


de ce monde. D'autres tempêtes 
pourront se déchaîner sans dou- 
te, mais qui n'entrevoit pas déjà, 
çà et là, à travers les nuages, le 
soleil d'une nouvelle journée 
plus lumineuse et plus sereine, 


éclatants? Serait-ce peut-être en 
vain que résonnerait la plainte 


de milliers d'âmes qui invoquent , 
un chargement de route et qui! 


tournent leurs regards vers l'E- 


, immorale et perverse, au détri-! 


mesures définiti- | 


| au Canada, ou leur 
| primeries canadiennes, 


D'après le comité, ‘dix pour 
cent seulement des publications 


obscènes prennent leur origine au 


Canada”, Le reste provient direc- | 


tement ou indirectement des E- 
tats-Unis. 1! est importé directe- 
ment au wagon où au camion, ou 
les matrices des ouvrages discutés 
sont importées au Canada pour 
la réimpression et la vente. La 
distribution est très efficace et 
économique. De nombreux édi- 
teurs ayant des representants au 
Canada ont des relations avec 54 
agences de distribution jouissant 
de droits de vente régionaux. 
“Le fonctionnement est 
ficace que quelques jours 
ment après l'arrivée des 
sortie des im- 
ils sont en 


ef- 
seule- 


si 


vente à tous les kiosques du 
pays.” 

D'aprés le comité ne faible 
proportion seulement des obscé- 
nités circule par la poste. “La 


question de 


| presque entièrement en définiti- 
ve du département des douanes 
et de l'accise. 2,500 titres par 
an de brochures arrivent actuel- 
lement”. 

Une augmentation énorme de 


à briller avec ses rayons! 


glise du Christ considérée comme | 


le plus vaillant et le seul timo- 
nier?" 

Le pape a termine en disant à 
ses auditrices qu'elles devront se 
devouer pour faire comprendre 
à leurs camarades qu'une plus 
grande joie et une plus grande 
tranquillité  inonderont « leurs 
âmes si elles savent se soumettre 


| de nouveau au ‘‘doux pouvoir de 


Jésus-Christ’. 


| Décès de Mgr Patrick 


Byrne confirmé à Rome 


VATICAN -- La nouvelle de 
la mort en captivité de Mgr P. 
Byrne, délégué apostolique en 


la quantité surviendra bientôt si 
l'on n'intervient... La douane 


| 


livres | 


l'importation dépend | 


pouvait exercer la censure quand | 


le nombre de titres importés ne 
dépassait pas 200 par an. Mais 
avec un afflux d'environ 3,000 
titres de livres, revues et pério- | 


diques par année, avec une 
mentation très forte à prévoir, les 
moyens actuels de la douane sem- 
blent insuffisants pour faire la 
police 
La législation 

Le comité note que la loi obli- 
ge à exclure les publications de 
“caractère séditieux, immoral, 
malhonnête”’. 11 ajoute que le per- 
sonnel chargé d'appliquer cette 
disposition est “insuffisant”, Il 


Li] 
aug | Gratien Gélinas, de Montréal, le 


| rappelle les dispositions du code | 


pénal pour la répression de l'ob- 


| scénité. Selon lui, le ministère de 
la Justice ne signale aucune pour- | 


a 
£ 


suite rejetée à cause de l'impré- 


| cision de la loi. 


Corée, prisonnier des communis- | 


tes depuis le début de la guerre 
en Corée, vient d'être confirmée, 
apprend l'agence missionnaire 
Fides. Le prélat a succombé le 
vingt-cinq novembre 1950, à la 


campagne des Créditistes 


Les créditistes ont ouvert leur 


campagne en vue de l'élection 
du 8 juin prochain en lançant 
contre le gouvernement actuel 
l'accusation violente de ‘tenir 


les Manitobains € servitude’’, | 
en ‘“empilant 1 dettes”. Telle | 
semble devoir être la premiére 
arme à l'usage du parti afin de 


monter au 
fut faite par M. Orvis Kennedy 
d'Edmonton, organisateur natio- 
nal du parti Crédit Social, lors 
d'un ralliement à la salle Trinity, 
samedi soir dernier, 


Affirmations de M. Kennedy 


pouvoir. 


ce seront de $55,000,000, de dire 
M. Kennedy, mais le gouverne- 
ment depensera $78,000,000. 11 


L'assertion | 


ce devra payer le double de ce 


En quoi consiste l'obscénité? 


Le comité remonte à un arrêt | 


britannique de 1868 posant com- 
me critère de l'obscénité “si la 


|tendance de l'imprimé incriminé 
| d'obscénité est de dépraver et de | 
|corrompre ceux. dont l'esprit est ! 


ouvert aux influences immorales 
et dans les mains desquels la pu- 
blication peut tomber’’. 

Le comité se plaint que certains 
prétendent que la loi soit inap- 
plicable, Il poursuit: “En certains 


| cas, il est difficile de résister au | 


montant avant de se défaire de | 
cette dette, Il ajoute qu'en At! 


berta l'administration 
a reduit la dette provinciale de 
51 p. 100 des revenus annuels 
qu'elle était en 1935 à 14 p. 100 
en 1943. 
Ce que fera le C. S. 
De plus, M. Kennedy déclare 


| que le parti Crédit Social enlé- 


luCe 
Les revenus de votre provin-| 


fait beaucoup de bruit au sujet | 
de l'octroi de $9,000,000 aux mur-| 


nicipalités, mais il devra 
prunter $23,000,000 pour ren- 
contrer ses dépenses." Et M. Ken- 
nedy ajoute qu'au taux r''intéréèt 
actuellement en cours, la provin- 


em- | 


vera aux banques le pouvoir de 
manipuler les argents. Ce pou- 
voir des banques, 
est responsable de la dépression, 
de l'inflation 
que nous voulons, dit-il, 
c'est un plus haut niveau de vie 
base sur les richesses naturelles 
du Canada, sans donner dans les 
dettes pour l'obtenir.” 

Le parti créditiste tiendra sa 
convention de 
candidats pour les 
tions de Winnipeg, demain soir, 


et de la guerre. | 


nomination de| 
circons.=ip- | 


à la salle Trinity. Le parti n'est | 


pas entre en lice Manitoba 


depuis 1941, 


au 


créditiste ! 


affirme<-il, ! 


ntiment qu'ils 


présentent 
pas appliquer la loi. Le ministè- 
re de ja Justice précise que si de 
nouveaux essais prouvent que la 


Ê ce | 
prétexte parce qu'iis ne veulent | 


loi est inapplicable, le gouverne- | 


ment du Canada consultera vo- 
lontiers de nouveau les gouver- 
nements provinciaux et 


la législation”, 
La liberté de presse 

Le comité déclare enfin: ‘Qu'on 
nous permette d'assurer à la*pres- 
se canadienne que personne n'es- 
saie de se prévaloir de l'article 
207 du code pénal pour limiter la 
liberté d'expression et 
dont elle jouit actuellement... 

‘“.., Dans la lutte mondiale en- 
tre les forces de l'obscurité et du 
mal d'une part, les forces du bien 
d'autre part, les pays démocrati- 
ques et libres ont besoin de tou- 
te la solidité de leur moralité pour 
combattre le mal. Tout ce qui 
sape la moralité de la jeunesse et 
même de l'âge mür constitue un 
acte direct contre le Canada.” 


Sacre de S. Exc. Mgr J. Boekenfoehr, 0.M.I., 


au Cha 


de S. Exc 


ROME —— Le sacre 
M ] Boekenfoehr O.M.I. 
nou ve que de Kimberley, en 
Afriq iu Sud, a eu lieu le di- 
manche dans la chapelle 
de lar: ‘érale des Oblat 
de Marie Immaculée. Il fut pré- 
sidée par S. E cardinal Pietro 
Fumasoni-Biondi, préfet de la Sa- 
t Congrégation de la Propa- 
t M o-con- 
assi ie Ccar- 


s évêques 
SS. Jean- 
caire apostoli- 
Canada, et 
vêque d'Aos- 


NN 


norsé 


€ 


toutes les 
rrégation des 
a cérémonie 
ouvert 
Aure- 
ire ie 
apitre qui rêu- 
peres venant des 36 pro- 
es el vicarials Qu sont repar- 
es 6,400 membres de cette fa- 
religieuse 
Jusqu'à son élévation 
at, en mars dernier, S. Exec. 
Boekenfoehr était assistant 
du supérieur général des Oblats, 
e T. R. P, Léo Deschâtelets Né 


nNiants de 


s’est 
Via 


genéral] 


85 


â 1epis- 
cos 
ut 


On trouvere dans cette edition 
les rubriques suivantes: 


Lettre de Parts Pi 
L'Actualte sportive Paz 
Billet de l'Eltettre P3 
Uhronique internationale PJ 
Chromique parlernentaire P3 
Courrier de Louise P.1) 
Problème de Hriige P15 
Chronique medicale P15 
La Vie de l'Esprit Pis 


ES 


à West Point, dans le Nebraska, 
le 23 janvier 1903, il émigra la 
même année au Canada avec sa 


famille qui s'établit à St-Albert, 
en Alberta. C'est au juniorat d’'Ed- 


monton qu'il fit ses études secon- | 


daires, d'où il se rendit, en 1921, 
au noviciat des oblats à Ville La- 
Salle. Ordonné prêtre à Lebret, 
en Saskatchewan, de 10 juillet 


1927, il fut nommé professeur à 
Winnipeg l'année suivante, En 
1939, le R. P. Boekenfoehr était 


tre général des Oblats à Rome 


te de Régina dont il faisait alors 
partie. Le chapitre général de 
1947 le désigna ensuite 
assistant général. 

Le diocèse de Kimberiey 
dirigera Mgr Boekenfoehr comp- 
en 195 443,531 habitants, 
21,163 seulement sont ca- 


| tait, 
| dont 


d'opinion | 


revisera 


comme | 


que | 


tholiques. Le travail apostolique | 


y est assuré par 28 prêtres, dont 
25 Oblats, 31 frères et 103 reli- 
gieuses, C’est là le septième dio- 
cèse que le Saint-Siège confie aux 
Oblats en Afrique du Sud 


| été inscrit en tête du palmarès | 


Le colonel-suppléant Paul Du 


| 
| 
| 


| 
| 


| 


ÿ'È 


gal, de la ville de Q 


uébec, pre-| 


mier prisonnier de guerre canadien à être remis en liberte par les 
| communistes chinois, se repose dans un hôpital du Commonwealth 


britannique à Kure, au Japon, avant de revenir dans son pays natal.| 
Mlle Louise Guérin, employée de la Croix-Rouge, de la ville de| 
Québec également, et le jeune Dugal, à droite, traduisent des nl 


| 


sages d'un journal canadien-français pour Fus. George Hodkinson, 
de l’armée britannique. Ce dernier se vit décerner la médaille pour | 


conduite distinguée peu après avoir été relâché par les Rouges. | 


Le film canadien ‘‘Tit-Cog” 


choisi le Film 

MONTREAL -— Le film ‘Tit| 
Coq’, adaptation cinématogra- | 
phique du succès théâtral de M.; 
Gratien Gélinas, a mérité lez 
plus hauts honneurs de l'année 
cinématographique canadienne. 

“Tit-Coq”’ est reconnu comme 
le ‘‘Film de l’année”, 

Réalisé par les Productions 


poignant récit du petit soldat ca- 
nadien-français sans familie et 
sans foyer, cherchant sur terre 
sa part de bonheur et de joie, a 


du film canadien dans la section 


Une imposante 
procession mariale 
aura lieu à Winnipeg 


WINNIPEG —— Environ 5 
mille jeunes gens et 5 chars | 
allégoriques prendront part, || 
le dimanche 10 mai, à une 
grande procession qui circu- 
lera au centre de la ville et 
fera monter vers le ciel et vers 


Notre-Dame des prières ar- 
dentes pour la paix. 


Parcours de la procession» 


Comme nous l'avons signa- 
le la semaine dernière, tous 
ceux qui participeront à la 
procession se reuniront au 
coin des rues Hargrave et St. 
Mary's, à 1 h. 30 p.m., pour 
se mettre en marche à 2 h. Le || 
défile procédera de la façon 
suivante: au sud sur la rue 
Hargrave jusqu'a l'avenue 
Broadway, à l'est sur l'avenue || 
Broadway jusqu'à la rue 
Main, au nord sur la rue Main 
jusqu'a l'avenue Portage, à 
l'ouest sur l'avenue Portage 
jusqu'à la rue Colony, sur la 
rue Colony jusqu'au collège 
St-Paul, La bénédiction du 
S. Sacrement se a donnée sur 
le terrain du collège. 


l 


| 


Chars allegoriques 


Les 5 chars allégoriques || 
prepares pour l'occasion fe- 
ront revivre, dans une serie 
de tableaux, les points essen- 
tiels du message de Notre-Da- 
me de Fatima lorsqu'elle ap- 
parut à 3 enfants, au Portugal, 
en 1917. Elle avertit le monde 
que seules la prière et la pe- 
nitence pouvaient détourner 
la colère de Dieu, offensée par 
les crimes innombrables de 
l'humanite qui veut se passer 
de Lui, 

Tous les jeunes gens sont 
invites et encourages à assis- |! 
ter à la messe et à recevoir la || 
communion dans leurs parois- 
ses respectives, le matin, et à || 
offrir leurs prières pour de- 
mander une peix durable. 


La fète des Meres 


Cette démonstration de foi || 
et de prières coïncide aussi 
avec la fête des Mères, occa- 
sion excellente pour rendre 
un hommage spécial à la Mère 
de tous les hommes, et pour 
lui demander  d'interceder || 
pour nous. L'an dernier, en- || 
viron 5,000 jeunes gens pri- 
rent part à la procession et 
l'on s'attend, cette annee, à ce 
qu'il y en ait encore davan- 
tage. 


Parini les activités du Ve congrès national de l'Association canadienne des Educateurs de 


Ses à 


oo 


Langue française (ACELF), qui se tiendra à St-Boniface au debut d'août, une exposition pédagogi- 
que et de vie française constituera le complement visuel des conferences et des causeries et permet- 


tra de recueillir de ces journées un fructueux souvenir. V 
de gauche à droite: Rev. Sr Paul-de-la-Croix, M.O., Mlle Agathe Trudeau, secrétaire, | dir. Dix-huit Caisses sociétaires 


de l'exposition, 


oici les membres de l'exécutif du comité 


| sé l'âge minimum de ses recrues 


| En temps de guerre, les recrues 
{n'iront pas au 


| blée de fondation et donna son) 
| rapport. 
| présence de M. le chanoine Ma-| 


d l CAL LA 
e l'annee 


des oeuvres de long metrage et, 
de ce fait, mérite le titre de! 
“Film de l'année”, Les juges 
n’attribuent ce prix que si une 
oeuvre affiche des qualités d'ex- 
cellence exceptionnelles. | 

Le jury en attribuant son! 
Grand Prix au film ‘‘Tit-Coq’’ a! 
notamment loué la remarquable | 
étude des caractères de même 
que la qualité du scénario. “Tit- 
Coq’ se révèle donc la plus bril- 
lante réalisation de la produc- 
tion canadienne 1952. | 


| 
M. Gratien Gélinas a reçu le 
prix — un certificat d'honneur | 
portant le texte complet de l’ap-| 
préciation du jury — des mains! 
de la vedette de l'écran améri- 
cain, Mme Dorothy Lamour, au 
cours d'une présentation offi- 
cielle qui s'est déroulée sur le 
plateau du cinéma Avenue. 


. Des premiers prix ont aussi} 
été attribués dans quatre autres 


| catégories: L'Office National du 


Film en remporte trois et Craw-| 
ley Films, d'Ottawa, mérite le! 
quatrième, En outre, vingt-trois 
prix spéciaux et mentions hono- 
rables ont été attribuées. 

Mme Dorothy Lamour a pré- 
senté Jes Ge mere et les bons 
voeux de l'industrie cinémato- 
graphique américaine au monde 
cinématographique canadien. 

“Tit-Coq”’, écrit, réalisé et mis 
en scène par M. Gratin Gélinas, 
secondé par M, René Delacroix, 
est le premier film de langue 
française à remporter les plus 
hauts honneurs depuis la créa- 
tion, il y a cinq ans, du palmarès 
annuel du cinéma canadien. 


! 


La Marine acceptera 
des recrues de 16 ans 
OTTAWA — La Marine a abais- 


de la réserve de 17 à 16 ans. Les 
recrues âgées de 16 ans feront 
des exercices un soir par semai- 
ne, mais ne suivront pas le cours 
d'entrainement de deux semaines 
durant l'été avant l’âge de 17 ans. 


combat avant 17 


ans. 


LE 


t 


HONG-KONG — Un évêque ca-| 


nadien écrivit, il y a quelques an- 
nées, dans une lettre à un autre 
missionnaire de Chine: 

“ND. a mangé la poussière 
Purdue l'emporte après cinq ans." 

A cause de cela, S. Exc 
O'Gara, d'Ottawa, 
maine à étre interroge jour et 
nuit dans une ‘maison de réfor- 


| mé” de la Chine communiste 
malade vient! William 


Libéré, l'évêque 
de raconter dans un hôpital com- 
mnt ce message laconique a ren- 
du ses gardes furieux. 

L'évêque, appartenant à l'ordre 
des Pères Passionistes, a été ar- 
rêté dans 


la vérité. Allons 
ce bandit, 


dire 
qui 


mieux de 


maintenant, est 


IN D" 


Mgr | 
passa une se-| 


Nombreuses ‘confessions 

Pendant une semaine, l'inter 
rogatoire se poursuivit. Les com- 
munistes ne furent jamais con-| 
vaincus » 

Mgr O'Gara fut expulsé de la 


| Chine rouge avec les Pères Paul 


| Ubinger, 59 ans, de Pittsburgh, et 
Westhoven, 57 ans, de 

| Liberty Center, Ohio 
Tous trois racontèrent qu'ils 


son diocèse de Yuan, 


Ling, au centre de la province de 


Hunan, en juin 1951. Les commu- 
nistes lui montrèrent alors la let- 
tre 

“Qui est ce bandit N.D.? 

“Qui est cet homme, Purdue? 


“N'essayez pas de cacher quel- | 


que chose 

Mgr O'Gara, souffrant d'une 
infection de la vésicule et se res- 
sentant de plusieurs mois d’'em- 
prisonnement, protesta  faible- 
ment. N.D. était simplement une 
université appelée 
qui avait été battue dans un jeu 
appelé football par une autre uni- 
versité appelée Purdue. 


“C'est faux, avaient répondu 


avaient été gardés prisonniers de- 
puis juin 1951, qu'ils avaient été 
contraints à écrire de nombreu- | 
ses “confessions” et chacun d'eux 
perdit 30 livres ou plus 

Le Père Westhoven a avoué que 
sa cellule solitaire était infec 
tée de poux qu'il en devint pres- | 
que fou | 
Le Père Ubinger a dit qu'il a-| 
vait été forcé à ecrire un total de | 
238 pages à simple interligne sur 
différents sujets communistes et 


si 


| pour des ‘‘aveux”. | 


Notre-Dame | 


1 


|maines après son procès, il perdit 


les gardes, Tout ce que vous dites | 


n'est que mensonges. Vous faites! prison intermédiaire, genre de 


Lettre de Paris 


La France a voté pour 
le retour de M. Pinay 


Por Maurice HERR 
“(Spécial à ‘La Liberté et le Patriote") | 


Les élections qui se sont dé- 
roulées le 26 avril à travers 
toute la France auront une 
importance considérable sur 
l’évolution de la politique in- 
térieure française au cours 
des prochains mois. 

Sans doute, ne s'agissait-il 
que de désigner les conseillers 
municipaux chargés de gérer 
les affaires des villes et des 
communes de France. Sans 
doute insistait-on, avant le 
scrutin, sur l'aspect non-poli- 
tique de ces élections admi- 
nistratives. Sans doute, le frac: 
tionnement de la batgils élec- 
torale en une multitude de 
combats partisans ou singu- 
liers ne permet pas de ro pu 
ger facilement les goûts et les 
désirs du corps électoral pris 
dans son ensemble. Il n’en res- 
te pas moins que le Français 
pense et agit ‘politique’ dès 
qu'il aperçoit une urne, et 
qu'il lui est par ailleurs diffi- 
cile de se degager du climat 
créé par la propagande idéo- 
logique des partis rivaux. Aus- 
si bien, le scrutin du 28 avril 
comporte-t-il un certain nom- 
bre d'indications politiques 
qui, n'en doutons pas, seront 
largement exploitées à l'As- 
semblée nationale lors de la 
reprise des travaux parlemen- 
taires. 


La politique interieure fran- 


çaise, et plus exactement la 
politique financière, arrive 
précisement à un tournant, 


Dès la rentrée du Parlement, 


La 


ST-BONIFACE — La deu- 
xième assemblée générale de 
la Caisse Centrale de St-Boni- 
face se tint le mercredi 29 a-| 
vril dernier. 

Après l'ouverture officielle | 
par le président, M. Siméon 
Marion, et la lecture de l'avis 
de convocation par la secré- 
taire, Mme M. de Ambrosis, 
le président adressa quelques 
mots de bienvenue aux congres- 
sistes, lut les minutes de l’assem- 


Rappelant d'abord la 


loin, de la Caisse populaire de] 


| Sherbrooke, lors de l'assemblée 


de fondation, et les nombreux | 
conseils donnés par lui et pour 
lesquels il tenait à le remercier, | 
M. Marion donna lecture des 
noms des membres du comité 
exécutif et félicita le comité de 
crédit pour son beau travail.| 
Dans un résumé des activités de | 
la Caisse Centrale depuis sa fon- 
dation, M. Marion mentionna la 
mise sur pied d’un système ban- 
Caire très économique et parla 
des relations entre la Caisse et 
l'Assurance Co-op Life, fournis- 
sant à ce sujet les chitfres sui-| 
vants: pour l'assurance des prêts, 
nos Caisses ont versé la somme 
de $1,082.25; réclamations sou- | 
mises à La Cooperative Insuran-| 
ce Co., $1,000.00; pour l'assuran- 
ce des parts et épargnes, nos| 
Caisses ont versé 8670.07; récla- 
mations payées par La Coopera-| 
tive Life Insurance Co., $665.20; | 
pour les parts et épargnes, la 
compagnie a donc dé;à payé 99.3 
p. 100 de ce qu'elle à reçu des 
Caisses. 

Quant au nombre de sociétai- 
res, M. le president fit remar- 
quer qu'il n'avait cesse de gran- 


R. P, Guillaume Belcourt, S.J. president, M. Jean Bérubé, Rev. Sr Paul-de-la-Croix, de l'Institut | étaient affiliées au début: en en 


Collégial St-Joseph. 


{Photo Gene Gauthier) | 


compte maintenant 30 et 3 fé- 


l'exécutif, 2. 


M. le président se fait ensuite | 


| l'interprête de tous pour expri-| 


Mgr O'Gara a été soumis à de | 
constants interrogatoires et les! 
communistes le contraignirent à 
avouer des crimes qu'il n'avait 
jamais commis, a déclaré un por- 
te-parole, à Hong-kong. Trois se- 


conscience. 


Il fut alors transporté à une 


les députés seront saisis d'un 
certain nombre de mesures fi- 
nancieres destinées à corriger 
les ‘‘erreurs” du budget vote 
voici quelques semaines seu- 
lement. Pour combler un défi- 
cit soudainement ouvert dans 
des comptes qui paraissaient 
en ordre, il faudra soit réviser 
les dépenses de l'Etat, soit ac- 
croitre ses ressources par un 
nouveau tour de vis fiscal, Or, 
la composition de l’Assemblée 
nationale, et la conception 
qu'elle a de son rôle et de sa 
mission interdisent de penser 
que le chef du gouvernement, 
M. Rene Mayer, obtiendra des 
députés ce qu'ils ont obstiné- 
ment refusé à ses prédéces- 
seurs, c'est-à-dire des écono- 
mies ou des impôts nouveaux. 

Dans ces conditions, aucun 
plan de redressement financier 
ne peut être appliqué, puis- 
que aussi bien l’Assemblée ré- 
pond invariablement ‘non’ 
aux propositions gouverne- 
mentales concernant ou bien 
une réduction des dépenses, 
ou bien une augmentation des 
recettes. Bien mieux, les de- 
putés s'ingénient à faire l'in- 
verse et ne cessent d'exiger 
du ministre des Finances des 
crédits supplémentaires ou des 
dégrèvements fiscaux. 

C'est pourquoi M. Paul Revy- 
naud, dont l'expér'ence et la 


compétence financière sont 
grandes, répète à tous les 
échos — et ils sont rares — 


(Suite à la douzième page) 


Caisse Centrale de St-Boniface 
a tenu sa 2ème assemblée générale 


| dérations. Les directeurs tinrent | respectivement gérant et secré-| 
| 4 réunions depuis la fondation et | taire de la Caisse. 


Rapport du president 
de la Commission de Crédit 
Ce fut ensuite au président de 


mer des remerciements à l’adres-| la Commission de credit, M. Hen- 
se de M. l'abbé A. Couture, ainsi! ri d'Eschambault, de donner son 
que de M. et Mme de Ambrosis, | 


(Suite à la sixième page) 


PAYER SELON NOTRE PLAN 


| dans 4 
| Grande-Bretagne où des célébra- 
| tions sont prévues pour le 2 juin, 


IL EST PLUS FACILE DE 


COMPIAN 


“"N.-D. à mangé la poussière . . 
Purdue l'emporte après c 


e LÆ 4 
inq ans 


h ntre une por 
cherie re lat le exterieure 
En février dernier fut finale 
ment conduit à l'hôpital de Yuan 
Ling et placé sous les soins d'un 
médecin Japonais 

Transféré de nouveau, avec les 
| deux autres missionnaires, à l'h6- 
pital de Changsha fut enfin 
dirigé avec ses compagnons vers 
la frontière de la colonie anglai 
se de Hong-kong 

De là, Mgr O'Gara fut conduit 
en ambulance à l'hôpital local, où 
il repose présentement. Par l'in- 


termédiaire d'un porte-parole, l'é- 
vêque a ém ce bref message: 
“Les communistes font d'immen- 
ses progrès materiels et ils possè- 
dent une excellente organisation 
pour atteindre leurs buts, mais ils 
sont totalement athées 


S. Exe, Mgr C. O'Ha 


ra 


PITTSBURGH — Les Pères du 
monastère St-Paul ont appris 
qu'un évêque et deux missionnai- 
res passionistes détenus depuis 
trois ans par les communistes chi- 
nois ont été libérés. 

Les missionnaires catholiques 
libérés ont été identifiés comme 
étant Mgr Cuthbert O'Gara, au- 
t is d'Ottawa, le R. P. William 

ven, “de Hbiberty Center, 
Ohio, et le R. P. Paul Joseph 
Ubinger, de Pittsburgh, 


$28,000,000 d'assurances 
en cas d'un 2 juin pluvieux 


LONDRES -— Un 2 juin plu- 
vieux pour les fêtes du couron- 
nement coûterait aux compa- 
gnies d'assurance environ $28,- 
000,000, seion une déclaration 
des autorités concernées, 

Les propriétaires d'estrades, 
sur le parcours de la procession, 
ont investi des sommes conside- 


| rables pour leur construction et 


l'organisation de spectacles télé- 
visées et de goûters prévus pour 
les détenteurs de sièges. Ils se 
sont donc hâtés de prendre des 
assurances. Le cas est le même 
les villes et villages de 


Ton adouci de l'URSS 
envers la Yougoslavie 


LONDRES 11 semble que 
le Kremlin soit en voie de mo- 
difier son attitude envers la You- 
goslavie, sans doute comme con- 
séquence des changements inter- 
venus dans le gouvernement s0o- 
viétique, ces derniers temps, et 
de l'offensive de paix qui est en 
cours. En tout cas, des spécialis- 


| tes britanniques des affaires so- 
| viétiques ont suuligné qu'il y a- 


eu une fraspante absence 
mentions de Yougoslavie, 
les déclaratio,« officielles 
ces derniers temps. 


vait 
de 

dans 
sovietiques, 
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Réunion du Conseil Canadien 
de la Coopération du Manitoba 


Le mercredi 29 avril, le Con- 
seil Canadien de la Coopération, 
section manitobaine, tenait une 
réunion générale. Après une mo- 
tion en 
règlements du C.C.C. et son ex- 
plication par le président, on 
traita du concours de l'épargne 
et Mme M. de Ambrosis en don- 
na l'explication. Ce concours du- 
rera du ler janvier au premier 
octobre. Les points proviendront 
du capital social et étranger, (1 
point pour chaque dollar d'aug- 
mentation sur les parts et l’'épar- 
gne, les emprunts non compris), 
ainsi que par le recrutement de 
nouveaux membres, d'aprés le 
barème suivant: 500 familles et 
plus — chaque nouveau membre 
10 points; 400 familles et plus — 
chaque nouveau membre 15 pts; 
300 familles et plus — chaque 
nouveau membre 20 pts.; 250 fa- 
milles et plus — chaque nouveau 
membre 25 points; 200 familles 
et plus — chaque nouveau mem- 
bre 30 pts.; 150 familles et plus— 
chaque nouveau membre 35 pts.: 
100 familles et moins — chaque 
nouveau membre 40 pts. 

Pour ce concours, les Caisses 
sont divisées en sept districts. A 
chaque mois, on proclamera la 
Caisse gagnante dans chaque 
groupe, et au congrès qui se tien- 
dra en novembre 1953, la ga- 
gnante de chacun des districts re- 
cevra un certificat et les deux 
premières de tous les groupes, 
un trophée de l'épargne. 


vue d’amender certains | 


Emissions radiophoniques 

On discuta ensuite du ‘’Ren- 
dez-vous des Coopérateurs’, pro- 
gramme radiophonique d'une du- 
rée de cinq minutes commandite 
par les magasins coopératifs du 
Manitoba au coût de $100 par 
mois. M. Roland Couture, gérant 
du poste CKSB, exposa la teneur 
de cette émission destinée à pro- 
pager les idées de coopération. 


Plans de concours 


Les concours, rien de meilleur 
pour faire prendre conscience 
aux coopérateurs qu'il existe au- 
tour d'eux des coopératives qui 
tendent toutes au méme but: con- 
solider nos forces économiques 
Par ces concours, on améliore 
aussi les coopératives locales 
dans tous les domaines en y in- 
teressant membres, directeurs et 
gérants 

Les points seraient alloués sur 
les item suivants 

a) Pourcentage d'augmentation 


des ventes; 

b) Operations: 1) écoulement 
de la marchandise; 2) condition 
de la marchandise; 3) contrôle 


de la marge: 

c) Support à la Manitoba Co- 
opérative Wholesale Ltd; 

d) Entretien, propreté: 1) A- 
meublement et extérieur; 2) Bà- 
usses; 

e) Situation 

Au gagnant sera 
trophée par le C 


financière, 
décerné un 
ÆC, manito- 


bain. Les juges seraient M. l'ab- 
bé A. Couture, propagandiste du 
C.C.C., le gérant du département 
de fonctionnement et de propa- 
gande de la Manitoba Coopera- 
tive Wholesale Ltd, et M. Mauri- 
ce Gauthier. Ce dernier fit pour 
les auditeurs un exposé de ces 
concours 


Soiree des 
voisins coopéralieurs 

Outre les concours, les soirées 
des voisins coopérateurs seraient 
un bon moyen de propagande en 
permettant aux membres de se 
mieux connaître et de se familia- 
riser avec les différentes institu- 
tions qui existent dans la parois- 
se, M. Maurice Gauthier traita 
ce sujet qu'il sut exposer d'une 
facon claire et à ‘a portée de 
tous 

La question de l'assurance fut 
longuement traitée par M, P.-A, 
Frossais, chef des inspecteurs des 
Caisses populaires. Aprés avoir 
exposé ce qu'impliquemt la loi et 
les réglements, il traita de la pdé- 
lice d'assurance et de certaines 
conditions que l'assurance exige 
La prime d'assurance à payer se- 
rait de $4.00 par chaque mille 
dollars d'assurance 

S. Exc. Mgr Maurice Baudoux, 
archevéque de St-Boniface, ter- 
mina cette assemblee par une al- 
locution qui fut de nature à en- 
flammer les délégués et à les en- 
thousiasmer dans leur travail de 
cooperation. 


L 


Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote” 
per Jacques LEMOYNE 


Les Canadiens de St-Boniface 
ont bien mérité de leurs conci- 
toyens. Les protégés de Larry 
Desjardins et de Bryan Hextall 
n'ont pu remporter le champion- 
nat junior du Canada, mais ils 


eurs clubs juniors du pays, et 
chacune des victoires de leurs ad- 
versaires à été chauderment dis- 
putée, L'an prochain, alors qu'ils 
auront acquis encore plus d'ex- 


périence, les jeunes Habitants se-| saison de 


ront sans aucun doute 2 7 
de ramener dans l'Ouest la 


meuse coupe Memorial qui n'a 


pas orné la cheminée municipale | 


de St-Boniface depuis 1938. 


Le travail des arbitres a 
vertement critiqué en 


été 


Les deux arbitres en cause n'a- 
vaient aucun intérêt spécial dans 
rette série, Ils obéissaient aux 
instructions de la C.A.H.A. qui 
semble tolérer beaucoup plus de 
rudesse dans l'Est que dans l'Ou- 
est, Nous croyons honnétement 
aug, même avec d'autres arbitres, 
les Flyers de Barrie seraient par- 
venus quand même à remporter 
la victoire, car ils possédaient ce 
petit je ne sais quoi qui fait la 
différence entre un club cham- 
pion et ses adversaires. 1] faut 
aussi reconnaitre que le vétéran 
instructeur, Happy Emrns, a plu- 
sieurs trucs dans son sac et que 
ses joueurs ont été habitués, au 
cours de l'hiver, à faire face à des 
adversaires d'un calibre meilleur 
que celui des jeunes Canadiens 
£&t de leurs adversaires de Bran- 
don et de Winnipeg. Mais, atten- 
dons à l'an prochain! Ce cri de 
ralliement a souvent fait frémir 
Brooklyn et il n'a pas trop mal 
réussi aux Dodgers. Puisse la mé- 
me chose se produire avec les 
Canadiens de St-Boniface. 


Choix judicie :x 


Les experts ne se sont pas trom- 
pés quand ils ont décerné les tro- 
phées Hart, Lady Byng et Calder, 
cette saison. Le choix de Gordie 


Howe n'est pas trop difficile à! 
faire, même s'il se trouvait sur | 


tous les clubs, d'autres joueurs 
ayant certainement droit à la con- 
sidération des juges. Les Red 
Wings de Detroit comptaient eux- 
mêmes dans leurs rangs au moins 
deux de ces joueurs. Howe n'a 
pas brillé dans les éliminatoires, 
mais il n'est pas le seul joueur 
de Detroit à qui cette mésaven- 
ture soit arrivée, Il aura encore 
l'occasion, la saison prochaine, 
de prouver sa réelle valeur et 
peut-être d'abattre le record de 
Maurice Richard! 


Quant au trophée Lady Byng, 
il est certain que Red Kelly était 
un des plus méritants parmi tous 
les candidats en lice. À une épo- 

ue où on imagine un joueur de 
éfense comme une espèce d'as- 
sommeur ou plus exactement de 
“bouncer”, il est agréable de 
constater que parmi les meil- 
leurs joueurs de défense de la li- 
gue Nationale, il y en a au moins 
un pour qui il est plus important 
de surveiller la rondelle que 
l'homme. 

Lorne Worsley a fait son gros 
possible dans les filets des Ran- 
gers de New-York. Nous n'irons 
pas écrire que Worsiey est la 
meilleure recrue de tous les 
temps, mais, chose certaine, il a 


ent 


SOUMISSION POUR CHARBON 
PROVINCE DE L'OUEST 


Des soumissions cachetées, adressées 
au soussigné et portant sur leur enve- 
loppe, en plus de l'adresse, la mention 
‘Soumission pour charbon pour les 
provinces de l'Ouest” seront reçues 
lusqu'à trois heures de l'après-midi 
theure avancée de l'Est), le mercredi 
20 mai 1953, pour la fourniture de 
charbon pour les édifices fédéraux et 
les fermes et stations expérimentales 
des provinces du Mänitoba, de la Sas- 
katchewan, de l'Alberta et de la Co- 
lombie Britannique. 


On peut se procurer les formules de 
soumission, ainsi que le cahier des 
charges et les conditions qui ww sont 
jointes, en s'adressant au chef des a- 
chats et des approvisionnements, mi- 
nistère des Travaux publics, Ottawa, 
à l'architecte régional résident, Win- 
nipeg (Man.), à l'architecte régional 
résident, Saskatoon (Sask.), à l'archi- 
tecte régional résident, Calgary (Alta), 
et à l'architecte régional résident, Van- 
couver (C.B.). 

Les soumissions doivent être prépa- 
rées sur les formules fournies par le 
ministère et en conformité des stipu- 
lations et conditions qui y sont men- 
tionnées 


Le ministère se réserve le droit 
d'exiger de tout adjudicataire, avont 
de donner la commande, un dépôt de 
cautionnement sous forme d'un chèque 
visé par une banque à charte cana- 
dienne, fait à l'ordre de l'honorable 
ministre des Travaux publies et repré- 
sentant 10 p. 100 du montant de la 
soumission. On acceptera aussi comme 
cautionnement des Chgetions au por- 
teur du Canada ou de la Cie du che- 
min de fer National-Canadien et de ses 
compagnies constituantes, garanties 
sans rèserve par le Canada quant au 
principal et à l'intérêt, ou les obliga- 
tions susdites pour une partie du cau- 
tionnement et un chèque visé pour le 
solide. 

Par ordre, 
Robert FORTIER 
secrétaire intérimaire. 
Ministère des Travaux publics, 
Ottawa, le 24 avril 1953. 


| 


! 
su s'avérer meilleur que es re- 


crues de cette saison, tout ce que 
les experts exigeaient pour lui 
décerner le trophée. L'an pro- 
chain, la tâche de Worsiey ne se- 


| ra pas facile. us pourra alors dé- 
ont prouvé qu'ils étaient assez! montrer sa réelle valeur. 
uissants pour affronter les meil- | 


| 


fa-| sion aœerbe, 


certains | 


7 e- | à 2 
milieux, Nous ne croyons pas d | immédiatement assuré 


voir nous joindre à ces critiques. | 


| 


1 


| 


|ce. En effet, c'est ce même Gill- 


Un autre imbroglio! | 
Décidément, la C.A.H.A. aime 
les disputes. On peut même dire 
que cette association a vécu de 
disputes tout l'hiver durant. La 
hockey ne pouvait se 

une autre discus- 
cette fois concer- 
nant un gardien de buts du nom 
de Bob Gillson. Lorsque le gar- 
dien de buts du club Penticton; 
a été blessé lors de la deuxième 
joute entre Penticton et Kitche- 
le club de l'Ouest 

| 


terminer sans 


(!} s'est 
les servi- 
ces d'un autre gardien de buts, 
le fameux Gillson, qui avait été 
le cerbère des Mercury d'Owen | 
Sound, durant la saison régulière. 

Personne semble savoir qui a| 
autorisé ‘les V's à engager ce 
joueur, mais toujours est-il que 
Gillson a joué de façon si mer- 
veilleuse lors de la troisième ren- 
contre entre ces deux clubs qu'il 
a permis aux siens de triompher | 
du Kitchener. Cette victoire fut | 
suivie d'un protêt formel logé 
par le club Kitchener qui était 
favori pour gagner, même si 
Penticton alignait deux gardiens 
de buts en même temps. La C.A. 
H.A. n'a pas aidé personne en ac- 
ceptant ce protêt et en décidant 
de demander l'opinion des autres 
succursales de cet organisme, mé- 
me si la majorité des personnes 
consultées ignorent encore où se 
trouve Penticton et qui est Bob 
Gillson. 

Personnellement, nous ne com- 
prenons pas pourquoi Kitchener 
proteste avec tant de véhémen- 


ner, 


son qui était dans les buts des 
Mercurvs d'Owen Sound, facile- 
ment éliminés par Kitchener. 
C'est ce même Gillson qui était 
dans les buts des Loups de Sud- 
bury, éliminés eux aussi par Kit- 
chener. Ce joueur voyage beau- 
coup, mais son style semble de- 
meurer le même, en autant que 
les joueurs de Kitchener sont con- 
cernés. 


Savoie-DeMarco 


Tel que 
à nos lecteurs, voici quelques ra- 
ides commentaires sur la batail- 
e qui opposait à Montréal Ar- 


| 
l'avions promus | 
mand Savoie à Paddy - 


nous 


Disons immédiatement que la te- 
nue de Savoie a été décevante, 
Un pugiliste qui ne peut rern- 
porter les victoires importantes 
n'est pas un pugiliste capable de 
devenir champion du monde. A 
moins d'un coup de chance, nous 
ne croyons pas que Savoie par- 
vienne jusqu'au championnat de 
sa catégorie. 

Le jeune Canadien français pos- 
sède un dévastateur coup de 
poing, mais ses connaissances de 
la boxe sont trop rudimentaires. 
Savoie a été incapable de résou- 
dre le style pourtant assez facile 
de DeMarco. Ce dernier se battait 
de près et Savoie, anxieux de 
faire montre de sa force, n'a pas 
su forcer son adversaire à adop- 
ter un autre genre de combat. Sa- 
voie ne semble pas savoir ce qu'est 
un uppercut ou un bolo. Il lan- 
ce des bombes, mais à longue dis- 
tance, Si Armand était parvenu 
à forcer DeMarco à se battre sans 
faire tant d’“‘in fighting’, le Ca- 
nadien français aurait eu des 
chances de remporter la victoire. 
Mais l'Américain connaissait tous 
les trucs du métier et ses durs 
coups au corps, et la facilité avec 
laquelle il glissait sous les longs 
coups de Savoie, pour frapper 
ce dernier de rapides et solides 
crochets à la tête et au visage, 
lui ont valu une victoire assez 
facile et décisive. Avec un jab 
plus efficace, plus précis et mieux 
développé, Savoie aurait pu triom- 
pher. Mais, de nos jours, la boxe 
scientifique n'est plus pour les 
boxeurs! 


La vérité ne fait pas tant de 
bien dans le monde que ses appa- 
rences y font de mal 

La ROCHEFOUCAULD. 


UNDER THE TRUSTEE ACT 
IN THE MATTER of the Estate of 
APOLLINAIRE BASILE DUFORT, late 


of the Village of St. Norbert, in the 
Province of Manitoba, Foreman, de- 
ceased 


All claims against the estate of the 


above deceased must be sent to the 
undersigned at 302 Mcintyre Bildt. 
Winnipeg, Manitoba, on or before the 
12th day of June, A. D. 1953. 
DATED at the City of Winnipeg, in 
the Province of Manitoba, this 4th day 


of May, À. D 
Jose 
Solicitor for 
a | 
NOTICE TO CREDITORS 
IN THE MATTER OF the Estate of 
Philodore Berard. late of the City of 
St. Boniface, in the Province of Mani- 
toba, Retired Farmer, deceased 
All claims against the above estate 
must be sent to the undersigned at 
4 - 431 Main Street, Winnipeg, Manito- 
ba, on or before the 9th day of June, 
A. D. 19535. 
DATED at Winnipeg, Manitoba 
ist day of May, À. D. 1953. 
MONNIN, GRAFTON. DENISET 
& DOWHAN 
Solicitors for the Executrix. 


1953 
h N. LANDRY 
Aaurice Dufort, Executor. 


this 


La 
Western Savings | 


and Loan Association 


* 


Bureau-chef 
WINNIPEG 


VENDREDI 


12-Walter Farryon 

145-La voix du Qué. 

7 #0—]Intermede 

155-Nouvelles 

800-La bolte aux 
chansons 

220-Carte blanche 

9 00— Nouvelles 

P15-Les joyaux de la 
couronne 

9 3—Nouveau‘'es 
éramatiques 

1000 Nouvelles 

1006—L'Heure 

1100- Nouvelles 


exquise 


| 


1105-—Fin des émissions 


SAMED! 


200--Tante Lucile 
915 Les plus beaux 
contes 
1005-Cercle des 
cordons bleus 
10%—Potins familiers 
1105—AIl6, Manitoba 
12095-Cond. des routes 
12.10-—En vedette 
129%0-Concert léger 
120—Sieste 
130-Le réeil 
200— Promenade 
musicale 
43%0-Sur demande 
spéciale 
500-—Nouvelies ‘ 
515-—L'Heure de 
l'immaculée 
5.30—Le coin de ia Baie 
545—Studio 
5.55—Intermède 
600-Max. Désauiniers 
6.15—Nouvelles 
712%0-Mag. des sports 
800— Nouvelles 
805-Colin hMcDougal} 
820—Trois de Québec 
900-Concert intime 
9.30—Veillée du 
same{i soir 
10 00— Nouvelles 
10.05-L'Heure 
1100— Nouvelles 
1105-—Fin des émissions 


rural 


exquise 


DIMANCHE 


9.50—Ouvertire 
formation 
10.00—Moment 
11.00—L'Heure 
dominicale 
1115—Tableaux d'opéra 
1130—Jardins ylantu- 
reux, jardins 
fleuris 
1145—Au clavier 
12.00—Refrains 
d'autrefois 
12.15—Radio-Journal 
12.20—Intermède 
12.30—Emission pour 
les malades 
1:30—L'orchestre 
symphonique 
de New-York 
400—Mélodies pop. 
5.00—Radio-Journal 


in- 


musica] 


»“ 


VENDREDI 


10.30—Bal continental 
100—Au coeur de 
Vienne 
7.15—Emissions rép. 
au couronnement 
7.30—Nouveautés 
dramatiques 
8.00—Le tour du monde 
en chansons 
8.15-—Musique À 
programme 


SAMEDI 


6.05—Fantaisies 
6.30—Bonjour 
monde 
745—Musique pop. 
803—Le succès du jour 
8.08—Folklore enfantin 
8.15—Musique campa- 
gnarde 
9.30—Initiation à 
musique 
10.00—Le coin des jeunes 
10.30—La demi-heure de 
Willow-Bunch 
1100—Etude de 
“Polyeucte" 
1115—Blanc et noir 


100—En quête d'une 
réponse 
230—Voici des 
chansonnettes 
3.00—Radio-Journal 
3.15--Notre français 
sur le vif 
3.30—Musique tzigane 
400—Fiesta 
430—Aux rythmes du 
jazz 
506—Chansonnettes et 
variétés 
530—Le samedi 
tout-petits 
7.09—Prélude à la soirée 
7.30—Trois de Québec 
8.00—Dans le bon vieux 
temps 
8.30—Mag, des sports 
900—Fin des émissions 


tout le 


la 


des 


DIMANCHE 


9.55—Ouverture 
9.59—Signal-horaire 
1000—Refrains d'autre- 
fois 
10.15--Radio-Journal 
10.30—Concert pop. 
11.30—Claves et Maracas 
12.00—Les chefs-d'oeuvre 
de la musique 
100—M. Kendergi 
200—Mélodies pop. 
3.00—Radio-Journal 
315—Fantaisie 


| 


| 


Du lundi au semedi | 
inclusivement 


655--Ouverture | 
7.00—Radin-Journal | 


715—Priére du matin 
7 30—Norsvelles | 
1235-Sans cérémonie | 
8 00- Nouvelles 
805-Parade de la 
chanson française 
220—Sans cérémonie 
8.30— Information 
835-—Sans cérémonie 
(suite) 
900—Radio-Journal et 
. prévisions 
915—Mine 
d'information 
930-Charade Gold 
Standard 
945—Je vous ai tant 
aime 
10. 00—Nouvelles 
1005—Potins familiers 
1015-Casino Weston 
1025—Potins familiers 
1045-—Rendez-vous chez 
Eaton 


11.00—Ynformation 
11.30—Radio Sacré-Coeur 
1145—Studio 
1200—Nouvelles locales, 
1205—Marches militaires 
12.30—Studio 


1.00—Nouvelles 
105—Cond. des routes 
115—Prévisions 
125—Bulletin agricole 
130—Réveil rural 
200—A l'opéra 
230—Promenade 
musicale 
3.00— Nouvelles | 
305—Ranch 1250 
3.15—Scott Fruit | 
3.30—Ranch 1250 
400—Sur demande 
spéciale 
415—Blanc et noir 
430—P'tit bout de chou 
445-Yvan l'Intrépide 
500—Radio-Journal 
510-Club des jeunes 
5.30—Le coin de la Baie 
545—Un homme et 
son péché | 
600—Revue de V 
l'actualité | 
6.15— Nouvelles locales 
625-—-Nouv. sportives 
630— Variétés ‘53 
700—Nouv. locales 
705—Carnet social 
715—L'Heure du 
Rosaire 
7.30—A.E.C 


5.05—Interméède 

5.15—Fantaisie 

5.30—Stimmen der 
Heimat 


Du lundi au samedi 
inclusivement 


5.55—Ouverture 
5.58—Horaire 
6.00—Radio-Journal 
6.05—Chansonnettes 
6.30—Le comptoir de 
disques 
700-Musique pop. 
7.15—Cabaret des ondes 
730—Prière du matin 
745—Je vous ai tant 
aimé 
8.00—Manchettes 
8.02—Bonjourl 
8.30—Passe-temps mus 
9.00—Nouvelles 
9.05—Mélodies et chans. 
9.30—La femme et son 
royaume 
10.00-—-Quelques valses 
10.15—Radio-Journal 
10.30—Travaillons en 
musique 
1100—Au pays des 
Gauchos 
11.15—Un quart d'heure 
avec . . , 
11.30—Le réveil rural 
12.0 uelques refrains 
12.15—Nouvelles 
12.30—Le mag. agricole 
100—Les horizons du 
swing 
115—Quoi de nouveau 
130—Requêtes et 
refrains 
200—Nos malades 
2.15— Radio S.-C. 
2.30—L'art lyrique 
3.00—Nouvelles 
3.15—Fantaisie 
3.30—Une tasse de thé 
345—Un homme et son 
éché 
400—La revue de 
l'actualité 
415—Touches d'ivoire 
430—Parade de la 
chansonnette 
500—Nouvelles | 
5.15—Ivan l'Intrépide 
5.30—Le coin des tout- 


petits 
545—Concert apéritif | 
6.00—Carnet mondain 


6.06—Chron. sportive 
6.15—Nouvelles 
6.30—Musique en dinant 
645—L'heure du 
chapelet 
7.00—Radio-Journal | 
900—Nouvelles et fin 


des émissions. 


LUNDI 


145—La voix du Qué. 
750—Intermède 


1100— Nouvelles 
1105-Fin des émissions 


MARDI 


145-—La voix du Qué. 
750—Intermède 
755—Nouvelles 
800—Le couronnement 
8.30—Revue des arts et 
des lettres 

9.00—Radio-Journal 
9.15—Les affaires d° 
930-Ce qu'ils 
10.00—Nouvelles à 
10.05—L'Heure exquise 
1100—Nouvelles à 
1105—Fin des émissions 


t 


MERCREDI 


745—La voix du 
7.50—Intermède 
755—Nouvelles 
8.00—Radio-Canada 
8.30—Radio-Canada 
9.00—Radio-Journal 
9.15—Le roman policier 
9.30—La chambre noire 
10.00—Nouvelles 
10.05—L'Heure exquise 
11.00— Nouvelles 
1105—Fin des émissions 


Qué. 


JEUDI 


745—La voix du Qué, 
7.50—Intermède 
7.55—Nouvelles 
8.00—Radio-Canada 
8.30—Baptiste et 
Marianne 
9.00—Radio-Journal 
9.15—Dans la coulisse 
9.30—Récital 
10.00— Nouvelles 
10.05—L'Heure exquise 
11.00—Nouvelles 
1105—Fin des émissions 


(BADIO GRAVELBOURG 


330—Les plus beaux 
disques 
430—Musique de 
chambre 
5.00—Harmonie de 
Radio-Canada 
5.30—Concert d'opéra 
600—Théâtre canadien 
7.00—Radio-Journal 
715—Orchestre d'A. 
Kostelanetz 
7.30—Les petites symp. 
800—Commentaire des 
nouvelles 
815—Nos plus belles 
chansons du 
terroir 
8.30—La fin du jour 
8.57—Radio-Journal 
900—Prév. et fin des 
émissions 


LUNDI 


12.00—Nos étudiants au 
micro 

715—Vieux airs des 
pays 

730—Album RCA 
Victor 

8.00—Musique expliquée 

830—Fête au village 


MARDI 


715—Les affaires de 
l'Etat 

7.30—Emissions prép. 
au couronnement 

8.00—L'heure de la 
valse 

830—Ce qu'ils disent 


MERCREDI 


130— Voici des chans. 
115—A votre sante 
130—Au gré de ia 
fantaisie 
800--Les plus belles 
voix du monde 
8.15—Tour du monde 
en chansons 
8.30—Au café concert 


JEUDI 


19.30—Rendez-vous à 
Assiniboia 
715—Biographies can, 
7.30—Tziganes 
8.00—Les 10 succès de 
la semaine 
830—L'heure du 
concerto 


HADIO PRAIRIES-NORD 


VENDREDI 


4.30—De tout 

545—La bonne chanson 

6.30—La boite à 
charison 

700—Théâtre miniature 

7.30—Paris-Swing 

815—Couronnement 

8.30—Nouveautés 
dramatiques 

9.00— Vedettes du 
clavier 

930—A ja console 

10.00—La boite aux 
chansons 

1030-Carte blanche 


SAMEDI 


1.55—O Canada 
horaire 

8.00— Nouvelles 

8.10—Intermède 

8.15—Prière du matin 

825—Bonjour, 
compatriotes! 


9.00—Manchettes des 
nouvelles 
9.02—Initiation À 
musique 
9.30—Chansonnettes 
variété 
1000—Concert populaire 
10.30— Notes encycloped 


1100—Echos d'Hawai 
11.15—Radic-Journa] 
1125—Intermède 
1130—Le réveil rura]l 
1159—Horaire p.m 


12.00—Musique à 3 temps 
12.15—Nouvekes 
1225—Rapport des 
routes 
1250—Pour agrémenter 
votre diner 
1.00—Gerbe de chansons 
1.30—Un peu de tout 
230—Radio S.-C 
245—Accordeon 


300—Orchestre Morton 
G, uld 
330—Bienvenue 
Ssskatchewan 
41:—Notre français sur 
le vif 
450—Les dix succés 
500— Noires et blanches 
530-Sencres et senor. 
6.00—Horaire 
602—Nouv. sportives 
6.10—Intermède 
6.15—Norvelles 
625—-Communiqués 
639-—Serénade au 
crépuscule 
00—Radio-Journal 
05—Bal musette 
30—Soirée à Québec 
800—Tout le monde en 


lace 
830—Trois de Québec 


900—Musique moderne 
930—Magazine des 
sports 

oncert intime 


la 


et 


7 


| 


| 


| 
EE 
[1 


Du lundi au vendredi | 
inclusivement 

755—O Canada | 

horaire | 

8.00— Nouvelles | 

| 

| 

| 


8.10—Intermède 
815—Prière du matin 


825—Bonjour, com- 
patriotes! 

845—Je vous ai tant | 
aimé 


9.00—Maenchettes des n 
9.02—Chantons 
aiement 

9.30—Vie et fiction 
945—Artistes lyriques 
1000—Au fil de l'heure 
1030—A votre choix 
10.59—Signal horaire 
1100—Une étoile de la | 

Chansonnette 
11.15—Radio-Journal 
11.25—Intermède 
1130—Apéritif musical 
12.00—Horaire 
12.30—Réveil rural] 
100—Casino de CFNS 
1.30— Variété 

instrumentale 
200—Boul. parisiens 
230—Radio Sacré-Coeur 
245—Piano populaire 
300—Aux malades 
3.30—Bienvenue, 

Saskatchewan 
4.00—Radio-Journal 
410—Intermède | 
415—Fantaisie | 
445—Un homme et son 


ché 

500—Revue de 

l'actualité 
515—Orgue porulaire | 
5.30—Pour les bambins 
6.00—Horaire | 
602—Nouv. sportives 
6.10—Interméède 


6.15—Nouvelles | 
625—Communiqués | 


800—Radio-Journal! 
100— Nouvelles et prév. 
105—Fin des émissions 


DIMANCHE 


955—Ouverture 
100—Musique d'hier 
115—Radio-Journal | 
120—Intermède 
130—Concert pop. | 
2.00—Chansonnettes 
12.:15—Nouveiles | 
12.25—Intermède 
12.30—Orchestre 
Now-York 
200—L'heure du thé 
230—Heure dominicale | 
3.00—Mélodies pop 
400—Radio-Journa! 
405—Intermède 
415—Fantaisie | 
430--Les plus beaux 
disques l 


1 
1 
1 
1 
1 
1 


5.30—Les petites 
symphonies 
6.00—Les grands 
romans canadiens 
7002Nos futures étoiles 
8.00—-Radio-Journa! 
815—Chron. de France 
8.30—Artistes de renom 
9.00—Musique pour toi 
930—La fin du jour 
957—Radio-Journal 
LUNDI 
430—A votre santé 
5.45—La bonre chanson 
7.00—Amérique latine 
7.15—Commentaires des 
nouvelles 
730—Tour de chant 
815—La symphonie 
de Radio-Canada 
9.00—Fête au village 
930—Pays des gitanes 
10.00— Match intercité 
10.30—Musique moderne 
(Talents de chez 
nous) 


MARDI 


430—Les collégiens 
545—Son des clairons 
700—Quand j'parle 
tout seul 
715—Bal musette 
730—Revue des arts 
8.15—Affaires de l'Etat 
8.30 -Couronnement 
9.00—Rythmes conti- 
nentaux 
930—Ce qu'ils disent 
10.00--Concert 
symphonique 


MERCREDI 


4%—Dans la coulisse 
545—La bonne chanson 
545—-Commentaire des 
nouvelles 
7100—Amérique latine 
715—Bal musette 
730—Récital de chant 
815—Roman policier 
8.30—Course aux 
réponses 
900—Les peuples et 
leurs chansons 
93%0—Valses 
1000—Refrains de 
France 
10 30—Récital 


tout seu 
7115—Bal musette 
730—La bonne chanson 
8.15—Violon 


2 Tsiqune 
9. estre d'André 
Kostelanetz 
930—Refrains de 
France 
10.00—Concerte 
10.30—Recital 


PATRIOTE 


Chronique de CKSB 


1250 Kilocycles 


La série d'émissions pour les 
mois d'été commence à se stabi- 
liser. Bientôt, nous 
aurons un horaire 
arrêté et vous pour- 
rez ps Er 
sions plus r 1e- 
rement, pr l'in- 
convénient de la 
différence d'heure 
pour les auditeurs 
de la ville et ceux 
des centres ruraux. 

La revue “Chante 
Clair” vous sera ex- 
pédiée dans quel- : 
ques jours. Nous rappelons à ceux 


qui n'ont pas encore renouvelé 


leur cotisation à la Ligue des 
Radiophiles qu'il serait bon de 
faire leur remise le plus tôt pos- 
sible s'ils veulent avoir droit de 
pafticiper à notre grand tirage 
qui aura lieu à la fin du mois. 

.__ “Pour nos malades” 

Nous avons commencé, diman- 
che dernier, une nouvelle émis- 
sion pour nos malades. Ce pro- 
gramme passe en ondes de 12 h. 30 


à 1 h. 30, heure avancée. Vous 
êtes cordialement invités à adres- 
ser vos requêtes pour vos parents 
et vos amis qui seraient retenus 
à l'hôpital ou à la maison par la 
maladie, ou qui sont en voie de 
convalescence. 11 nous forait gran- 
dement plaisir de faire tourner 
à leur intention les disques que 
vous leur destinez. Adressez vos 
lettres tout simplement à l'émis- 
sion “Pour nos malades”, au soin 
du poste CKSB,. 

Célébrations à St-Boniface 

De grandes célébrations $e pré- 
parent et auront lieu à St-Boni- 
face au cours des mois d'été. D'a- 
bord le 5 juin, il y aura la fête 
du centenaire de la mort de Mgr 
Provencher, puis du 7 au 10 août, 
le cinquième congrès national de 
l'Association Canadienne des Edu- 
cateurs de Langue Française, qui 
se tiendra à St-Boniface. En mar- 
ge de ces deux événements, le pos- 
te CKSB sera appelé à jouer un 
rôle important. Nous vous ferons 
part des émissions dans nos chro- 
niques hebdomadaires. 


Nous regrettons 
notre nouvel horaire dans le jour- 
nal; cependant, il sera inséré ci- 


contre cette semaine, Nous de- 


mandons à nos auditeurs de bien | 


noter les diverses modifications. 
Nous leur demandons encore d'é- 
tre à l'écoute autant que possi- 
ble à la lecture de l'horaire qui 
se fait quatre fois par jour, ainsi: 
6 h. du matin et à 8 h. 03, l’ho- 
raire est lu jusqu'à midi: à 11 h. 59 
jusqu'à 6 h., et à 6 h. jusqu'à 9h. 
Les autres changements vous se- 
rent apportés par voie de pro- 
motions faites sur nos ondes. 
“Fête au Village” 


L'on vient d'apprendre que cet- 


l'omission de; 


Chronique de CFRG 


1230 Kilocycles 


te émission sera maintenant en- 
tendue à 8 h. 30, le lundi soir. 
| Nos auditeurs voudront compren- 
dre que ce bouleversement est dû 
au changement d'heure dans l'Est. 


“Séraphin, je vous ai tant aimé” 


Nous ne bedinons pas lorsque 
|nous vous demandons d'écrire et 
de nous donner votre appréciation 
de ces deux programmes natio- 
naux. Il nous faut encore beau- 
coup de noms et de lettres. Parti- 
cipez aux concours organisés à 
ces émissions; faites participer vos 
enfants au concours d'“Yvan l'In- 
trépide”,. 


Au Sacré-Coeur (Winnipeg) 


Première communion 


La première communion des 
enfants aura lieu dimanche pro- 
chain, 10 mai, à la messe de 9h., 
après la communion du prêtre. 
Les parents des premiers com- 
muniants sont fortement encou- 
ragés à communier avec leurs 
enfants; en c" beau jour de fête, 
les parents feraient bien d'appu- 
yer de leur exemple l’enseigne- 
ment que leurs petits ont reçu 
en classes de catéchisme, à sa- 
voir que tous ont besoin de la 
sainte communion s'ils veulent 
opérer leur salut, 


Soiree de paniers 


Les Dames de Ste-Anne sont 
heureuses d'annoncer que leur 

irée de panier du 2 mai der- 
nier a été un succès, grâce à la 
coopération de tous et chacun. 
Elles désirent remercier d'une 
façon spéciale tous ceux qui ont 
assisté à la soirée et qui ont 
contribué substantiellement au 
fonds de l'orgue par l'achat d'un 
ou de plusieurs paniers. Les or- 
ganisatrices de la soirée remer- 
cient aussi bien 
toutes les dames et demoiselles 
qui ont fait les paniers et ceux 
et celles qui ont prêté main-forte 
à l’organisation de la soirée elle- 
même. 


Procession mariale 


Les jeunes gens et les demoi- 
selles de la paroisse du Sacré- 
Coeur sont tous invités à se 
joindre à la procession mariale, 
dimanche après-midi, et à assis- 
ter au salut solennel du Très 
Saint Sacrement, sur le terrain 
du collège St-Paul. Le rassem- 
blement en vue de la procession 
aura lieu à 1 h. 30 p.m., sur la 
rue Hargrave, pres de la catheé- 
drale Ste-Marie. De cet endroit, 
le défilé procédera par les rues 
Broadway, Main, Portage pour 
enfin se rendre au collège St- 
Paul par la rue Kennedy. 


Mois de Marie 


Les dévotions du mois de 
Marie ont lieu tous les soirs en 
l'église du Sacré-Coeur, à 7h.30. 


Récital 


Un récital de piano donné par 
les élèves de l'école de musique 


du Sacré-Coeur et dédié au R. P.| 
I. Joyal, O.MI, curé, avait lieu! 
dimanche dernier, à 2 h. 30 p.m., | 


dans la salle du Sacré-Coeur. Plus 
de trente élèves, habilement pré- 
parés par la Rév. Sr Gérard, di- 
rectrice des Srs des Saints Noms, 


prirent part au programme varié | 


et intéressant. C'étaient: Lucille 
Patenaude, Marie-Paule Sala, Ké- 
lène Grouette, Reiko Kurushima, 


Roger Léveillé, Toni Ménard, Dia- | 


ne Blanchard, Claudette Sala, Li- 
na Thielmann, Elizabeth Goerzen, 
Kyoko Kurushima, Raymond 
Yost, Yvonne Trottier, Yvonne 
Préfontaine, Jacqueline Williams, 
Robert Williams, Lucille LaFlè- 
che, Gérard Glenn, Yolande Roy, 
Doreen Blair, Jacques LaFlèche, 
Jo-Ann Carignan, Jacqueline 
Trottier, Denise Rubigny, Rose- 
Marie Orobko, Danielle Rubigny, 
Anne Anderson, Lorraine LaFle- 


che, Gail Kellett, Jacqueline La- | 


croix, Eileen Killeen, Claudette 
LaFlèche et Jeanne Shigeta. Fé- 


licitations à tous ces artistes pro- | 
metteurs et à leur dévouée mai- | 


tresse pour le succès de dimanche 
après-midi. Ce récital a permis 
aux parents de juger de la haute 


qualité de l'enseignement musi- | 


Examen de la vue 
JAMES SHAEN LTD, 
M. N. LECKER 
Optométriste et Opticien 


Tel. 927 850 — 926 749 


2ème eiage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 


Bureau ouvert tinute la journée 
le samedi — Fermé le mercredi 
41h pm. 


sincèrement ; 


|cal dispensé à leurs enfants, de 

{même que des efforts de ces der- 

niers qui méritent certes notre 

| encouragement. 
Soirée 

Dimanche prochain, le Club du 


Sacré-Coeur organisera une soi- 
rée. 


Ecole du Sacré-Coeur 


Tableau d'honneur 
pour le mois d'avril 


Grade XI: Catéchisme, René 


Paradis; Français, Irène Bour- 
bonnière. 
Grade X: Cat. Lucille Coutu; 


Réd., 
Lucille Coutu. 

Grade IX: Cat. Marie-France 
Cleuniou, Paul Vivian: Fr. Ger- 
maine Courchaine; Réd., Jacque- 


line Lacroix. 
Cat. Jacqueline 


Grade VIII: 
(Red 6 Fr, Laurent LeBlanc; 


Lu Claudette +LaFlèche:; 


Réd., Gérard Glenn. 

Grade VII: Cat., Yolande Roy; 
Fr, Yolande Roy; Réd., Paul-Emi- 
ile Villeneuve. 

: Grade VI: Cat., Raymond Blan- 
{chard;: Fr., Thomas Doiron: Réd. 
Jo-Ann Carignan, 

Grade V: Cat. Lucille LaFlè- 
|che; Fr. Robert Williams; Réd,. 
| Roberta Coutu. 

Grade IV: Cat., Raymond Yost, 


! Jacqueline Laplante: Fr, Ray- 
mond Yost, Raymonde Villebrun. 
Grade III: Cat, Robert Roy, 


| Denise Trottier; Fr., Charles Cou- 
tu, Thérèse Savoie, 

Grade II: Cat. Toni Ménard, 
Faul LaFlèche: Fr. Anne-Marie 
Bacik, Raymond Bourgeois, 

Grade I: Cat., Roger Laplante, 
|Roger Gauthier: Fr, Lorraine 
| Fontaine, Denise Desautels. 
Piano: Lucille Patenaude, 
Chant: Jacques LaFlèche. 


Au Club du Sacré-Coeur 
Ligue de 10 quilles 


| Western Paint 28 14 
| Canadian Publishers 22 20 
Guertin Frères 22 20 
Hôtel Roblin 9 33 


| Records de la semaine: 
|H 1 P —— Jean Villeneuve 223 
|H 3 P — Edmond Pazdor 558 


[H 1 P —— Can. Publishers 907 
| H 3 P — Guertin Frères 2528 


Ave Maria, Le glorieux archan- 
ge Gabriel jouit dans le ciel d'u- 
{ne distinction particulière pour 
| avoir adressé le premier cette sa- 
| lutation à la sainte Vierge. 
Sainte MECHTILDE 


VOLCANO 


LIMITEE 
Montreal — St-Hyacinthe 


W. Girouard 


gérant général 
Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fournaises 
Réchauds Chaudronnerie 


| Daoust Electric Co. 
202, ave Provencher, St-Bonitace 
Représentants locaux 


F. BOISSELLE 
Représentant pour 
St-Bonitace et Norwood 


Téléphone: 201 793 


— À la Chambre | 
des Communes 2 | 


(Suite de la troisième page) 


carte électorale a eu aussi pour 
effet d'amalgamer le comté de! 
Glengarry et celui de Prescott. 
Ces deux comtés sont represen- 
tés aux Communes par les libé. 
raux de langue française: M. W. 
Major, et M. Raymond Bruneau. | 
| Les deux députés ont l'intention ! 
de se présenter à l'appel nomi: | 
nal: l'affaire promet d'être inté-| 


| ressante. 


| Nouveau chef 

Dans moins de trois jours deux | 
députés libéraux ont remis deur | 
démission au président de la! 
Chambre. Mercredi matin, le 29! 
avril, c'était ia résignation sen-| 
sationnelle de M. Dewar. Le| 
vendredi suivant, c'était le tour 
de M. Arthur Laing, député li- 
béral de Vancouver-Sud. 

Le populaire et combattif dé- 
puté de Vancouver a offert sa 
démission pour des raisons bien 
diférentes de celles de son col- 
lègue de la Saskatchewan. La 
démission de M. Laing était pré- 
vue depuis qu'il a été choisi lea- 
der du parti libéral de la Co- 
lombie-Britannique. M. 
aura beaucoup à faire si on songe 
que seulement six libéraux ont 
été élus à la législature lors des 
dernières élections provinciales. 
Mais tous ceux qui le connaissent 


savent bien qu'il est de trempe à! 


mener à bien une tâche aussi dif- 
ficile. 
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Si l'on ne répond pas, appelez le 
“Doctor's Registry”: 3-7109 


Dr E.-J. Jarjour 
CHIRURGIEN-DENTISTE 


702, édifice Great Western 
356, rue Main Tél.: 92-4955 


Dr A.-C. Laurin 


DENTISTE 


141, avenue Provencher 
St-Boniface —— Téléphone 20-2850 


Dr G.-M. LaFlèche 
MEDECIN-CHIRURGIE t 
720, rue Sherbrook 
Téléphone 74-2170 


DENTISTE 
Téléphone 92-5064 
906, édifice Boyd —  Winnipos 


Dr G. Létienne 
MALADIES DES YEUX 
EXAMEN DE LA VUE 


Tél.: Rés. 20-1039 - Bur, 93-4369 
414, édifice Somerset, Winnipeg 


Téléphones: 
Bureau: 20-1927 Rés. 20-1784 


Dr G. Normandeau 
MEDECIN-CHIRURGIEN 


Dr Roy G. Spink 
DENTISTE 
155, ave Provencher 


St-Boniface 
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Téléphone 20-4828 
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Téléphone 20-1696 
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L'assainissement du cinéma 


Ethéstini est 


nombre de spectateurs hebdomadaires des vues animées. 
-La télévision à fait baisser ce chiffre notablement, mais les 
clients fidéles doivent atteindre encore les 80,000,000. Par | 
ailleurs la fréquentation de ces progranimes se répand de 
“plus en plus en Europe, en Amérique du Sud et en Asie, ap- 


‘de personnes par semaine établie en 1936. Aujourd'hui, l’on 
peut donc dire que le cinéma attire jusqu a 275,000,000 
d'amateurs cinquante fois par année. 

Le Cardinal Pacelli a bien décrit ce progrès en 1934 
quand il a écrit au président de l'Office Catholique du C'iné- 
matographe: ‘“’Le cinéma va devenir le plus grand et le plus 
efficace moyen d'influence, plus efficace encore que la presse, 
car c'est un fait constant que certains films ont été vus par 
plusieurs millions de spectateurs”. 

Au mois de mai, 1953, le même prélat, devenu le Pape 
Pie XII, se montre aussi alerte en proposant à ses fidèles 
comme intention de leurs prières: l'assainissement du 
cinéma, au point de vue de la foi et des moeurs, Ce moyen 
de communication joue, en effet, un rôle de premier plan 


dans la vie spirituelle et morale du monde entier non seule-| 


ment à cause de la multitude de ses adeptes mais surtout à 
cause de l'impression profonde que peut créer chez l’homme 
ce genre de représentation. C'est une force presque irrésis- 
tible pour le bien ou pour le mal. 


M. Andre Ruszkowski, secrétaire général de l'Office 
Catholique International du Cinéma, relate une expérience | 
des plus frappantes à ce sujet. À Moscou, les psychologues 
ont montré un film dans lequel un acteur de premier rang 
fut appelé à exprimer les passions les plus diverses. Le point 
culminant de chaque série de scènes fut une représentation 
magnifiée du visage de l'artiste. L'expérience terminée, tous 
les spectateurs s'accordèrent à louer le talent de cet homme 
qui, dans les traits de son visage, pouvait à volonté synthé- 
tiser les émotions les plus variées: la haine, l'amour, la 
cupidité, la joie, etc. Or, les psychologues avaient jete sur 
l'écran chaque fois une seule et même représentation de ce 
visage. Ce sont les spectateurs, profondément émus par les 
scènes antérieures, qui, dans ce visage, ont ‘“‘vu’”’, chaque 
fois, les passions qu'ils venaient eux-mêmes de subir. Voici à 
quel point ce moyen de communication permet aux réalisa- 
teurs d'influencer le peuple, 

L'espace manque pour donner des exemples analogues 
de cette ‘‘prise de possession” sur les émotions et aussi pour 
montrer l'effet encore plus profond des vues animées sur | 
les idées. Sur ce dernier point, contentons-nous de citer la 
Cour Suprême des Etats-Unis, dans sa décision célèbre du! 
25 mai 1952. “Nul doute, déclare-t-elle, que les vues animées | 
sont un moyen important pour la communication des idées. 
Elles peuvent affecter l'opinion publique et la conduite gé- 
nérale de bien des façons, soit par la diffusion ouverte d’une 


Aux Etats-Unis, en 1944, on estima à 97,000,000 le | 


portant une augmentation sensible au chiffre de 160,000,000 | 


‘catholique en Chine 


Dans un violent discours pro- 
inoncé recemment devant un 
groupe de ses principaux colla- 
borateurs à Pékin, le premier 
| ministre de la Cisine communis- 
te, Chou-En-lai, exprima sa sur- 
| prise et son indignation de la ré- 
|âistance catholique, “L'armée 
| japonaise, s'ecria-t4l, était nom- 
| breuse, bien équipée et bien or- 
| ganisee, mais nous, communis- 
| tes, nous l'avons vaincue; les for- 
|ces réactionnaires nationalistes 
| étaient aussi nombreuses et bien 
| armées, nous les avons aussi ex- 
| terminées; les catholiques en 
| Chine ne constituent qu'un petit 
groupe, sans puissance, et ce- 
| pendant malgré la guerre que 
nous leur livrons depuis un an, 
nous n'avons pu les terrasser. 
Pourquoi?" 
| S. Exc. Mgr Lorenzo Bianchi, 
récemment expuisé de Chine, 
vient de repondre à cette ques- 
tion: “L'Eglise en Chine se trou- 
ve actuellement dans une posi- 
tion merveilleuse. Avant la per- 
sécution, dans la plupart des par- 
ties de notre vaste pays, on ne Ja 
connaissait guére; mais aujour- 
d'hui, la valeureuse résistance de | 
ses membres aux persécutions | 
lui vaut non seulement d'être | 
connue partout, mais encore d'é- | 
tre admirée’’, | 

| 

| 

| 

| 

1 

| 


Billet du vendredi 


FIGURE OUBLIÉE DE 
PAUL BOURGET 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 


La prière dans les 
écoles en Egypte 


les, vient d'annoncer le général | 
Mohamed Naguib, président du! 
Conseil. Un accord a été réalisé | 
entre les membres du Comité di- | 


recteur de la Révolution et le 
ministre de l'Instruction publi- 
que, pour rétablir le culte dans 
les maisons d'éducation. Les priè- 
res seront organisées séparément 
pour les musulmans, les chrétiens 
et les israélites, chacun selon son 
rite. En annonçant sa décision 


le général Naguib a déclaré à la| 


presse: ‘Nous estimons que la 
prière est la base du relèvement 
de la jeunesse”, 


Le réarmement moral 


Le réarmement moral fait ac- 
tuellement aux Indes une grosse 
campagne de propagande condui- 
te par son chef le docteur Frank 
Buchman et ses principaux lieu- 
tenants. Après une mise en gar- 
de de l'épiscopat du pays contre 
le mouvement, plusieurs groupe- 
ments catholiques, comme The 


LA LIBERTE:ET LE PATRIOTE 


Du 16 au 24 mai sera tenu à Ottawa le premier festival cana- 
dien de tulipes. Des visiteurs de près ou de loin pourront y voir; EL 
750,000 tulipes, l'exposition de ce genre la plus considérable sur | moins la tendance de l'opinion 
le continent nord-américain. (C.P.C.) 


La Chronique 
.…. internationale 


Correspondant spécial de ‘’La Liberté et le Patriote” 
par André LAFLECHE 


| 


Les communistes ont perdu du terrain en France et au Japon. 
Prédictions peu optimistes de M. H. L. Keenleyside. 


Tout indiquait, en fin de se-| cidental augmentera ses mesures 
maine, que les communistes a-| de défense militaire qu'il evitera 
vaient essuyé de sérieux revers |la guerre ou qu'il évitera que 
lors des élections communales du | les masses asiatiques, africaines 
26 avril. D'après des rapports, | ou méditerranéennes se tournent | 


malheureusement incomplets, les | 
communistes auraient perdu en. | 
viron 5,800 sièges locaux. 11 se 
peut que leurs pertes soient en- 
core plus fortes. Il en est de mé- 
me pour les membres du parti du 
général - de Gaulle. Le mouve- 
ment qui a fait les gains les plus 
notables est celui de M. Pinay, 
ancien premier ministre. En ef- 
fet, les conservateurs modérés 
ont remporte plusieurs victoires 
sur les candidats du général. Et 
l'on parle déjà d'un retour possi- 
ble de M. Pinay au pouvoir. Non 
pas que les élections municipa- 
les affectent directement la com- 
Egg) de l'Assemblée nationa- 
le. Elles n'en indiquent pas 


+ 


publique. On sait que M. Pinay 

ja préféré remettre sa démission 
| comme president du Conseil, plu- 
{tôt que subir une défaite à l'As- 
i semblée. M. Meyer lui a succédé, 
| M. Pinay favorise une politique | 
| de monnaie saine et d'équilibre | 
! buugeraire. 11 semble bien que| 
| la province française partage son | 
l'avis. Ce qui augure bien de l'a- 
venir. 


Les élections japonaises 


vers le communisme. En ce fai- 
sant, il augmentera sans aucun 
doute ses chances de remporter 
la victoire, mais il n'évitera pas | 
la guerre. On ne voit pas non| 
plus que le programme de de-| 
fense occidental possède la vertu 
de protéger les populations sous- 
alimentées contre la tentation 
communiste, Ce qu'il faut, c'est | 
instaurer une meilleure distri-| 
bution des biens de consomma-| 
tion et de production, et une vé:- | 
ritable politique de fraternité | 
des races, des nations et des peu- | 
ples. Des paye, dont le nôtre, ne | 
songent pas suffisamment à fai. | 
re bénéficier de leurs richesses 
les peuples pauvres. Des milliers | 
et des milliers de gens meurent | 
de faim dans le monde. Leurs 
souffrances et leurs privations 
crient vengeance et reparation 
Europe et Etats-Unis 


La semaine dernière, nous 
nous demandions ce qu'il advien- 
drait les Etats-Unis, las des] 
lenteurs des pays européens à | 
s'éntendre sur une politique de 
collaboration militaire,  déci-| 
daient un jour de retourner à| 


leur splendide isolement tradi-| 


si 


La gloire littéraire est vaine,! nom de l'ordre, de la morale, de 
comme d'autres. Qui eût pensé, il | la saine philosophie, en attendant 


[y a trente ou quarante ans, que 
le nom de Paul Bourget serait 
oublié de nos jours, ou à peu près? 
Pourtant 
mais son demi-siècle de célébrité. 

| Aujourd’hui, il n'est guère ques- 

{tion de lui en France, ni ailleurs. 
[Si quelques-uns de ses romans 
se vendent encore, le Disciple, le 

| Démon de Midi, peut-être l’Eta- 

; pe, la plupart des autres n'inté- 

ressent personne. C'est à n'y pas 
croire, Il y a cinquante ans, et 
longtemps après, il était le ro- 
mancier par excellence, traduit en 
diverses langues, édité, vendu et 
lu aux quatre coins de la terre. 
Il était l'écrivain à la mode, le 
psychologue directeur de con- 
science, le critique écouté et l'es: 
sayiste unique, dont le moindre 
article se payait gros prix. Les 


doctrine sociale ou politique. soit par la formation ‘subtile | Indian Institute of Social Order, | jeunes d'aujourd'hui necle lisent 


‘de la pensée, qui est le propre de toute expression artistique.” | 


Le premier film dramatise aux Etats-Unis, “The Great 
Train Robbery' fut présenté en 1903, à l'époque de l'immi-| 
gration massive, qui apporta un auditoire pauvre, avide! 
d'amusement irréel. Ces facteurs ont donne une orientation | 
commerciale et vulgaire à cet art, qui s’est accentuée lors] 
de l'introduction du film sonore, tributaire de Broadway et | 
d'un théâtre en décadence, Le spectre de la censure finit 
par épouvanter les tsars de Hollywood qui acceptèrent un 
“Code de Production” prepare par M. Martin Quigley, un 
éditeur catholique. M. Joseph Breen, un autre catholique, 
regit à present ce Code, 

L'efficacite de ce Code relève cependant de la présence 
d'un mouvement organisé en 1934 par la hiérarchie ameéri- 
caine, la ‘’Legion of Decency” qui classifie les films selon 
leur degré de moralité et exige de ses adhérents l’abstention, | 

‘quand les spectacles ne sont pas approuvés. Le Pape Pie XI, | 
dans une encyclique sur les vues animées, en 1936, loua | 
hautement cette initiative et souhaïita son extension partout | 
dans le monde. La classification morale des films varie de 
pays en pays mais celle de la ‘’Legion” semble assez univer-| 
selle: A-I, pour tous; A-Il, pour adultes; B, répréhensible | 
en partie; C, réprehensible. Il y a en plus la censure locale 

Ainsi, dans huit des dix provinces du Canada, il faut se 
conformer à des lois spéciales. | 

Malgré ces organismes de contrôle exterieur, le cinéma 

ne cesse de causer des ennuis. Les statistiques de la ‘’Legion” 
pour l’année 1952 montrent que 20% des films majeurs ne 
meritèrent pas l'approbation. 17% des films produits en de- 
hors des Etats-Unis furent condamnés et 18% déclares ré- 
préhensibles en partie. Quelques films, basés sur l'Ecriture 
Sainte ou l'Histoire de l'Eglise, réussirent même à fondre 
ensemble la piète et l'immoralité pour tromper les critiques. 


La mentalité qui continue de présider à Hollywood se 
trahit d'ailleurs dans l'annonce provocatrice qui accompagne 
les films les plus dignes de louange. L'indécence à la televi- 
sion incite aussi les cinéastes à l'émulation tandis que les 
vedettes cherchent des rôles plus “adultes” et les ‘libres 
penseurs” dénoncent tout attentat à leur liberte d'expres- 


sion 


. 


L'assainissement du cinéma, que le Souverain Pontife 
suggere comme intention du mois de mai, cette année, signi- 
fie certainement que doit se continuer la lutte incessante 
contre le cinema destructeur de la foi et des moeurs. Le Pape 
veut en plus que ce moyen de communication soit employé 
pour la recréation décente et pour l'élévation de l'esprit et 
du coeur, dans la grande tradition de l’art chrétien. Il faut 
prier pour que les fidèles aient le courage de refuser leur 
appui aux films nocifs mais aussi pour que des hommes 
dignes et compétents continuent leurs efforts afin que ce 

don de Dieu’ puisse vraiment enrichir le spectateur. 
En co! 


laboration avec L'Ami du Foyer} 


et de rampants, tous soviétiques. | 


Nouvelles bases 


5: | Les militaires bulgares n'ont pas | 
sovietiques | le droit d'accéder à ces bases sans ! 
en Bulgarie une autorisation spéciale délivrée 

L'URS.S. vient de créer au: Par le commandement russe de 
cours de ces derniers mois de nou-| la base respective, Les usines 
velles bases militaires en terri-| d'armement de Kazanluk et de! 
toire bulgare, Les camps d'avia- Sepet, les établissements indus- | 
tion de Toliche, de Stara Zagora |triels d'aéronautique militaires, | 


ainsi que les aérodromes militai- | 
res de la Teliche, de Jambol et de | 
Plovdiv, sont contrôlés par des 
ba- ! Spécialistes militaires soviétiques 
affectés des avions so-!et les travaux sont exclusivement 
viétiques du modèle “Mig 15”!exécutés sur des projets établis 
avec le. personnel de navigants | Par des experts soviétiques. 


| 
et de Plovdiv, ainsi que celui de 
Grona Orehovirza, ont été réamé.- | 
nagès et transformés en bases 


soviétiques. À chaque 


ae- 
rennes 
se sont 


l 


signalent les dangers que com- 
porte la doctrine du réarmement, 
entre autres sa thèse que toutes 
les religions se valent. 


Couvents de 
religieuses cloitrées 


Les couvents de religieuses 
cloitrées s'élèvent à 2,759 dans le 
monde, écrit le Père Arcadio La- 


| rarona, secrétaire de la Congré- 


gation des religieux, dans un ou- 
vrage qu'il vient de publier, Dans 


ce nombre, ne sont pas compris | 


les pays situés au delà du “ri- 
deau de fer” et sur le sort des- 
quels on ne possède que peu d'in- 
formations certaines. L'Italie en 
possède 528 avec un total de .13.- 
943 religieuses. Deux cent cin- 
quante de ces couvents appartien- 
nent aux bénédictines ef aux cla- 
risses. 


Dix lettres du pape 


et de M. Truman 


seront imprimées 


NEW-YORK — Le New York | 
Times dit que l'ancien represen- | 


tant de M. Truman aupres du 
Vatican a fait imprimer prive-| 
ment des lettres échangées entre 
l'ex-president des Etats-Unis et 
le pape Pie XII. 

Le journal cite des extraits 
des lettres de M. Truman au pape 
et dit qu'ils expriment de Roms ot 
fonds sentiments religieux”. | 
M. Taylor, dans une ore 
tion aux lettres, dit, d'après le 
Times, que le président Truman | 
‘“‘recherchait sans cesse des moy- 
ens et des occasions de susciter, 
au pays et à l'étranger, un esprit 
militant de renaissance morale 
comme premiere condition essen- 
tielle à l'établissement d'un or- 
dre mondial de paix et de jus-|} 
tice” 

La série de 10 lettres commen- 
ce par la lettre que M. Truman 


| écrivait au pape, le 19 avril 1946, 


pour lui faire part de son inten- 
tion d'envoyer M. Taylor à Rome 


comme son représentant person-| “que quiconque 


| pas, connaissent à peine son nom 
{ou s'en moquent, l'estimant vieux- 
{ jeu. Si peut-être on le combla 


l'indignité dont l'abreuve la n6- 
tre. Il tient une place considé- 
{rable dans les lettres du dix- 
{neuvième finissant, de la premié- 
lre partie du vingtième, par ses 
idées, sa critique, son sens de 
l'ordre dans un monde qui en 
manquait, plus encore que par 
sa fiction, romans et nouvelles. 
| Souvent l'on a dit que sa psycho- 
|logie était fausse, ou courte, que 
| 


{sa manière ne saurait affronter la 
postérité. 
d'hui, ou le manque de réaction, 
paraît l'établir. 
re cependant un témoin de son 
temps, comme Balzac du sien. 
| Mieux que maints historiens, il 
|nous éclaire sur les idées et les 
| sentiments, les moeurs, les modes 
| de vie, les hommes d'un passé 
encore récent, mais qui s'éloigne. 
L2 LZ LZ 


li naquit à Amiens en 1852; il y 
eut donc cent ans l'an dernier. On 
imagine qu'il ne goûterait guère 
la littérature engagée de la Fran- 
ice contemporaine. Pourtant, il 
vint un moment de sa carrière 
‘où il crut devoir s'engager lui- 
même, mais dans un sens que 
n'accepterait ni Sartre ni Simo- 
ne de Beauvoir. Ayant pratiqué 
longtemps une sorte d'agnoticis- 
me élégant, ni chair ni poisson, 
en marge de la foi et de l'Egli- 
se, il décida de faire le point, 
d'en finir, et accepta dans leur 
totalité les disciplines catholiques. 
Son évolution fut lente, La pu- 
blication en 1889 de l'Homme li- 
bre, de Maurice Barrès, commen- 
ça de l'ébranler dans son dilet- 
tantisme. Il interpréta l'oeuvre 
comme une sorte d'initiation à 
l'anarchie. Des idées neuves, du 
talent, de la hardiesse, mais que 
la magie des mots rendait dan- 


| gereux. Il jugea alors qu'il était 


temps de prendre parti, de con- 
clure, et il conclut, non sans se 
rendre compte des conséquences 
possibles de son altitude. Il dé- 
clara, écrit Fortunat Strowski, 
pense et écrit, 


nel et se termine par une lettre | encourt une responsabilité d'ordre 
du pape à M. Truman, le 20 dé-| moral, que les idées, ayant forcé- 


cembre 1949. | 
Dans cette dernière lettre, le: 


St-Père demanae à l'Enfant-Je- 


sus de benir ‘les travaux et la | 


mi 


personne de Votre Excellence”. 


ment une répercussion sur la vie 
même et la conduite de la vie, 
doivent être ramenées et soumises 
à une règle supérieure, et enfin 
que cette règle elle-même a son 


, il n'eut pas son heure, | 


à son époque, il ne mérite pas 


La réaction d'aujour-| 


Bourget demeu- | 


Selon le même journal, ce vo-| Principe dans la tradition catho- 
lume de 45 pages est semblable | lique”. Ces principes posés, il 
au volume de lettres échangees | €Ssaya de s'en inspirer dans son 
entre le pape et le président °euvre, au risque d'alourdir cel- 
Roosevelt, que M. Taylor a fait le-ci. D'où ses romans à thèse et 
imprimer privément, il y a 5 ans.| les digressions qu'il y glisse, 


l 
| 
| 


| 


| 


l'acte de soumission final. 
LA LZ 

Car son acheminement vers la 

vérité, même avec les meilleures 

dispositions, le conduira jusqu'aux 

alentours de 1905. Les âmes d'a- 


{lors étaient malades de cette at- 


mosphère qu'avaient imprégnée 
Renan, Berthelot et d'autres. C'est 
peut-être dans ses essais et ses 
livres de critique, qu'on trouve 
le meilleur Bourget, celui qui 
vieillit le moins et donne des di- 
rectives sur lesquelles il n'est rien 
à redire. Ses Essais de psycholo- 
gie contemporaine, qu'il publia 
de 1881 à 1883, furent un coup 
de maitre, En trois volumes com- 
pacts, l'auteur y fit le procès des 
théories si répandues alors du 
dilettantisme, du naturalisme et 
du scientisme, interrogeant tour 
à tour les principaux écrivains 
qui donnaient le ton, avant d'en- 
treprendre le réquisitoire contre 
eux. Il analysa ainsi, non pas 
dans la forme, mais dans les idées, 
la valeur d'influence de celles-ci, 
et leur nocivité, des hommes com- 
me Flaubert, Stendhal, Baudelai- 


re, Renan, Taine. Dans le Disci-} 


ple, roman de 1889, qui montrait 
les conséquences néfastes des thè- 
mes et systèmes à la mode, des 
doctrines et théories attaquées 
dans les Essais, il revint à la char- 
ge. On sait que Taine se crut visé 
et qu'il écrivit à l’auteur: ‘‘Peut- 
être la voie que vous prenez... 
vous conduira vers un port mys- 
tique, vers une forme de chris- 
tianisme”. Prophétie qui se réali- 
se, mais beaucoup plus tard, Paul 
Bourget mourut en 1935, à l'âge 
de 76 ans. Il resta actif et lucide 
jusqu'à la fin. En ses dernières 
années, il se plaisait surtout à des 
études où il exposait ses vues de 
penseur et de moraliste. 


L'ILLETTRE 


L'Eglise progresse 
en Australie 
Le congrès national eucharisti- 
que d'Australie, auquel se rendait 


le regretté Mgr Vachon, lors de 
sa mort, a attiré l'attention sur 


le catholicisme de ce pays. Selon | 


le dernier annuaire récemment 
paru, la population actuelle de 
la grande ile comprend environ 
1,750,000 catholiques sur près de 
9 millions d'habitants. Au cours 
de l'année 1952, le nombre des 
prêtres s'est élevé de 2,440 à 2,727, 
augmentation en partie due ,à 
l’arrivée des prêtres venus de l’ex- 
térieur, notamment pour aider les 
immigrants; 261,387 élèves, soit 
11,629 de plus, ont été inscrits 
dans les écoles catholiques: les 
religieuses sont au nombre de 
11,500 environ. L'Australie comp- 
te sept sièges archiépiscopaux, 
dix-huit diocèses suffragants et 
993 paroisses. S. E. le cardinal 
Gilroy est le cinquième archevé- 
que de Sydrey et le premier fils 
de ce pays à faire partie du Sa- 
cré-Collège. Sydney a deux évé- 
ques auxiliaires et 558 prêtres. 


OTTAWA — M. George Hees, | 
progressiste conservateur de To-| 


Les communistes ont aussi su- 
bi une défaite aux élections ja- 
ponaises du 24 avril. Ils n'ont 
plus qu’un député à la Diète, a- 

[lors qu'ils en comptaient trois 
auparavant, Le parti libéral du 
premier ministre Shigeru Yoshi- 
da se maintiendra probablement 
au pouvoir, grâce à des alliances 
avec des partis minoritaires. Tou- 
tefois, les socialistes de gauche, 
opposés au réarmement, consti- 
tuent le groupe parlementaire le 
plus puissant après le parti libé- 
ral. Quant au parti communiste, 
; appuyé par le gouvernement chi- 
nois, il a livré une dure bataille. 
L'enjeu en valait la peine. Ima- 
ginez ce que cela représenterait 
de force pour le bloc communis- 
te si le Japon se donnait un gou- 
| vernement favorable à Moscou, 
| L'équilibre asiatique serait défi- 
nitivement rompu si le Japon de- 
venait un satellite de Moscou. 
Le Kremlin sait fort bien qu'il 
a tout à gagner à troubler la po- 
litique intérieure du Japon afin 
de mieux s'assurer de la direc- 
tion de sa politique extérieure, 
Propositions de paix 

Le ministre des Affaires étran- 
l'aères de Russie, M. Molotov, a 
fait une proposition de paix, Et 
la presse russe est allée jusqu'à 
publier un discours du général 
Eisenhower. Le monde respire 
un peu plus librement. 11 profite, 
avec raison, du moindre répit, 
Mais que valent au juste les pro- 
positions communistes? C'est un 
mystère impénétrable, Nous de- 
vons tous nous réjouir d'un ac- 
cord possible. Encore ne faut-il 
pas tomber dans une confiance 
aveugle. Pour M. Adenauer, le 
| chancelier de l'Allemagne libre, 
les propositions russes ne sont 


qu'une tromperie, L'homme d'E-| 


tat allemand conseille aux na- 
tions occidentales la plus grande 
prudence. 11 les encourage à de- 
meurer fortes. C'est un peu, voi- 
{re beaucoup, l'attitude de pres- 
que tous les pays du bloc atlan- 
tique. Même si les promesses 
d'une entente entre l'Ouest et 
l'Est se matérialisaient, les pays 
demeureront sur leurs gardes, 
afin d'être en mesure de repous- 
i ser toute agression. 
| Prédictions pessimistes 

M. H. L. Keenleyside, direc- 
teur général du Service d'assis- 
[tance technique des 
| unies et ancien haut fonctionnai- 
re canadien, a tenu des propos 


|peu réconfortants à Toronto, le] 


|28 avril, devant les membres de 
{l'Institut de Chimie du Canada 
let de l'Institut des ingénieurs 
chimistes des Etats-Unis. Il a dit 
[qu'à l'heure actuelle les deux 
tiers de la population du glgbe 
sont révoltés contre leurs condi- 
tions de vie. “De ce nombre, a-t- 
il précisé, un milliard de gens se 
sont tournés vers le communis- 


me et environ 600,000,000 d'au- | 


tres y adhéreront d'ici une ge- 
nération, à moins que le monde 
occidental puisse démontrer que 
Îles principes démocratiques of- 
! frent de meilleures chances d'u- 
ine bonne vie.’ M. Keenleyside 


tionnel. Or, le 29 avril, dans un 
message radiophonique, M. John 


Alliés européens des Etats-Unis 


Foster Dulles a déclaré que les! 


| 


A la Chambre 


... des Communes 


Correspondant spécicl de ‘’La Liberté et le Patriote’’ 


par Denys PARE 
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ne devaient plus compter, come 
me auparavant, l'aide eco- 
nomique directe de son pays. Il 
a precise toutefois que les Etzts- 
Unis continueraient à leur passer 
des contrats ét à dépenser en Eu- 
rope des sommes considérables. 
Une telle attitude était à prevoir, 
vu l'effort de guerre que les E- 
tats-Unis doivent en 


sur 


soutenir 


| Corée et leur iourd budget de 
| rearmement 


M. Dulles a proti- 
té de l'occasion pour conseiller 


| aux Européens de s'enteridre le 
| plus tôt possible sur la création 


d'une armée continentale. I1 a° 
aussi insiste sur la nécessite de 
permettre à l'Allemagne de re- 
armer, Nos lecteurs savent que 
dans cette chronique nous avons 


| prévu de tels développements, 


La neutralité irlandaise 
L'Irlande libre vient de réaf- 


| firmer sa volonté de rester neu- 


tre. Elle a proclamée une politi- 
que de neutralité, Elle ne parti- 


| cipera à aucune guerre, à aucu- 


ne alliance, à moins qu'elle ne 
soit directement attaquée ou 
qu'un parlement représentant 
toute l'Irlande, l'Ulster compris, 
n'en décide autrement, Telle est 
la déclaration que le ministre 
des Affaires étrangères, M, Fran- 
cis Aiken, a faite au parlement 
de Dublin, derniérement, à la 
fin d'un assez long débat. Sans 
doute l'Irlande est-elle anti-com- 
muniste. Elle partage plusieurs 
points de l'idéal américain. Elle 


| refusera que son territoire serve 


de base d'attaque contre la Gran- 
de-Bretagne ou les Etats-Unis, 
Mais elle pose, comme condition 
de sa participation à une allian- 
ce défensive formelle, l'union de 
tout le territoire national sous 
une même autorité. Là encore 
on se demande si la politique 
britännique, qui consiste à en- 
courager l'Ulster à rester indé- 
pendant de l'Irlande, n'est pas 
dommageable à la défense du 
monde occidental, 


L'affaire Dewar ne semble pas devoir retarder la tenue 
des élections fédérales. 


OTTAWA —- Il semble bien 
que la démission dramatique du 
député libéral de Qu'Appelle ne 

modifiera en rien les intentions 
| du gouvernement de tenir des 


ment en août prochain. 

I1 ne fait aucun doute que si 
M. Austin Dewar, après avoir 
{avoué à la Chambre qu'il avait 
échangé des chèques avec le pro- 
priétaire de la compagnie Lunan, 
avait refusé de démissionner, il 
aurait alors embarrassé davan- 
tage le gouvernement. 

Un bon conseil... 


Certains soutiennent que 
a fortement conseillé d'offrir sa 
démission, Cela est fort possible. 
faite 


relire la déclaration aux 


nistre en marge de cette affaire 


M. Dewar à Ottawa. 

M. St-Laurent avait alors dit 
que le député devrait fournir 
des explications acceptables à 
tous ou, pour ne pas nuire à ses 


démission. 
Par amitié... 
M. Dewar a dit qu'il n'avait 


| 


lélections cette année, probable-| 


le! 
premier ministre St-Laurent lui! 


Il suffit pour s'en convaincre del ja qu'il réébnhhft que 1e code 


Communes pat À grenier mi | pénal ne doit pasêtre considéré 


quelques jours avant le retour de | 


collègues, il devrait remettre sa | 


| 


de travailler par suite de mala. 
die ou de blessure. 

Quant au projet de loi visant 
à la refonte du code pénal, il est 


{maintenant presque certain que 


son étude aux Communes sera 
remise à la prochaine session. 

Plusieurs députés de 1'opposi- 
tion viennent d'exprimer en 
Chambre leur opinion à ce sujet. 
Le leader de l'opposition, M. 
Drew, et plusieurs autres dépu- 
tés sont d'avis qu'étant donné 
l'importance capital: du code 
criminel pour tous les Canadiens, 
il importe que les nombreux a- 
mendements qu'on y a apportés 
au cours de l'étude en comité 
fassent l’objet d'une très longue 
étude par la députation. 

M. St-Laurent a répondu à 


comme une loi du gouvernement, 
mais plutôt éomme un bill du 
Parlement intéressant directe- 
ment tous les Canadiens, On pré- 
sentera le bill en Chambre, mais 
si les objections à son adoption 
dans sa forme actuelle sont trop 
nombreuses, la refonte du crie 
criminel viendra devant le pro- 
chain parlement, 

C'est en parlant de cette ques- 
tion qu'un député de l'opposition 


Nations | 


retiré aucun avantage financier) a demandé au premier ministre 
de cet échange de chèques avec | s'il avait l'intention de eonvo- 
son ami Lunan. Je voulais sim-| quer de nouveau les Chambres 
plement rendre service à uUn|après le couronnement. On voit 
vieil ami, dit-il, Le Telegram, de | par là que l'opposition se pré- 
Toronto, qui avait mis toute l'af-| pare à faire une étude détaillée, 
faire à jour, la semaine dernière, | comme il convient d’ailleurs, du 
estimait que le député de Qu’'Ap-| projet de la refonte du code pé- 
pelle avait reçu de la compagnie | nal, 

Lunan $71,800 en dépit du fait} Par ailleurs, la réponse de M. 
que cette entreprise a fait perdre | St-Laurent à cette question indi- 
| à ses créanciers plus de $200,000.| que aussi clairement que son 
| Le premier ministre semblait | gouvernement a l'intention de 
| plutôt satisfait de Ja démission | procéder comme prévu à l'élec- 
| du député. Dans le débat qui sui-|tion générale dans quélaues 
vit cette scène plutôt dramatique, | mois. Le 10 août est encore la 
|M. St-Laurent a dit que cet|date la plus souvent mentionnée 
| échange de chèques qu'on appel-| comme le jour possible d'être 
le le ‘“kiting” n'était peut-être! choisi par le gouvernement pour 
| pas illégal, mais que cette pra-| la tenue des prochaines élections 
tique était pour le moins dange-| générales. 

| reuse parce qu'elle consistait en | Combat royal 

| somme en un abus de notre sÿs-| La’ jutte électorale promet 
teme bancaire. d'étre particulièrement difficile 
| L'affairè Dewar semble être) dans l'Ouest du pays. Précisé. 
| terminée en Chambre. Mais les! ent dans le comté de Qu'Ap- 
conservateurs se promettent bien | pelle où M. Dewar à l'intention 
| de l’exploiter à fand au cours de | de briguer de nouveau les suffra- 
la prochaine campagne électo-| ges les conservateurs ont l'in: 
| rale. | |tention d'y engager un combat 
| La prorogation royal. Il est question M. 
| D'ici là les Communes hâtent | John Diefenbaker, l'un des meil. 
| l'étude des crédits des divers mi-| leurs speakers des Communes, 


que 


ronto-Broadview, a demandé, à|4 ajoute que l'Occident pouvait |nistres. C'est tout le travail qui! fasse la lutte aux libéraux dans 


la Chambre des Communes, siléviter ‘la soumission au com-|reste à accomplir à l'exception! Je 


le gouvernement a pris la déci- 
sion d'envoyer un représentant 
des Indiens du Canada au cou- 
ronnement de la reine, à Londres, 
au mois de juin. 

Le premier ministre, le tres 
hon. Louis St-Laurent, a répon- 
du que “le gouvernement n'a pris 


au | aucune décision en ce sens”. 


munisme ou à une guerre atomi- 
|que” en améliorant et en main- 


comté de Qu'Appelle Le 
du bill amendant la loi de l’assu-}| coraté de Lake-Center que res 
| rancechômage et celui relatif à | presente actuellement aux Com- 


| tenant ses défenses militaires. 
| On ne voit pas le rapport qui] 


la refonte du code pénal. | 
Le bill relatif à la loi de l'as-| du avec ceux de Prince-Rupert et 


munes M. Diefenbaker a été fon- 


| existe entre cette dernière affir-| surance-chômage a pour but de! Moose Jaw. 


[mation et les précédentes. Ce faire bénéficier de prestations les 
Ll 


jn'est pas parce que le monde oc-| travailleurs qui sont incapables 


Le dernier remaniement de la 
(Suite à la deuxième page) 
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L'idée de se préparer au ma- 
riage par une retraite fermée re- 
véle des dispositions excellentes 
ét un sens plus profond de ses 
responsabilités futures. 

Mais la vie conjugale pose aus- 
si bien des problème imprévus 
qui demandent de sérieuses con- 
sidérations et qu'on doit faire à 
ja lumière de l'Evangile et des 
enseignements de l'Eglise 

S. $. Pie XI, dans son encycli- 
que ‘Casti Connubii”, procla- 


Bureau d'Assurances 


Koger Jill Ltd 


ASSURANCE PERSONNELLE ET 
ASSURANCE COMMERCIALE 
Téléphone 20-3093 


édifice Manque du Commerce 
Norwood, Man 


204, 


MADAME R. GUAY 
COIFFEUSE 


Frovencher St-Boniface 
à l'huile 


196, ave 


Permanentes 
Coupe de cheveux 
et mises en plis comprises 


(En haut du magasin 
de chaussures J-A Guay) 


LA BIJOUTERIE 
Bourbonnais 


Horlogers et Bijoutiers 


Expédiez-nous vos montres 
pour réparations 


159, ave Provencher, St-Bonitace 
Teléphone 20-1820 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles 


SERVICE RAPIDE 


Appelez toujours le no 20-1285 
325, avenue Taché Norwood 


J.-J. ROBITAILLE, prop. 


R. J. Stanners 


Hotraites fermées 


| mait la nécessité de donner aux 


| te Eucharistie. Il les engagea en 


| dans la Présence réelle par de 


OPTOMETRISTE 
Téléphone 20-2850 


141, uve Provencher 
St-BONIFACE, MAN. | 


ASSELIN Motor SERVICE 


Réparations de tous génres | 
Essence et huiles | 
Service de rechange de pneus 
Se spécialisent dans les moteurs 
Diesel de tous genres 


Soudage à l'électricité 
de toutes sortes 


Fr. 
40615, rue Youville, 
Tél: 20-1436 


ASSELIN, prop. 
St-Boniface 
Rés.: 20-6613 || 


BARNET LEWIS 


"OPTOMÉTRISTE — OPTICIEN 


EXAMEN DE LA VUE 


402, EDIFICE McINTYRE 
(au coin de la Portage et Main) 


Téléphone 93-1897 - Heur 9à6 


On parle français 
re 


Fernand Viau | 


Député à la Chambre des 
Communes pour la circonscription 
de St-Boniface 


Ottawa, durant la session du 
Parlement | 


Adressez vos communications À | 


Exomen 
de la vue 


S. M. WISEMAN 
Optométriste | 
Téléphone: 92-5947 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 


Entreprise — Posage de fils 
Répcration 
Téléphone 20-1694 


Hub Service Station 


Taché et Provencher 
ESSENCE - HUILE - 4 CCUESSOIRES 
PNEUS - REPA)'ATIONS 
REMORQUAGE 
Service de 24 heures 
W. RYALI Propriétaire 
Téléphone 20-296! 


DeGagné Motors Ltd. | 


Angle des rues Marion et 
des Meurons 


Téléphone 20-3041 
Norwood — St-Boniface | 


Service de 24 heures par jour 


Automobiles 
Accidents 
ASSURANCES et FINANCES 


Suite 9, Bioc Cusson, 221, 


rue 


p 


Toutes sortes de moterioux de 


PAUL PAQUIN 


Agent général 


époux ces instruetions sur la ma- 
tière., La retraite fermée pour | 
gens mariés, époux et epouses, | 
veut répondre à ce but. Nous es- 
pérons donc que de nombreux 
couples feront le 
ble leur inscription pour cette 
retraite intitulée “Conférences 
de Cana” et qui aura lieu à la fin 
du mois de mai | 


Chronique de “ 
l'Intronisation 


La fête du Sacré-Coeur devrait 
être célébree encore cette annee 
avec beaucoup de sr lennité. Pour | 
préparer cette fête et lui assurer | 
un grand succès, utilisons la pra- 
tique établie depuis plusieurs an 
nées et qui consiste à faire une 
communion spécis': à chacun 
des cinq vendredis qui précédent | 
immédiatement la fête du Sacre- 
Coeur de Jésus 

Cette ar e, la série commen- 
cera le vendredi 8 mai. Par un| 
bref apostolique du 3 juin 1924, 
renouvelé le 26 avril 1930, le| 
Saint-Siège a accordé une indul-| 
gence plénière aux conditions 
ordinaires, à chacune des com- 
munions de cette série 

Que tous les amis du Sacre- 
Coeur utilisent ce moyen pour 
obtenir du ciel ce triomphe in- 
comparable qui sera le signe 
d'une paix merveilleuse pour le 
monde 


Thé au profit de la 
bibliothèque publique 
L 


s amis de la bibliothèque 
St-Boniface ont 


publique de 
l'honneur de vous inviter à un 
thé au profit de la bibliothè- 
que, le jeudi 14 mai, de 8 h. à 


10 h. p.m., au Cercle Ouvrier. 


Les Guides et les Scouts 
participent à la messe 
du ler vendredi du mois 


Pour la seconde fois, à la basi-| 
lique, le premier vendredi du| 
mois a été marqué par une messe | 
du soir précédée d'une heure 
sainte qui commençait à 8 h. 30.; 

Le ler mai dernier, M. l'abbé | 
David Roy, directeur de l'Action | 
catholique, officiait à l'autel. I1| 
était assisté de deux Scouts. 

M. l'abbé A.-B. Boulet, 
prédicateur de l'heure sainte, a | 
invité les fidèles à se pénétrer, 
davantage de la réalité de la pre- 
sence totale de Dieu dans la sain- | 


même temps à traduire leur foi 
fréquentes visites au St-Sacre- 
ment. 

Les Guides et les Scouts catho- 
liques de St-Boniface étaient 
groupés dans la nef. Ils chantè-| 
rent, sous la direction du R. P. 
Jean Zabotti, im.c., aumônier 
des Guides, la messe des Anges, 
ainsi que les hymnes et canti- 
ques au cours de l'heure sainte. 


J.-0. BRODEUR 


représentant de la 


Sovereign Life Assurance Co. 
505, rue Ritchot St-Boniface 
Téléphone 93-4279 


Salon mortuaire Cropo 


Service distingué 


Salon situé À 669, ave Broadway 
Winnipeg, Man. 


Téléphone 52-4266 


TACHÉ 


plus t0t possi-|£ 


2 


| du 


| bains, 
| sur une étude très fouillée et très 


Auto and Body Works 


317, ave Tache, Norwood, Man. 
Téléphone 20-7145 
Dan GOSSELIN. gérant 


“Service qui plait” 


F.-X. Paillé 
AGENT GENERAL 


Assurances: vie, autos, accidents, 
maladies. polio, incendies 


257 rue Hamel, St-Bonitace 
Téléphone 20-6633 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


St-Boniface 


Telephone 20-8182 


tronçaises 
la 


Pour vos pôtisseries 


altez toujours à 


Pâtisserie Pelland 
D. PELLAND, prop . 
161, eve Provencher, St-Boniface 


TELEPHONE 20-3319 


HAROLD M. BLACK 


Optométriste et Opticien 
Examen de la vue chez 


Mitchell Copp Ltd. 
Téi. 92-5108 


Portage et Hargrave 


incendies 


Eftets personnels 
sur outomobiles et Commons 


ST-BONIFACE, MAN 


Mosson 


Tél.: 20-9494 — Adresse postale: C.P. 68, St-Bonitace, Man. 


THE CUSSON LUMBER CO., LTD. 


RAIMBAULT, près 


! 
| 


construction, charbon et bois | 


de choutloge, etc. etc. | 


Ameublement d'église et 


St-Boniface, Mon. 


Doisere fine, -etc | 


Téléphone 20-1283 


| 
146. avenue Provencher | 
| 
| 
| 


| Lorette, 
dans sa viile natale en 1905. Elle | 


5 


A 


k 


rio 
Da # 24° 

Mlle Marie-Valérie Trudel, 
£-me, graduée de l'Ecole d’In- 
firmières de l'hôpital de la Misé- 
ricorde, lors de la collation des 
diplômes qui eut lieu au theëtre 
Playhouse, à Winnipeg, 
credi 6 mai 
tuellement au “Brandon Mental 
Hospital” où elle suit un cours de 
spécialisation en psychiatrie. Elle 
est la fille du docteur et de Mme 
Jean-J. Trudel 


Réunion de la 
Société Historique 
Le lundi soir 11 mai, à 8 h. 15, 


il y aura réunion publique de la 
Société Historique de St-Bonifa- 


ce. Ce sera la dernière séance ré- 
gulière de la saison. Le confé- 
rencier sera le R. P. Antuine 


Champagne, C.R.ILC., autrefois cu- 
ré de Notre-Dame de Lourdes, 


qui parlera de “la descendance de | 


La Vérendrye ct de la carrière 
grand découvreur”. L'entrée 
sera libre et le public est large- 
ment invité à cette soirée. 


Nul sujet ne devrait intéresser | 


ies Franco-Manito- 
pouvons compter 


davantage 
et nous 


détaillée sur le découvreur de 
l'Ouest canadien. 


. 
Petite Note 
M. et Mme Clément Bazin, au- 
trefois de St-Boniface, sont heu- 


reux d'annoncer à leurs parents 
et amis la naissance d'une petite 


curé, | fille, Marie-Jeanne-Françoise, le | dailles, par le docte 


24 avril 1953, à Nemours, Fran- 
ce. 


M. Maricheau-Beaupré 
tué dans un accident 


Les conférences que devait don- 
ner M. Maurichau-Beaupré, au 
Cercle Molière et à l'Alliance 
Française, n'auront malheureuse- 


| ment pas lieu. Le distingué con- 


servateur du palais de Versailles 


vient de trouver la mort, ces jours | 


derniers, dans un accident d'au- 
tomobile, au Nouveau-Brunswick, 
alors qu’il se rendait à la gare de 
Moncton. En le perdant, la France 
se voit dépossédée des services 


| d'un homme éminent, d'un érudit 
| de haute valeur qui, durant près 


de trente ans, a présidé, avec dis- 
tinction, aux destinées de Ver- 


|sailles et, tout dernièrement en- 
| core, fut l'animateur et l'inspira- 
{tion de la campagne qui a abouti 


à la sauvegarde du château louis- 
quatorzien et de ses jardins. 


“Thé-Fête’’ le 16 mai, 
au Cercle Ouvrier 


Les Ambulancières St-Jean, di- 
vision Si-Boniface, invitent cor- 
dialement tous leurs amis à leur 
premier “Thé Fête” qui sera tenu 
à la salle du Cercle Ouvrier St- 
Joseph, avenue Cathédrale, le 16 
mai, de 2 h. 30 à 5 h. 30 de l'a- 
près-midi. 

Le but de ce ‘Thé Fête” est la 
formation d'un ‘Cercle Sexagé- 


naire” qui saura pourvoir à leur | 
programme récréatif. Les Ambu- | 


lancières envisagent aussi la pos- 
sibilité de créer une bourse d'étu- 
de qui serait décernée à une élè- 
ve finissante de l'Institut Collé- 
gial St-Joseph qui se destinerait 
à la profession de garde-malade, 

I y va donc de l'intérêt public, 
Venez en grand nombre encou- 
rager les Ambulancières dans leur 
geste si méritoire. Le faire-part 


n'est pas d'obligation. Venez et | 


amenez vos amis. 


LA SECRETAIRE 


L4 L 1 
Décès 
MME LUCIE PELLETIER 


Mme Lucie Pelletier, de 
rue Ritchut, 
cédée à l’âge de 83 ans, le same- 
di 2 mai, à l'hôpital St-Boniface. 


Originaire de St-Boniface, la 


| défunte vécut pendant 29 ans à 


Man, avant de revenir 
était membre de la congrégation 
des Dames de Ste-Anne. 

Elle laisse dans le deuil 2 fils, 
Roméo et Alexandre; une fille, 
Mme V. Smith, ainsi qu’une soeur, 
Mme O. Ferland, de Lorette, 

Les funérailles eurent lieu en 
la basilique de St-Boniface, le 
mardi 5 mai, à 10 h. a.m., et la 
sépulture se fit au cimetière de 
Lorette. 


M. ARTHUR CAYER 


Le lundi 4 mai, à l'hôpital St- 
Boniface, est décédé M. Arthur 
Cayer, de 711, rue Langevin, St- 
Boniface. Il était âgé de 76 ans. 

Il laisse dans le deuil une soeur, 
Mme Alma Allard, de Québec. 


Le service funèbre sera chanté | 


en la basilique de St-Boniface, le 
samedi 9 mui, à 8 h. 45 a.m. L'en- 


| terrement se fera au cimetière de 


St-Boniface 


ALLAN JOSEPH HELMAN 


Une messe solennelle de Re- 
em fut chantée en la basilique 
St-Boniface, le lundi 4 mai, à 
h. am., pour l'âme du soldat 
Allan Joseph Helman, de 347, rue 
Dumoulin, St-Boniface, mort en 
Corée à l'âge de 20 ans 

Outre ses parents, M. et Mme 
August Heiman, Allan laisse un 
frère, Leslie, et une soeur, Do- 


qui 
de 
10 


} reenn 


& 


1 


Île des gardes-malades de l'hôpi- | 
| tal St-Boniface prétaient leur ser- | 
!ment professionnel et recevaie 


mardi . 
, | de graduation débutérent par une | ris et surmontées de chandelles 


| messe célébrée à l'intention des|aux couleurs de l'école — bleu 
1 
| pital, 
| Roy, 

| Un sermon de circonstance fut 
| donné par 


le mer-| 
Mlle Trudel est ac- | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Graduation de gardes-malades 
à l'hôpital St-Boniface | 


ST-BONIFACE Soixante-, par Miles Elaine Cone et Jean-! 
deux élèves finissantes de l'éco- , nette Labelle, respectivement. 


Réception 
Une réception à la résidence 
nt| des gardes-malades, rue Taché, 
diplômes de graduées le} fut tenue à 5 h. Les tables étaient 


leurs 
5 mai dernier. Les fêtes ! décorées de tulipes jaunes et d'i- 


finissantes, en la chapelle de l'hô- |; et or. Présidaient à la réception: 
par M. l'abbé Raymond|les Rév. Srs B. Dorais, supérieu- 
chapelain de l'institution. | re et administratrice de l'hôpi- 
tal, Délia Clermont, directrice de 
l'école des gardes-malades, et Ma- 
rie Thille, assistante-directrice de | 
l'école des gardes-malades, ainsi 
| que Miles Helen Oliver, présiden- 
te de l'Amicale des Gardes-Ma- | 
lades graduées de l'hôpital St- 
Boniface, Vernan Williams et Ge- 
neviève Corniat, membres de la 
Faculté de l'école des gardes-ma- 
lades. 


le R. P. H. Delisie, 
|O.M.I, de la Maison des Retrai- 
tes. 


Déjeuner 

Au déjeuner qui réunissait, ou- 
tre les héroïnes du jour, les dis- 
| tingués membres de la Faculté, 
| Mlle Lois Nairne, présidente des 
| Elèves du Cours Intermédiairé, | 
| agissait comme maîtresse de cé- ’ 
rémonies alors que ses compa-| (Graduées de langue française 
ynes étudiantes exécutaient un! De cette classe de soixante- 
programme récréatif. Au nom des | deux graduées, nous relevons les | 
| religieuses de l'hôpital, la Rév.| noms de quinze jeunes filles de | 
Sr B. Dorais, supérieure, souhai- | langue française, à savoir: Bri- 
ta la bienvenue aux invités et | gitte Deshaye, d'Assiniboia, Sask. 
offrit ses félicitations au groupe | Alma De Roo, de Swan Lake, 
des nouvelles infirmières gra-| Man. Antoinette Desnomie, de 
duées. Mile Jeannette Labelle, | Lorlie, Sask., Thérèse Dubreuil, 
présidente de la classe des élèves | de St-Boniface, Marguerite et 
graduées, remercia tous ceux et} Thérèse Gabrielle, de Benito, 
celles qui ont contribué de quel- | Man., Anne Gallais, de St-Brieux, 
| que façon que ce soit à Ja réali- | Sask., Jeammette Labelle, de St- 
sation de leur succès dans leur | Jean-Baptiste, Lucienne Millette, | 
profession ou qui, au cours de | de Storthoaks, Sask., Monique | 
leurs années d'entrainement, les | | 


| Monette, de Lac Pelletier, Sask., 
ont aidées tant au point de vue | Jeannette Falud, de St-Boniface, 
physique qu'intellectuel et moral.} Vivian Parent, de Pine Falls, 
w g A | Man., Marie Péreux, de St-Boni- | 
| Cérémonie de graduation | face, Louise Tessier, de St-Jean- ! 
La cérémonie officielle de gra-! Baptiste, et Jacqueline Turenne, 
| duation se déroula sur la scène | de St-Boniface. 
l du théâtre Playhouse de Winni- 
| peg, à 3 h. de l'après-midi. 


| 
su | 


Précieux-Sang 


Profession religieuse 


1 . l 
É Fait important à noter: le | 
français y fut réellement à | 
1 
| 


maitre de cérémonies. Il s'adres- 
sa aux assistants dans les deux 
| langues pour annoncer chaque nu- 
{méro au programme. Le R. P. 
| C. Ryan, S.J., recteur du collège 


de l'Assomption, née Eveline 
Bosc, fille de M. et Mme Remi 
Bosc, de Notre-Dame de Lourdes. 
La cérémonie se déroula dans la | 
chapelle du couvert et fut pré-| 


l'honneur. Le lundi de Pâques, 6 avril, | 
Le Dr Paul L'Heureux était avait lieu la profession tempo | 
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Draps “Wabasso” à ourlets à jour 


Draps de marque bien connue, renommés pour leurs qualités de 
long usage et vendus à un prix spécial qui vous économisera de 


l'argent! De coton blanchi, de texture uniforme et bien finis 
avec un ourlet à jour. Idéals pour usage domestique ou comme 
cadeaux. 81” x 100”. Grandeur extra longue 


895 


Taies d'oreiliers ‘’Wabasso’’, assorties, de coton blanc-neige, à texture serrée. 1 69 
Joli quriet à jour. Grandeur | . 


| St-Paul, prononça une allocution, 
en français d’abord, puis en an- 
glais, La collation des diplômes 
| fut faite par le Dr D. S. McEwen, 
et la distribution des prix et mé- 
ur et son épou- 
se, Un orchestre, sous la direc- 
| tion de M. Harold Green, fit les 
frais du programme musical, de 
même que le Glee Club de l’hô- 
pital et Mile Lois Lerner. 


sidée par le R. P. A. Veilleux,| 
O.M.., qui célébra la sainte mes-| 
se, reçut les voeux de la nouvelle 
professe et donna un beau ser- 
mon de circonstance. De nom- 
breux parents et amis, ainsi que 
les frères et soeur de l'élue du 
jour, assistaient à la cérémonie. 
On remarquait en outre ses tan- 
tes, les Rév. Srs M.-Claire, 


ÉÊ de ia Rév. Sr M.-Angeline 


Oreillers en caoutchouc- 


548, | 
St-Boniface, est dé- | 


| C.R.C.P., et M.-Bruno, M.O. ain- 
| si que deux religieuses Soeurs | 
Grises, ses amies. 


Le Dr Eleanor Boyce, inspec- 
trice d'écoles, adressa la parole 
aux graduées, et le fit de façon 
tout à fait spirituelle et au point. 
Les discours d'adieu en anglais 
let en français furent prononcés 


\ e 

Mariages 
LECHASSEUR—RICARD 
| Mlle Thérèse Ricard, fille de! 
M. et Mme G. Ricard, de St-Boni- 
face, unit sa destinée à celle de 
| M. Gérard Lechasseur, fils de M 
Ernest Lechasseur, de St-Fran-| 
çois-Xavier-les-Hauteurs, comté 
| de Rimouski, P.Q. et de feu Mme | 
Lechaseur, le samedi 2 mai, en| 
la basilique de St-Boniface. M.| 
l'abbé U. Lafond donna la bé- 
nédiction nuptiale au nouveau 
couple, 

La mariée portait une ravissan- 
te toilette blanche de satin bro- 
ché et nylon. Le corsage était gar- 
ni de pierres du Rhin et les man- 
ches se terminaient en pointes 
de lys. Il y avait aussi une légère 
traine. Sa coiffure se composait 
d'un long voile de nylon avec ap- 
pliqués de satin que retenait une 
couronne genre ‘“Coronation”. El- 
le tenait un bouquet de roses na- 
turelles ‘American Beauty” et 
blanches. 

Les filles d'honneur, Mlles Jo- 
celyne Daignault et Kerry Chur- 
cher, avaient respectivement des 
| toilettes jaune et verte et tenaient 
| des bouquets d'oeillets blancs et 
de marguerites. 

MM. Hubert et René Philippot, 
neveux de la mariée, étaient gar- 
cons d'honneur tandis que MM. 
Edgar Daignault et Armand Ri- 
card remplissaient la charge de 
huissiers et MM. Aimé Nault et | 
G. Ricard celle de témoins. Geor- 
ges Ricard, neveu de la mariée, 
était enfant de choeur. 

La petite Emilienne Ricard et 
le petit René Philippot, nièce et 
neveu de la mariée, étaient bou- 
quetière et page respectivement. 
Emilienne tenait une corbeille de 
fleurs et était habillée de taffetas 
rose. 

De la musique appropriée à la 
circonstance fut exécutée à l'or- 
gue par Mme Bourbonnière. 

La réception eut lieu à la ré- 
sidence des parents de la mariée. 
Mme J. Philippot, soeur de la 
mariée, porta le toast au nouveau 
couple. 

M. et Mme Lechasseur partirent 
| ensuite en voyage à Kenora. Mme 
Lechasseur portait un tailleur gris 
avec accessoires bleu marine et 
rose. 

Les jeunes mariés établiront 
résidence à 56, rue Guay, St-Vi- 
tal, 


Ds 


Campagne 
d'embellissement 
à St-Boniface 


La Chambre de Commerce de 
St-Boniface annonce une cam- 
pagne d'une semaine, du 8 au 
14 mai, consacrée à l'embellis- 
sement de la Ville Cathédrale. 
Le comité préposé à cette ini- 
tiative demande à tous les ci- 
toyens de nettoyer les alentours 
de leurs maisons, de mettre 
de l'ordre dans les ruelles et 
sur les boulevards, de peintu- 
rer les édifices qui en ont be- 
soin. La campagne atteint les 
élèves des écoles qui prennent 
part à deux concours sur ce su- 
jet. Il y aura des prix pour les 
meilleures compositions litté- 
raires et les dessins les plus 
frappants. “Nous ne faisons 
que lancer une campagne pen- 
dant cette semaine, précise M. 
L. Hervold, président du comi- 
té, car nous voulons que la con- 
science civique reste éveillée en 
ce sens.” 


M. J.-G Van 


Belleghem, 
M.AL. pour la circonscription de | 


+ St-Boniface, annonce qu'il po-| 
sera sa candidature lors des pro-| 


POIRIER—LEGAL 


éponge, par Goodyear 


Oreillers de caoutchouc-épon- 
ge de première qualité, qui 
portent bien, sont frais et #é- 
silients. Couverture de coton 
de qualité, avec fermeture- 
éclair, Roses, bleus, verts, 


jaunes. Grandeur 7 95 
ordinaire. Chacun, . 

Oreillers plus rebondis, chacun 9.95 
Heures de magasin: 


9h. 30 à 5 h. 30 


Au Conseil de Ville 


Pompiers 


Les représentants de l'Union 


des Pompiers ont comparu devant | 


le Conseil pour demander à la 
ville d'en venir à une entente dé- 
finitive avec eux. Les pompiers 
demandent tout d'abord que leur 
salaire se compare à celui 
hommes de police. Le Conseil, sur 
motion de l'échevin Schimnowski, 
a décidé de nommer une commis- 
sion dont la décision serait fina- 
le. L'Union des Pompiers était 
représentée par MM. Emery 
Proulx et Aimé Boisselle. 


Ecoles de la ville 


Le district scolaire du Norwood 
est inquiet, affirme M. Léger, par- 
ce qu'on prévoyait une augmen- 
tation imotable pour le taux des 
taxes, étant donné qu'on avait 
négligé de constituer un fonds 
de réserve. M. l’échevin Boissel- 
le, président du Comité de Fi- 
nance, a répondu que les problè- 
mes scolaires regardaient la com- 
mission qui régit St-Boniface et 
non le Conseil de ville. Les esti- 
més budgétaires du district de 
Norwood se chiffrent à $274,696.00 
tandis que St-Boniface a un esti- 
mé de seulement $166,613.00, soit 
une différence de plus de $100,- 
000.00. 


La Commission des transports 


La ville de St-Boniface, com- 
me toutes les autres municipali- 
tés de la banlieue, a été priée de 
soumettre quelques noms en vue 


d'avoir un représentant possible | 
sur la Commission des transports | 


que le gouvernement est en train 
de nommer. Les noms suivants 


ont été recommandés: MM. Geor- | 


ges MacLean, Van Belleghem, Ro- 
land Couture et Lucien Daoust, 
de St-Boniface. On a aussi sou- 


mis le nom du maire Bodie, d'East | 


des | 


42", La paire 


teintes pastelles 
Couvertures de laine entière- 


ment préfoulée, renommées 
dans tous les pays, en de 
magnifiques teintes pastelles 
s'alliant aux chambres à cou- 
cher. Lisière en ruban de 
satin. Un cadea-: idéal pour 
+ ro ni mariée. 
n x 84”. 
Chacune, 3.95 


Pudsons Day Company. 
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face de la chaussée: trottoir sur 
le côté nord de la Highfield, en- 
tre Birchdole et Lyndale; trot- 
toirs nouveaux sur les rues Larch- 
wood et Beechwood. 

Pour le congrès de l'A.C.E.L.F. 

Le Conseil versera la somme de 
$500.00 aux organisateurs du con- 
grès de l'A.C.E.L.F, qui doit tenir 
sa réunion annuelle à St-Bonifa- 
ce en août prochain. 


La Commission de Police 


On va demander à la Commis- 
sion de Police quels sont, à son 
avis, ses propres pouvoirs et l'é- 
tendue de sa juridiction. On se 
souviendra que, récemment, il y 
a eu divergence entre la commis- 
sion et le Conseil relativement au 
salaire des hommes de police et 

u'il a été décidé en conséquence 
2 fixer définitivement les pou- 
voirs et autres privilèges de la 
commission, 


Monuments 
BRUNET 


405, rue Bertrand 
Manitoba 


St-Boniface, 


Téléphone 20-1864 


PIERRE BRUNET, prop. 
151, rue La Verendrye 
Téléphone 92-5623 


grrr 


Couvre-lits en 


chenille de coton 


Couvre-lits en chenille à 
touffes épaisses, de deux fa- 
bricants de renom. Magnifi- 
ques patrons et couleurs ré- 


cents. Grandeur pour lits 
doubles, 

Chacun, . 
Autres, 12.95 et 14.95 


TM. The Goodyear Tire and 
Rubber Company 


Burcau de téléphone 
ouvert pour 
commandes de 
9 h. a.m. à 5 h. p.m. 


Examens radiographiques 
terminés à St-Boniface 


Les cliniques an.ituserculeu 
ses du Sanatorium Board of Ma 
nitoba ont terminé, vendred 
dernier, leurs examens radiogr 
phiques dans la ville de St-Boni 
face. Selon les premiers rapports 
plus de 20,000 habitants de St 
Boniface subirent l'examen au 
rayons X. Un rappcrt »lus détail 
lé sera donné sous peu. Les pre 
sidentes des divers comités orga 
nisés dans les différents quar 
tiers de t-Boniface étaien 
Mmes J, Pynoo, F oisselle, J 
'E. Cossette, Louis Léger et J 
Schaeffer, 


Nous sommes marchands 


de combustibles 
et de matériaux 


- | de construction 


de tous genres 


RENSEIGNEMENTS FOURNIS 
| GRATUITEMENT 


JOUPIN tunes FUEL (° 


Télephones 291 105-06 


SERVICE PROMPT, 
EFFICACE, COURTOIS 


Manttobe 


[ 


St-Bonitace, 


1 
| — 
1! 
l 
| 
| 


chaines élections provinciales en 
| qualité de représentant libéral- 
indépendant. En annonçant 
décision, M. Van Belleghem a 
souligné que, bien qu'il fut élu 
| comme candidat libéral, ‘après 
avoir rempli mon mandat à la 
| législature, je crois que les élec- 
|teurs sont susceptibles d'être 
mieux servis par un représel- 
tant dont les intérêts sont au-des- 
sus de la politique de parti et en- 
tièrement indépendant de la po- 
litique de la coalition”. 


Si vous et votre famille 
désirez prendre un 
succulent repas à la dinde 
rendez-vous le dimanche, 
entre 
11 h. 30 a.m. et 8 h. p.m., 
u 


HAVEN LUNCH 


344, rue Main, Winnipeg 
Notre spécialité: DU POULET FRIT 


Téléphone 92-1076 
| 


| Le mariage de Mlle Yvette Le- 
| Gal, tille de M. et Mme Joachim 
LeGal, de Richer, Man., avec M. 
Edgar Poirier, fils de M. et Mme 


| Edouard Poirier, de New Castle, |. 


N.-B. eut lieu en-la basilique de 
| St-Boniface, le samedi. 2 mai, à 
10 h. am. M. l'abbé E. Fontaiñe 


|officiait à la cérémonie nuptiale. | 


| La mariée avait choisi pour cet- 
Îte circonstance mémorable une 


jolie robe longue de satin. L'en-| 


|colure était genre ‘“Sweetheart” 
et les manches en pointes de 1ys, 
tandis que la jupe était ample et 
uvait une légère traîne. Le bou- 


| 


| quet se composait de roses rouges | 


|et comme coiffure la mariée a- 
| vait un voile retenu par un petit 
chapeau. 

Mlle Lucille Bourgouin était fil- 
le d'honneur et M. Gérald Lévé- 
que, garçon d'honneur. M. Edwin 
 Gallant, accompagné à l'orgue 


par Mme Bourbonnière, exécuta | 


uelques chants appropriés. 

A l'issue de la réception tenue 
au restaurant Moore's de Winni- 
peg, le nouveau couple partit en 
| voyage à Minneapolis. 
| M. et Mme Edgar Poirier rési- 
deront à North Bay, Ont., où M. 
| Poirier fait partie du C.A.R.C. 


| 


| 
| 


Kildonan. Le gouvernement doit | 
nommer deux autres membres. | 


ST. BONIFACE HARDWARE 


est maintenant située à 
154, avenue Provencher 


Ce nouveau magasin est actuellement ouvert au public 


Rues et chemins | 

Le Conseil a décidé de faire! 
l'achat d'un appareil pour,balayer 
et nettoyer les rues de la ville. | 
On a aussi soumis des estimés en 
vue de faire des travaux de res- 
tauration aux rues suivantes: rue | 
Champlain, entre le chemin Ste-| 
Marie et la rue Caton; rue Brae- | 
mar avec trottoir nouveau et sur- | 


Venez le visiter 


Soyes fier de votre ville! 


Nettoyez et embellissez votre ville! 
Soyez un bon citoyen! — Soyez un bon voisin! 


—La Chambre de Commerce de St-Boniface. 


Winnipeg, 8 mai 1953 
ne 


Thé printanier de la Fédération des 
Femmes Can.-françaises, le 23 mai 


Le gra anier de la: ners, Fontaine Electric, la Phar- 
Federatic samedi Prquin, Taylors Cand) 
3 mai pro: n, de sn pr s Révérendes Soeurs O 

la demeure de Mme J.-Lucien Marcoux Food Centre 

sdeau, 26 rue Dur n, St- ational Paints, Desserrano 
Boniface Kelly et Eu Bole Feed Delæeew 
genie A U orge ‘ Barber Shop, 
catrices roni, Swift Cana- 

Tous Jes membre { amis de! di t Brewery, Omer Pel-| 

Federation sont cordiale- letier, Shea's Brewery, Rogers 
nt . té ru g Brew er: Mlle A1. 

f e ! mes P. 1.'Heu 
d é de re à ». j.-E. Cossette, 

1 € > > ugeni Ernest Guertin, 
vents. Mrmne L.-A. Re- | L.-A. Camajoue, J.-B. Poitras (sr), 
£ re, « ime Jean! Jean-J. Trudel, V. Ethier, L.-P. 
È €, s'occupe-! Roy, R. E. McEachern, 
r nt Chaput, J.-B. Poitras (jr), M 
me Trudeau: Manseau, M. M: -Lle- 
M présidente,  tier, Ben Moss Jewe y et la 
3arnäbé et J.-A.! Compagnie Blue Ribbon qui a 
ce-présidentes fourni et fait le cafe 
Assemblée mensuelle Aide pour la campagne 
des Rayons X 

L'ass ce IMmensut de mai 3 ” 

ra te e mercredi 13 mai à Madame la présidente, organi- 

alle paroissiale | satrice de la campagne de ra 

p «Sang. 191. rue Ken-! diographie des pour-ons dans le 
4 quartier no 3 de la de St- 

LE P O.Mil Boniface d re remercier bien 

f Sang, donnera | sincérement les pe onnes dont 

te de cette les noms suivent pour l'aide g-- 

néreuse accordée pour cette c. m- 

( {a pagne, Mmes R. Ballantyne, Da 
1 leur vid Pare Ida Kelly, H.-D. Té- 

’ rault, F.-X. Paillé, J.-B. Poitras 

r), George Grant, René André 

Remerciements Thomas Legros, G. E. Meckling 

( lente, dé-'E Poulir “Se geon, E 

«Or 1 iissance Turner, E. Borschel Jacques Se- 

1 L k ères à nez, P. St-Onge, Marcoux, YŸ. 
q d'une Tessier, A. Paquin, Georges Hé- 

r: 1 { t con bert I A. Len ne H. T. Mac 
jué au artie de  Cosham, Robert Druwé, E. Lam 
tes du 24 l r bert, M. E. Ritchie, L. La Rivière, 

Au R. P.1 r sa gra- Henri Lacerte, T'-L. Barnabé, 

| 1 H. ! G. La Rivière, MIlc- Thérèse Le- 
Or G. \ Lis, organisa-| véque, D. Toupin et tous les au- 
trice pour tout le dévouement | tres mernbres de la Brigade St- 
| elle t fait preuve: aux! Jean qui nous ont assistees 
ge donateurs di à ie ” Collecte de la Croix-Rouge 

à toutes les personnes 

qui ont fait parvenir leur argent Nos remerciements bien cha-| 
pour bi'lets envoyé aux dames |leureux aux dames qui ont pré- 
de la paroisse du Précieux-Sang| té main-forte pour la collecte de 
po l'aide précieuse qu'elles | la Croix-Rouge. L'espace ne nous 

18 ont accordé remercie- permet pas de les nommer, mais 

ents bien sincéres. elles peuvent toutes être bien 

assurées de notre reconnaissance 
Donaieurs sincere Le succes à encore une 

LE t pas la te complète | fois couronné leurs efforts car 
les gagnants des prix de la soi-|/ Je montant perçu dépassait le 
rée, nous ne pouvons publier | quota qui nous avait été fixé 
Pr n ais ne serait pas “ SEC Arme 
iste d'omettre les noms des gé LA SECRETAIRE 
eret donateurs: le R. P. Beau- dk ne nare —— 

t P Dus ault, OM 1. Fête de Dollard 
Li Vo. 1 arie, ae 1: ins- LI) . 

t ollégial St-Joseph, C.-R.| @ St-Boniface 

he Ltée M T. Bockstael, G Les jeunes de St-Boniface se 

Meckling, P. Raimbault, T. Ma-| bréparent à célébrer la fête de| 
rius, R. Laplume, H. d'Escham-| Dollard le lundi 18 mai. Le pro 

bault, H. Orieux, H. Turgeon, | sramme comporte une messe le 


Jean Mayer, la Bijouterie Stan- 


matin à la basilique, un tournoi 


sportif l'après-midi et une soirée 
récréative avec chants, danses et 
feu de camp et d'artifice. Tous 
les jeunes des paroisses canadien 
nes-françaises de la région seront 
les bienvenu Ceux qui désire- 
raient participer aux courses de 
tous genres, à des joutes de balle 
au camp ou de balle molle n'ont 
qu'à s'adresser au plus tôt au Co- 
mité Dollard, 200 avenue Cathé- 
drale. 

Le détail 


SAN 
S ® \ 
4 


” DODDS ” 


du programme de la 


“ 
tre À 
DE TROUBLE 
bon de réserver son numéro de 
journal un peu à l'avance. 

s 


Lafrenière et Fils 


POUR TOUT TRAVAIL DE FERBLANTERIE 


Toitures et climatisation 
de systèmes de chauffage et réparations 


Installations 


Brüleurs et fournaises à l'huile 
Nouvelle adresse: 97, rue Knudson, Norwood 
Vis-à-vis le poste de pompiers de Norwood 


Telephones: établissement 20-2356 
résidence 20-1568 


Tous genres’ de photographies 


®@ Albums de photos 
© Groupes de fomilles 
® Banquets 

© Evénements sportifs 


| GENE GAUTHIER 


PHOTOGRAPHE | 
Téléphone: 202 652 | 


-—1 


| 489, rue Giroux 


À CKS 
De 6 h. 55 p.m. à 7 h. pm. 
du lundi au samedi 


"Que faites-vous ce soir?” 


Ce nouveau programme 
vous est presente 


avec les hommages de 


National Motors Ltd. 


276, RUE COLONY, WINNIPEG 


dépositaires des fameuses voitures Meteor, 
Mercury et Lincoln. 


Vous trouverez toujours une auto usagée, mais en 
parfait état, à la National Motors Limited. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Ecole Prorencher 


ST-BONIFACE 


| 
| Rédacteurs: Berne Trembley, 


boult, Edouard Desoutels 


Chorrière 
Blanchette 


Lucien 


Chroniqueurs : 


L 


| | 
Nous reparaissons .., 


Que personne s'étonne de 
voir de nouvezu une chronique 
de l'école Provencher dans les 
colonnes de ce journal. Nous ré- 


ne 


ment notre place au soleil et 
nous remercions Rédaction 
qui veut bien accepter notre mé- 
chante prose 


Est-ce le printemps qui nous 
réveille? Estce quelque magi- 
cien qui nous force à sortir de 


notre engourdissement? Je n'o- 
serais le dire. Je crois simple- 
ment qu'il y a du nouveau dans 


l'air. Les gars Provencher 
voudraient se 7 r, faire par- 
ler d'eux et mêler leur voix à 


celle des autres ecoles de la pro- 
vince, Le Paladin, qui figure si 
fièrement sur les armoiries de 
notre € ne justifie-t-il pas 
toutes les audaces? 

La célébration prochaine du 
centenaire de Mgr Provencher y 
est peut-être bien pour quelque 
chose également. On parle beau- 
coup c emps-ci de ce grand 
pionnier de l'Ouest canadien, Il 
est juste aussi que l'on parle de 
l'oeuvre qu'il a laissée, de l'oeu 
rtout qui s'honore de por- 
ter son nom 

Nous n'avons pas le droit de 
rester muets plus longtemps. 


ole 


vres 


{Nous voudrions montrer que 


VE L 
| continue 


l'oeuvre que Mgr Provencher a 
magnifiquement inaugurée 
au rythme sans doute 


| des circonstances qui nous sont 


imposées, mais qu'elle continue 


| Ces lignes publiées par les chro- 


| 
| mer 
| vent à l'étude d’une lat 
| enseigne surtout sous forme 


niqueurs de l'école Provencher 
voudraient être un écho aussi fi-| 
dèle que possible de ce qu'on 
fait et de ce qu'on fera chez nous 
non seulement pour survivre| 
mais pour grandir 
Bernard TREMBLAY, 
He PE 


La place du français 
à l'école 


| Puisque 


nous publions une 
| 


chronique de l'école Provencher 


| qu'elle n'est entiérement res on-| 
> p | que de Mgr Provencher par la 


| visite 


Arthur 
= per 


strenière 


sable de la formation religieuse 
de nos gars. Que faites-vous de| 
la famille” 

L'effort de la famille doit pré- 
céder celui de l'école. La pre-| 


Arthur | clamons simplement et modeste-| mière pierre à dû être posée par 


la famille, L'école édifie là-des- 
sus. C’est sur les genoux de sa 
maman qu'un enfant apprend le 
goût du français, comme aussi} 
l'amour de la religion et le sens| 
de la politesse. A l'école, il est | 
noyé au milieu d'une classe sou-| 
vent trop nombreuse pour que 
l'enseignement soit vraiment ef- 
ficace. Le temps par ailleurs est 
limité. I1 y a un programme à 
respecter 

L'effort de la famille doit en- 
core compléter celui de l’ecole.| 
Des parents avertis le feront en! 
surveillant les progrès de leurs 
enfants, en contrôlant leurs lec- 
tures, en rectifiant leur langage. | 
le progrès 
l'école 
En con- 
j'espere | 

préci- 


La discussion r 
ou le recul du français, à 
Provencher, est ouverte 
tinuart mon enquête 

apporter d'autres 


su 


vous 
sions 
G “HAMBAULT. 


d'ESC 


Les activités religieuses 
à l'école | 
On me demande de faire un 
rapide compte rendu des activi-| 
tés religieuses à Provencher. Ce 
n'est pas facile. Je suis pourtant | 
allé aux renseignements et voici| 
ce que j'ai pu recueillir. 
Une chose que tout le monde 
a remarqué c'est que depuis le| 
début de l'année, à travers toute | 
l'école, on nous parle et on nous! 
reparle d'Action catholique. S. 
Exc. Mgr M. Baudoux a insiste 
là-dessus également, lors de sa 
à l'école. Nous commen- 
çons à réaliser que c'est vrai- 
ment la forme d'apostolat la 
mieux adaptée à notre époque. 
Dés l'école, no devons nous 
préparer à cet apostolat. L'Egli- 
se, le Canada ont besoin de chefs. 
Chaque semaine, pendant le 


s 


dans les colonnes d'un journal | ‘“Quart d'heure d'Action catholi-| 
canadien-français, il convient de | que’ qui a lieu pendant le cours 
mentionner la place accordée à | de catéchisme, on nous montre | 
| l'enseignement du français dans l'importance et la nécessité de 
| notre ecole. Voici les réponses à | l'Action catholique, l'obligation 
| quelques questions posées à des | pour chacun d'entre nous d'être 


rouler sa soutane à la ceinture 
pour accomplir le travail du cul- 
tivateur. Il aida lui-même à bâtir 
la première cathédrale 

La source de son grand coura- 
ge lui venait de ses priéres, il 
priait partout, disait son bréviai- 
re ou son chapelet en visitant les 


| malades et en tra”aillant dans 


les champs. Lors de l’inondation 
de 1826, Mgr Provencher refusa 
de laisser sa paroisse parce qu'il 
avait confiance que l'Ouest de- 


| viendrait un grand pays 


C'est nous, Canadiens français, 


| qui jouissons aujourd'hui des sa- 


crifices et du travail gigantes- 


fondation de sa première parois- 
se dans l'Ouest. 

Aujourd'hui, les Canadiens 
français risquent de perdre leur 
langue et leur foi. A ces moments 
critiques, on devrait se rappeler 
les sacrifices de ce grand héros, 
qu'il offrit pour notre cause. 
Même dans les plus grandes dif- 


ficultés, Mgr Provencher se mon-| 
trait toujours de bonne humeur. 


On pourrait tirer une leçon pra- 
tique de la vie de cet évêque en 
souriant dans nos travaux et dans 
nos adversités. 

Le bon Dieu a cru bon de lais- 


ser reposer le corps du premier 


| évêque qui avait consacré toute 


sa vie au salut des âmes dans la 
paroisse qu'il avait fondée. Son 
exemple demeure encore aujour- 
d'hui bien vivant pour ceux qui 
veulent marcher sur ses traces 


Ronald VOLK 


L 
Le Cadets de Provencher 
Nous en sommes tous fiers. 


Certains peuvent y voir un inte- 
rêt excessif pour les choses de 
l'armée. L'avenir nuus dira si 
nous avions raison de nous en- 
trainer, dès l'école, pour servir 
plus tard notre pays. Même sans 
préparer directement à une car- 
rière militaire, l'entrainement 
que font nos gars les forme à la 
discipline et les endurcit. Aucun 
moyen n'est de trop pour for- 
mer des hommes. 

Cet entraînement est serieux. 
Les trophées remportés le prou- 
vent. À vingt-deux reprises dif- 
férentes sur quarante-deux com- 
pétitions, le trophée ‘General 


Efficiency” nous a été attribue.| 


Nos tireurs ont remporté 8 
médailles d'argent dans la com- 
pétition ‘‘’Youth of the Empire”. 
Pour l'ensemble du Manitoba, 

| nos cadets détiennent la coupe 
{ “Li, French”, Ils se sont classés 
très honorablement en quatriè- 
| me place à la ‘‘Dominion of Ca- 
| nada Rifle Association”. Et je 
pourrais continuer, Mais à quoi 
bon; la réputation des Cadets de 
Provencher n'est plus.à faire, 
Sous la forte impulsion de leur 
instructeur en chef, capitaine A. 
Laurin, S.M., ils se préparent à 
de nouveaux exploits. 

Passez donc aux alentours de 


maîtres et maîtresses de l'école. | 


apôtre. Certains ont compris 


| Que vaut ia formation fran-| D'autres ont de la peine à sortir | l’école entre 11 h. et midi, et 


çaise reçue par nos élèves? 


| de leur égoïsme. Il y aura encore | vous verrez et vous entendrez 


Elle est bonne sans être par-| du travail à faire pour secouer | surtout que la clique des Cadets 
| faite. Elle pourrait être meilleu-| toute la masse des élèves. Mais | a belle allure. Mais je me réser- 
re, nous l'avouons. On y travail-| on espère bien les réveiller et les| ve de vous reparler plus en dé- 


le. Cette formation 
| n'est jamais achevée, On peut et | 
on doit y ajouter constamment. | 
A l'école même, il y a tout ce 
qu'il faut pour aider et encoura-! 
ger les élèves dans l'étude du 
français. Personne n'oserait dire | 


pouvoir. Personne ne peut blä-| 
non plus les élèves du peu 
qu'ils apportent sou- 
ie qu'on 
de | 
grammaire et p:incipalement en| 


| d'intérêt 


| vue d'un concours dont la pre- 


paration demande un effort vrai-| 
ment essoufflant de la part des 
maîtres aussi bien que des élèves. 

Que pensez-vous de l'effort 
réalisé à l'Ecole Provencher en 
faveur de Ja lecture de livres 
français? 


Bravo. Voilà du bon travail. 
| Un élève qui lit sait écrire. Il 
| connaît sa graminaire sans se 


rappeler les numéros correspon-| 
dants des règles à appliquer. Il 
a de l'imagination et c'est appré- 
ciable. Il saura développer une 
idée en ne répondant pas seule- 
ment par oui ou non, vrai ou 
faux. Une fois acquis à la lectu- 
re, le goût reste et l’on continue- 
ra à lire plus tard. On sert vrai- 
ment la cause du français. Les 
bonnes causes se défendent par 
des moyens intelligents. C'est 
dans ce sens que nous essayons 
de travailler à l'école Proven- 
cher. 

Nous avons déjè fait de nom- 
breuses et intéressantes acquisi- 
tions pour la bibliothèque et cela 
continue. Une épuration s'impo-| 
sait. Plus d'un volume à tranche | 
dorée, recouvert d'une vénerable | 
poussière, a dû céder la place à | 
des livres qui n'auront pas la| 
chance de s'’ennuyer sur les] 
rayons: | 

Les élèves lisent dans la me-| 
sure même où maîtres et mai-| 
tresses leur donnent l'exemple 
Aussi a-1-on songé à mettre à la 
disposition du personnel de l’eco- 
le un certain nombre d'excellents 
ouvrages, de tous genres, y com- 
pris des livres récents de peéda- 
gogie, 

Pour les plus jeunes, un effort 


vus la plupart d'imagination et 
écrits dans un style lamentable | 
Le cardinal Léger ne déclarait-il| 
pas tout dernièrement: ‘Une na- 
tion qui permet à ses enfants de 
plonger dans la boue des 
“comics” et des + 


se 
‘magazines 
laisse la source de la vie se con- 
taminer et signe son propre ar- 
rêt de mort”. 

La campagne d'avril de la 
J. E. C. a permis de lancer, à 
travers toute l’érole, la vente de 


| se 


française | mettre en face de leurs respon-| tail de nos 


sabilités de chrétiens. Ure en- 
quête menée à 
montré à tous qu'il y a beaucoup 
à faire, 

Une chose a été faite: l'élan a 
été donné. Toutes les ceuvres et 


fête sera publié dans La Liberté | Que le personnel enseignant ne | un peu l'école toute entière tra- 
et le Patriote du 15 mai: il serait | fait pas tout ce qui est en son 


vaillent dans ce sens. 


La Croisade eucharistique ré- 
organisée a pris un nouvel essor. 
Les plus anciens de la Croisade 
préparent à entrer dans la 
J. E. C., l'an prochain. La sec- 
tion de J. E. C., jeune encore, est 
pleine de promesses. Les 
nions sont parfois tumultueuses. 


| On se sent en face de gars aui | 


ont du cran et qui n'ont pas eté 
choisis précisément pour 
tranquillite; des chefs naturels 
qui useront de toute leur influen- 
ce pour le bien. 

Je ne veux pas .oublier les 
Scouts qui sont nombreux à Pro-| 
vencher et qui fournissent les| 
éléments de deux troupes sur| 
trois de St-Boniface. Les chefs, | 
au cours d’une récollestion, ont| 
pris conscience de leurs respon-| 
sabilités et sont décidés plus que | 
jamais à aller de l'avant. | 

Il faut aussi mentionner un 
effort très louable pour faire| 
participer nos gars d’une façon | 
vivante à la messe, Aussi sou- 
vent que les circonstances le per- 
mettent, on organise, le diman- 
che, à 9 h., à le salle Jubinville, | 
une messe face au peuple. Pour 
beaucoup de gars c'est une révé- 
lation. Des commentaires adap- 
tes à notre âge nous font com- | 
prendre la grandeur et la beauté 
de la messe. Mais je me réserve 
de donner plus tard d’autres pré- 
cisions sur cette façon de rendre | 
la messe intéressante. 


Lucien CHARRIERE. 


Mgr Provencher, 
homme de courage 
Je suis un élève du grade 8 de 


école Provencher, école qui por- 
e le nom du premier évêque de | 


Ds 64 dt 


‘Ouest canadien | 
_ Les quelques lignes que vous! 
lirez feront ressortir une des| 


D'abord, il était par tempéra-| 
ment un homme timide. Ïl ne 
voulait pas quitter ses parents 
qu'il aimait beaucoup. Cepen- 
dant, il avait grande confiance 
que le bon Dieu l'’aiderait dans 
son travail d'évangélisation. Le 
trajet de 1,800 milles fut accom:- | 
pli en 59 jours. Comme ce voya-| 
ge a dû être pénible et long avec | 
les portages, les maringouins, la | 
nourriture peu appétissante et | 
le coucher sur le sol dur et hu-| 


François et de Vie Etudiante.|mide. Aucune plainte de ce brave | 


Tintin, qui fait preuve d'imagi-| 
nation et de bon goût, est tou-| 
jours attendu avec impatience. | 
Il n'est pas question de suppri-| 
mer les illustrés. C'est un pro- 
duit de notre époque. Il faut fai-| 
re un choix et donner aux élèves 
le goût des meilleurs. 

Tout l'effort accompli pour| 
encourager la lecture à l’école a| 
sans doute été fructueux. L'en- 
quête faite à travers les écoles 
de la province pour savoir où on| 
lisuit le plus, a montré que nous| 
étions nullement en retard. On a 
même eu la gentillesse de nous | 
classer bons premiers | 

Croyez-vous que l'ecole est 
seule responsable du progres ou| 


| de la décadence du français chez | 
| nos eleves? 


l 


Bien sûr que non. Pas plus | 


missionnaire 

Arrivé dans les plaines de 
l'Ouest, il se mit à l'oeuvre. Les! 
facilités etaient rares; on labou-| 
rait à la pioche; les sauterelles | 
mangeaient une grosse partie des | 
récoltes, Ce qu'il trouvait le plus! 
difficile, c'était le manque de! 
pain, de beurre, de lait et de lé-| 
gumes frais. Il n'avait pas peur 
du travail, et il se lançait à tout 
coeur, enseignant le catéchisme 
et les autres matières, se faisant 


à la fois charpentier, bûcheron | 


et laboureur. 1] bâtissait sa mai-| 
son sans outils et sans bons maté-| 
riaux. Cette maison servirait 
aussi de chapelle 

Mgr Provencher etait un hom-| 
me d'une stature de six pieds! 


quatre pouces et d'une force her- | 
culéenne, 6 


U Èn'hésitait pas à 


l'école nous a! 


.! a ? 
TA |pour les prêtres que le Christ 


leur | 


| Christ. 


| pour ; eur, | 
durant sa vie publique, faisait 


activites. 
| Arthur PROULX. 
L2 ce 


| La grandeur du prêtre 


! 

| Une Campagne des Voca- 
| tions. organisée à l'école, a per- 
mis aux élèves de s'exprimer 
| à leur manière sur ce magni- 
| fique sujet. Dans chaque gra- 
| de, on a traite un aspect spe- 

cial de la vocation. 


| La plus sublime des vocations 
| est celle du prêtre. Le prêtre, 
| c'est le Christ sur la terre. C'est 


priait ainsi à son Père: ‘‘Je ne 
prie pas pour que vous les ôtiez 
| du monde, mais pour que vous 
les gardiez du mal. Consacrez-les 
dans la vérité ... De même que 


vous m'avez envoye dans le mon-|! 
| de, moi aussi, je les ai envoyées 
| dans le monde”, Quelle magnifi- 


que prière sacerdotale! 

Dès qu'un homme est ordonné 
prêtre, sa vie entière s'unit à 
celle du Christ. Il expie les pé- 


chés des hommes et entend les! 


confessions des pécheurs. Tous 
les jours, le prêtre souffre da- 
vantage comme Jésus à l'appro- 


che de sa passion et son amour | 


grandit à la vue de tout le mal 
dont le monde est rempli. 

Mais nous ne devons pas ou- 
blier le plus sublime des mira- 


cles que le prêtre puisse accom-| 


plir. C'est que tous les matins, il 


offre en oblation le pain et le; 


vin qui deviennent le corps et 
le sang du Sauveur. De plus, le 
prêtre sauve le monde par sa mi- 
séricorde. Il administre les sa- 
crements, nourrit l'âme par la 
communion, la guérit par ses 


| conseils divins. 


En obéissant à l'appel du Mai- 


| tre, il quitte tout, parents, amis, 
| richesses et abandonne même sa 


liberté afin de suivre Jésus- 
Malheureusement, com- 
me le jeune homme riche de l'é- 
vangile, beaucoup détournent la 
tête quand ils voient qu'il faut 
renoncer à tout. C’est la raison 
laquelle Notre-Seigneur, 


entendre souvent cette plainte, 


| presque un reproche: “La moisson 
| est grande et les ouvriers sont 
| peu nombreux”. | 
Si seulement nous savions et 


si nous comprenions ce qu'est le 
sacerdoce, il y aurait trop de 
prêtres. Prions dorc pour les vo- 
cations. Et si nous entendons 
l'appel du Maître, répondons 2a- 
vec empressement. Soyons du 
nombre de ceux qui sauvent le 
monde en s'oubliant eux-mêmes. 


Jean De CRUYNAERE, 


La loi des esprits n’est pas dif- 


férente de celle des corps qui ne | 


peuvent se maintenir que par 
une continuelle nourriture. 
VAUVENARGUES. 


L 


La ‘’Norwood Jewellers’ 
Henri de MOISSAC, prop. 
Marion et Taché, St-Boniface 


Téléphone 20-2790 


vous offre des bijoux, montres, 
bagues, objets de piété, bagues de 
Chevaliers de Colomb 
Réparations de montres, 
horloges et bijouteries 
notre spécialité. 
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Le magistral film ‘Justice est 
le 14 mai 


re abstraction de leurs préoceu 
pations, de leurs sentiments, de 
leur humeur du moment? Si peu 
vraiment 


Juge impartial 


faite” au Paris 


Un seu igera se sa con- 
1 rtir ‘ble cience. C'est Jean-Luc Flavier 
Le jeudi soir 14 mai, à partir de | ble, | Parce qu'il est torturé par la folie 
6 h, on présentera au Paris un | de son propre enfant _ 2. . 
film célèbre qui a mérité le grand l'attitu E » …— 2 pren 
prix international à Venise en ù AT où dde . de. 
1 . li s'agit de ‘Justice est fai- s à ble gen ae + ni 
te réalisation d'André Cayat- pose ét … s Ni d 
te. Ce film est un drame de con- int tati nous en délivrer. Nous 
que qui est traité avec une fran- US on di a : 4 
chise absolue "re à 
On juge Elsa Lundenstein à D L sd 
ap ue \ majestueuse accusée, J.-P. Gre 
(Claude Nollier) accusée d'ave nier véritiblement déchiran ettre au ré acteur 
tué, pour abréger ses souffrances, | D ? : F \ 
son riche: ami Maurice Vaudré.| Balpètré — président pl On nous annonce que le cin 
p F- og À Fe : [tact — le pittoresque Bu | au e congrès des icateurs 
mont, atteint de cancer. Elle plai- |} cellent Roquevert dans un de Langue française tenue à 
de l'euthanasie. Or, elle hérite de |; : Ms idenss Val t ‘ace our de l'été ne 
| = à le de le baderne, face au cours de l'été pro 
Maurice 35 millions. Et la soeur du | +, urs pleine de 
DL renconiree le die cs @ n court, toujours excel- u nombre des n ‘stations 
de CE gr “ (Mi. lent, Michel Auclair, remarquable, | qui auront lieu alors, on s'étonne 
+ PRET Ce nt les Sn à Marcel Pérès, truculent, Jacques|de ne pas trouver l'opéra-comi- 
a» À ge ‘,°MMENE JS JUTES | Cactelot, qui a de la finesse, etl que: “La rencontre dans l'esca- 
AS IVASI leurs camarades s° bien di-|lier'”. On a affirmé que les Cana- 


tou 
igé | diens n'ont plus le droit de mé- 


Sentiments de chacun ] \ 
* Ce qui est en cause connaitre l'oeuvre musicale de 
La belle femme de 50 ans, an . s' DS Lab à Marius Benoist. Allons-nous lais 
R Jar " Ce n'est certes pas l'euthanasie er N 
tiquaire (Valentine Tessier), a- est en cause, ainsi je bout ser passer cette oc u 
1 est + ‘ause, ainsi que - n 
vait cru aux hommages désinte- > q F de la faire valoir et attenc 


it le faire croire une publicité 


ressés de Serge Kremer, au dé- " : : d'autres plus avisés se paient l'a- 
pit d'un sy ste thique garagiste! °*Ploitant certaines affaires ré-| ae à exploits + . ne à 
= | S + : . Le: 1 nos t ses 
- 18e. pre, | pv centes. Ce n'est même pas exac-| "… ” : 
de Cr (Jean ag 2" tement le problème de la justice! , Faut-il que le désintéressement 
ui lui faisait la cour impri se: rose | PÉe - ”. ’ | tile m ] 
 … ur (J 5 Cons d re sih ine: somme toute, ces juges | dont il est accor 
sr ur ( ge |: nr” e nn isés ne dà tire pas si mal | mérite de la place qui lui 
voir lui-meéme >s es e Li N e TJ 1 
dns q sind * contre UE lui redoutable ssion. C'est Dans notre légitime er < 
où il a dû reprendre son fils de | * propre procès que nous!ment à nous parer de nos plu 
« L , sommes conviés, Les accusés, ce aux atours pour recevoir digne 
8 ans, un petit monstre sadique ‘ . | x ’ ‘ 
qui torture ses parents. Le gar ont eux! Ont-ils vraiment le droit nt nos distingués visiteurs, se 
À ua CS S. ‘ Sd n 
on de café (Bussiètés) est À 1, de juger'et de condamner ce fé- -nous assez aveugles ou mal 
Paul . code rte de "tard cynique, cette mondaine in les pour ot la plus belle 
indulgence parce que sa person- : 1 À F 
1142 souciante, ce paysan borné... Et| tre de notre écrin? 
nalité de juré a favorablement ; - : | 0% ON! 
impressionné les parents de sa les quatre autres, sauront-ils fai-| VOX POPULI 
fiancée (Annette Poivre). Le pay- | x 


san (Marcel Pérès) ne croit pas 
à la sincérité des femmes depuis 
qu'il se sait trompé par son épou- 
se (Nane Germon) avec le valet 
(Mouloudji). Le commandant en 
retraite (Roquevert) méprise l'ac 
cusée une athée, une étrangè- 
re — de toute la force de ses pré- 
jugés. Le vicomte de Montesson 
(Jacques Castelot) aurait peut- 
être voté l’acquittement s'il avait 
su, avant, le suicide de son amie 
{Dita Parlo). 


Verdict 


Les sept jurés ne peuvent se 
mettre d'accord et, par une voix 
de rmajorité, la déclärent coupa- 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer —— Paquebot — Avion 
195, avenue Provencher, St-Bonitace 


Téléphone 201 351 


ACHETEZ À VOTRE NOUVEAU MAGASIN 
ANGLE MARION ET BRAEMAR 


SPÉCIAL DE FIN DE SEMAINE 


PIÉNICS À 33c 


avec l'os 
ACHETEZ.LES TÔT 


AVEC CHAQUE RÔTI DE PORC 


1 BOÎTE DE 15 OZ, DE 


COMPOTE AUX POMMES 


“LAKEHEAD”" POUR SEULEMENT 


FILETS DE MORUE 


Frais — gelées 


L'ITEM DE LA SEMAINE 


CAFÉ O7: 


EDWARD'S Boite 
HESTRICTION: 2 BOÎTES 


PÊCHES 3 - 46c 
PATATES NOUVELLES 


DE CALIFORNIE — BLANCHES, LONGUES 


GRADE NO 1 s 4 Ibs 29c 


E-U, 
LES MAGASINS SONT OUVERTS JUSQU'À 9H. P.M. LE VENDREDI 


MARQUE BURFORD 


Boite de 15 oz 
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Nouvel appel pressant en 
faveur du film français 


lepuis les det s de année entré aut La et 
e film français n'a pas été es ave ne { t:0 Lé 
£ nt! Sur 14 représm ations ! bout comme est Fe er 
depuis ja er, 7 ont été défi film américa \ tir d 
taires et 6 des 9 autres ont À pe oirée e film frança r 
+ pavé Îles dépe e< A Société a e esprit 
da? “gnemer tacniaire à fait « ‘ L 1e q L 
P me t400 de profit par! de profond, de quelq 
ref r à t 84 ‘ qua e fait penser éflé 
e mate! Ft nous «a nos dé d'a € erme e film (rar 
pense 4e Le ea telep cor e le f alien. est fr 
over, salaire teur e d'a te q 
formateur point de e fre 
Réserver le jeudi soir cais 
Le film français est encourage Raisons majeures .., 
par un petit nombre de citoyens 
toujours les mêmes! Une repré- | {1 est certa que c + po 
sentation française à lieu tous les! rons continuer de présente 
cudis titre fra CRE me at 
} as e appe 
Ne pourrait-on faire preuve pas A 2 
de plus de jugement dans Île à. ' pe “#7 1, 2 Fr , A pd 
choix de la soirée quand on |. ne Rnhset À hdi FRE 
veut présenter un spectacle, un 20 : 
concert ou une séance? On se : es pe p ver. Gala: 
fait tort soi-même puisque ” pur Û Û 
certains viendront au film NE Lt < ” : 
quand même, et on fait dom # x : ; pe 
mage au film français, Cet ver ‘ pure , ne 
hiver, il + Aa eu quantités de |" y 28 ” L : 
séances et autres soirées qui Fe ; 
ont eu lieu le jeudi, On nous yes Û À x 
dit chaque fois en parlant de 27 y ne ais 
l'assistance au cinéma français # 7 ent PIuLUr 6e : 
"IL y à eu peu de monde... il #e 2 DF QU DURE PUDEUR 
y avait telle ou telle chose jeu- | ?°7° merde = 
di’ 1e pr te "ic eme 1 
C'e un des aspects du pro-| Cessation prohable, si.,, 
hlerne Reste relui des : ate È 
film francais £ | ç ù 
nuent à of ne £e ; 
Films supérieurs | désapf [ 
q n 4 ton € t 
En général, ceux qui ont sui: F4 pas nos repré ‘ 
ces films avec un peu d'assiduité | films français. Ce projet 
admettent qu'ils sont ipérieu être abandonné 
formateurs, plus humains. Le film | 
europeen, en généra!, est plus pré La Soci 
de l'homme avec ses passions, «c | d'E g t 
besoins, son idéal. I! n'est pa Pr ire 


(y 


Diplômé du Collège 


d'Embaumement de Cincinnati 


SA 
aton : morluaire 
DESJARDINS 


138, boulevard Dollard, St-Bonitace 
Tel. 201 467 


les catholiques dé 


mière session de 


On voit ce 


édifices législatii 


sant comm eutenant-gouverneur 
parlement La deuxième session 
dredi 8 mai. Le président de la 


Ke) 


la 17ème législature 
Winnipeg s'est ouverte le vendredi ler mai, aux 
i-dessus l'échevin Peter Taraska agis- 


du parlement se 
législature 


LA LIBERT 


annuelle des éco- 


verture officielle du 
tiendra le ven- 
Bernard J 
Free Press) 


lors de 


l'ou 


11CNE 


Troupe acadienne de passage 


de la 


1 Manitoba, etait 


St-Bo 


{ 


fac 


içaise at 


bastion 


ne € dau luir en son sein, 
le jeudi 30 avril dernier, la trou- 
pe de jeunes acteurs de l'Univer-| 
site St-Joseph de Memramcook, 
N.-B.,, en route vers Victoria, 
C.B., où elle devait participer] 
au festival dramatique national.| 
Le R. P, Maurice Chamard, c.s.c., 
directeur de la troupe, accompa-| 
gnait le groupe composé de 34 
jeunes Acadiens et Acadiennes 
Arrivés dans la capitale mani-| 
tobaine au cours de l'avant-midi, | 
nos frères acadiens furent reçus| 
par des personnalités religieuses 
et civiques canadiennes-françai- | 
Au cours de la journée, le 


ses, 


groupe visita St-Boniface et Win-‘ dont l'interprétation lui avait va- 


à St-Boniface le 30 avril 


nipeg, € nommément," les bu- 
reaux de notre hebdomadaire 
français, La Liberte et le Patrio- 
te. L'accueil chaleureux dont il 
fut l'objet temoigne de la sympa- 
thie et de l'admiration dont jouit 
au Manitoba français le fier peu- 
ple acadien qui a su tenir malgré 
tout et qui, par là, est un exem- 


| ple édifiant pour notre minorité. 


Il convient de mentionner que 
le collège de St-Boniface fut l'h6- 
te des jeunes universitaires. 

Soiree au collège 

C'est aussi en l'’auditorium de 
cette institution que la troupe 
présenta avec un art cultivé et 
un fini remarquable ‘Le Bour- 
geois gentilhomme’ de Moliere, 


E ET LE PATRIOTE 


| times 


lu l'honneur de representer le 
Nouveau-Brunswick à Victoria 
La salle comble fut soulevée 
d'enthousiasme devant la presen- 
tation, à un si haut degre de per- 


fection. de cette comedie classi- 
que, et les applaudissements 
fournis et prolonges témoigne- 


rent de l'appréciation des spec- 
tateurs 


En outre, le choeur de la trou- 
pe exécuta quelques numéros à 
plusieurs voix qui furent aussi 
vivement applaudis. Mais ce qui 
fut peut-être le plus poignant,ce 
fut de constater combien ces jeu- 
nes Acadiens possedent en eux 
les qualités d'artistes, et d'artis- 


| tes à la tournure tout à fait fran- 


caise. C'est le fruit d'efforts cons- 
tants et de longue date, sans dou- 


| te, qui nous inspirent, à l'égard 


de nos frères 2loignés des Mari- 
de vifs sentiments d'ad- 
miration. Puissent-ils être re- 
compenses dignement! 
Fête de sainte Jeanne 
d'Arc à St-Boniface 

Selon une coutume maintenant 
bien établie, les membres de la 
colonie française de Winnipeg et 
de St-Boniface honoreront leur 
héroïne nationale, sainte Jeanne 
d'Aré, le même jour que leurs 
compatriotes de la métropole, 
c'est-à-dire le dimanche qui suit 
le 8 mai, anniversaire de la dé- 
livrance d'Orléans en 1429 


Tous les Français sont donc ins- 
tamment priés de se rassembler 
levant le Cercle Ouvrier de St 
Boniface, le dimanche 10 mai, à 


10 h. précises et de là se rendre 
en corps, sous les drapeaux de 
l'Union Nationale Française et 
des Réservistes Français, à la ba- 


silique pour assister à la grand- 
Î sermon de circonstan 


me e, 12 
ce sera donné par le R. P., M 
Behr, sm. de l'Institut Collégial 
Provencher 

A l'issue de la messe, une cou- 


ronne sera déposée au monument | 


e “Poil par M. le consul de 
France, au nom de la colonie fran- 
çaise, Si la temperature etait in- 
clémente, chacun est prié de se 


rendre directement à la basilique. 
COMMUNIQUE 


Réunion annuelle de 
l'Association de la 
Sclérose en plaque 


L'Association de la Sclerose 
en plaque aura sa troisieme reu- 
nion annuelle dans le hall de 
l'Eglise Unie de Norwood (angle 
chemin Ste-Marie et Tache), le 
mercredi 13 mai, à 8 h. 15. Il y 
aura allocution par le Dr Joseph 
Doupe, professeur de Hiyicles 
gie et directeur de recherches 
médicales à l'Université du Ma- 
nitoba, 


S'il y a des patients qui n'ont 


| pas de moyen de transport, ils 


n'ont qu'à teléphoner, avant le 
11 mai, à Mlle Dorothy Rostek, 
(52-4638) après 4 h. 

Un goûter sera servi. La reu- 
nion est ouverte au public. 


l 


La Caisse Centrale de 


no faveur 


(Suite de la première page) l'intéré 


St-Boniface 


de 9 Caisses. Les taux 


{ sur ces prêts sont les 


rapport. Resumant d'abord la pe- | ° ‘ qe LL "a ge = 2 sa 
riode de 1952, il sirnala qu'en, "5" L ve ep d. M 
plus de l'organisation, ln Caisse, "MS OS gp 4 pt 
avait étudie et ccorde tr ns 5 ORE PE ES CES Ge 
: . » ires, 6 contr e biliet € 
prêts, au montant de $18.0fK, à np re 7e : 
trois (Caisses sociétaires Au nssignauon de voire 10cai 
cours de la période de 1953, 10 Rapport financier 
demandes d'emprunt ent d Le gérant de la Caisse Cen 
7 Caisses sociétaires if-! trale. M. Joseok de Ambrosis a 
fraient au montant de $37 }; ces avoir fait l'analyse des re- 
prèts furent accord ttes et déboursés au 31 décem 
Depuis la fondation, la Caiss 1952, fournit ipport f 
Centrale à donc a rde 13 prêts nancier illust e bilan su 
au montant total de 855.700, en  vant en date d mars 1953 


LA CAISSE CENTRALE DE ST-BONIFACE 


Bilan ou 31 mers | 


953 


ACTIF 
Caisse en main et en banque $87,362.77 
Prêts en cours 26.403.900 
Bons-Canada . 50.000,00 
Ameublement 728.50 
Modification hâtisse (moitié 

recouvrable 410 04 
Assurance payee d'avance 210.00 


$165,115.21 


PASSIF 
Capital social $71,287.13 
Epargne 90,897.73 
Taxe d'entree 7.00 
- 162,191.86 
AVOIR-PROPRE 
Fonds de réserve d'entrée 25.00 
Surplus exercice courant $ 2,977.80 
Deficit exercice antérieur 82.50 
Recouvré 3.05 7945 2.898.335 


Réserve et Surplus à jour 


$S 2,923.35 


Résultat des opérations du ler janvier au 31 mars 1953 


REVENUS 
Intérêt sur prêts 188.75 
Intérêts sur placements 186.99 
Bénéfices sur achat de Bons 3.062 50 
Revenus divers 3.64 
3,441.88 
DEPENSES 
Impression, timbres, papeterie, cartes, ché 
ques, bordereaux 367.48 
Dépenses diverses, enregistrement Charte 
rapports au gouvernement, tampons 
voyages des directeurs, monogrammes 
lettrage (porte ménag du bureau, 
frais légaux, téléphone, etc 96.60 
464 08 
EXCEDENT - exercice courant $ 2,977.80 
Recettes et déboursés depuis la fondation au 31 mors 1953 
(environ quatre mois et demi) 
Recettes Debourses 


Capital social 
Epargne 

Remises sur prêts 
Prêts consentis 
Placements 
Intérêt sur 
Taxe d'entrée 
Ameublement 
Modification (bâtisse) (2 recouvrable 
Divers 


prêts 
(net) 


Caisse au 31 mars 1953 


(Ces rapports ne tiennent pas compte des val 


$ 71,297.25 $ 
211,044.91 
16,146.10 


9.40 
120,141.21 


42,550.00, 
47,500.51 | 
188.75 
32.00 
728.50 
410.04 
850.00 856.58 
212,196.24 


87,362.77 


$299,559.01 $299,559.01 


eurs accrues ou différées.) 


| de 


Rapport du propagandiste 
M, l'abbe J-A. Couture pro 
de 


pagandist ff | 4u Consei 
la Coopératia : tes Caisses po 
Pulaires au Manitoba, {it ensuite 
e rapport de ses activités dans 
le «C et expr 
ma ses Joirs p aveni 
f nit *x sé | pour de 
tri » 1 | ac 
pli a és d Caisses 
A à 1 : s Caisse 
ete ve | 
Caisse ({ a det e 
aires e 
compote 3 { 
N ga dm 
L nat it ne 
1 1 ( por Arch 
siscop { St-Roniface " 
Corp 1 Colleg de St 
Boniface € Association d'Ed 
ation. D'a s ins tions son 
également élig nais e 
temps nous a n que po ren 
contre eurs dirigeants 
Si vous aimez à voir des chif 
fres selon l'habitude dans un 
rapport de ce genre, en voici: de 
puis l'ouvert de la Caisse Cer 
trale, j'ai assisté à 22 assemblees 


générales de Caisses populaires 
à 3 assemblees géncrales de co 
19 


operatives A 12 lions avec 
nos officiers, à 10 réunions d'é 
tude, à 3 journees d'étude et fait 
8 visites diverses. Un total de 58 
reunions te s dord aire dans 
la soiree 
Electioes 

Les membres s ants. qu 
vaient été élus en novembre de 
nier, ont été réélus: au « 
d'administratio MM. Sim 
Marion, Maurice Achet et Théo 
dore Trudeau, M. l'abbé A, Co 
ture, MM. Joseph Deroche. Or 
\quir et Gabriel Cloutier: au 
comite de crédit MM. Henr 
d'Eschambault, Joseph St-Hila 


re, Alex. Dufault, Camille Cha 
put et Edmond Lemaine; au eo 
nite de surveillance, M. l'’abbe 
Lt Forest, M. Roméo Dubreuil 
et M. l'abbé J.-M, Gagné, M. J 
de Ambrosis demeure au poste 
de gérant et Mme M. de Ambro 
sis, à celui de secrétaire 

Après l'élection, le ministre 
des Affaires municipales, M. Ed 


mond Préfontaine, prononça une 
allocution dans laquelle il encou 
ragea les organisations coopéra 
tives à aller de l'avant 

La Caisse Centrale de St-Bo 
niface a été fondée le 19 noven 
bre dernier, de la reunion 
annuelle du Conseil Canadien de 


lors 


la Coopération, section manito 
baine, à St-Boniface, Les socie 
taires sont les Caisses de St-A- 


dolphe, de Ste-Amélie, de St-Bo 
niface, de Dunrea, de Ste-Elisa 
beth, de St-Georges, de l'Ile-de- 
Chênes, de St-Joseph, de La Bro 
querie, de Laurier, de Letellier, 
Lourdes, de St-Norbert, de 
Richer, de South Junction, de 
Ste-Agathe, de Ste-Anne, de Bré- 
beuf, d'Elie, de St-Emile, de Hay- 
wood, de St-Jean-Baptiste, de St. 
Labre, de La Salle, de St-Léon, 
de Lorette, de Mariapolis, de St- 
Pierre, d'Otterburne, de Somer- 
set, l'Association d'Education des 
Canasdiens Français du Manito- 
ba, la Corporation Archiépisco 
pale de St-Boniface et la Corpo- 
l ration du Collège de St-Boniface. 


de g 


Marié. Père de deux garçons. 


NOUS VOUS PRÉSENTONS 


LE CANDIDAT LIBÉRAL 


TEILLET 


uerre, 


de la Chambre de Commerce bilingue de St-Boniface. 


a été abattu au-dessus de la France. 11 a été fait prisonnier, et a été libérée le 2 mai 1945, 


Il a fait ses études aux écoles Lavallée, Woodlawn et Norberry à St-Vital, à l'école Provencher et au Collège de St-Boniface., 


S'est enrôlé en 1939 et se trouvait outre-mer en 1941. Alors qu'il rentrait de sa 24ème mission en Allemagne, son avion 


Homme d'affaires avisé, il a établi sa propre agence d'assurance à Norwood et a participé activement à l'établissement 


LE CANDIDAT LE MIEUX QUALIFIE DU COMTE DE SAINT-BONIFACE 


Descendant en ligne directe de Jean-Baptiste Lagimodière — le premier Canadien français à s'établir dans l'Ouest — 
ROGER TEILLET est né à St-Vital en 1912, 


Membre de la Légion canadienne; de l'Association du C.A.R.C.; de l'Association des pilotes et observateurs de temps 


AE 


ROGER TEILLET 


IL EST TEMPS QUE LA VILLE SE FASSE ENTENDRE AU GOUVERNEMENT PROVINCIAL 


RESTEZ FORTS 
VOTEZ LIBÉRAL 


TEILLET, Roger 


ET DONNEZ VOTRE DEUXIEME VOTE A RAY FENNELL, L'AUTRE CANDIDAT LIBERAL DU COMTE DE SAINT-BONIFACE. 


et élisez un. candidat libéral actif, qui a contribué à la fondation de la Jeunesse Libérale de St-Vital: qui est vice-président 


de l'Association libérale du Manitoba et membre de l'exécutif de l'Association libérale fédérale de Winnipeg-sud,. 


—Publié par le comite électoral Roger Teillet. 
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l il M. Baudk A paroi 
hier reconna ante Aux 
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oup dg peine d ant te 
te ne emaine 
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Liste des baptêmes administré 
Emile depu invier 1953 
( Josept! f de Charlie 
t de Dre e Cinqg-Mar 
n, Jean-Albert Hogue: mai 
e, Ergma Hog 
Ronald-De Josep f de 
nt € e et de Jeanne Ni 
Parrair Josep Nicolas 
irraine, Marguerite Cina-Mars 
David-Allan-Joseph, f d'Ale 
andre Bruce et de Willment Lamb 
Parrain et marraine, M, et Mme 
Fddie Racette 
Joseph-Albert-Gabriel-Géra r d, 
fils de Roger St-Onge et d'Alice 
Ritchot, Parrain et marraine, M 
et Mme Gabriel St-Onge | 
Jeannette-Lucie-Marie, fille de 
Joseph Dittrick et de Thérèse 


La Cie Parent Limitée 
COURTIERS 


118-120, édifice Gruin Exchange 


Winnipeg, Man. Tel. 92-6634 


Finhleman 


Optométristes 
et 
Opticiens 

Examen de la vue 

Le vtage 

Edifice | Telephone 
Kensington 
315, avenue du | 922 496 

Portage 


WINNIPEG 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


Les 13 et 14 avril, St-Emile 


a eu la visite de Mgr Baudoux 


> et de dévouement reçues de 
de lei parents et amis 
casion de ce deuil 
exprimer à tous, spéciale- 
aux religieuses Franciscai 
issionnaires de Marie, ainsi 
et à M. François 


N.-D. de Lourdes, Man. |!:: 


sirent 


rs 


Lot 


atton, 


Elles dé- | 


organiste, leurs remer 
vel lies die ne s prit avünt d'ééhoter vos peintures. 2" a ciements et Jour reconnaissance, 
blanc de plomb. Nous faisons une é de mat aux Deces 

Jour ises et maisons es : A 
y M. Joseph Atkinson est décédé | 

521, rue Hargrave Telephone 2-5851 Winnipeg à l'hôpital Deer Lodge, le samedi 
Lu 125 avril, l'âge de 63 ans. Il était 
in vététr de la guerre 1914-18. I] 

A D Le eut le \alheur de perdre une 

e jambe au cômbat 

Pharmacie Paquin De AU 

L funt laiss ans | il 

A.-E, PAQUIN, propriétaire An: HOENS Mme François Bou- 

p x dreau, de Winnipeg. Son épouse 

oduits pharm > $ 
roduits pharmaceutiques est decedee 11 y a 3 ans 

Jonnances de médecin remplies avec 5 La dépouille mortelle fut trans- 

Cortes de souhaits françaises pour toute oc n portée à la demeure de M. et Mme 

« Charles Cvr et les funérailles ont 

157, avenue Provencher, St-Bonitace Téléphone 203 863 SU ee - 0 L 
» eu le mardi 28 avr a 10 h. 
lans ce parois Le R. P. Curé | 

hanta service et la sépulture 

à se fit au cimetière local 
H OTE L PA R K Les porteurs, tous des vétérans, 
furent MM. Henri Coutu, Noël 


394, avenue Tache — Téléphone: 20-2034 — St-Boniface, Man. | 


“ sllement 


d, Alexandre Chartrand, Lu 


turées 


“ouveileme onové — Chambres repein 1o\ Chartrand, Léon Chartrand 
Toux: $2.00 et plus. Taux spéciaux à la semaine ou ou mois. et Georges Coutu 
Comme cet nôûtel est é vis-à-vis l'hôpital de St-Bonita il est Va-et-vient 
ä acces de p r les visiteurs du dehors de la ville 
Mme Elphège Perron, de St- 
Boniface, Mme A. Fournier, de 
Wevbu Sask., et M. Philippe | 
Perron, de St-Boniface, visitaient 
Mmes Alphonse Perron 
çcois Gratton 
M. et Mme J. Barlou, de To 
nto sont er site cnez eurs 


parents, M. et Mme Alexis Co 


| presbytère. 


M Théréese Connelly passa 
) 1 ours de vacances chez 
se parents, M. et Mme P, Con 
ec! 
Mn Coiliou est de re 
to | omenace chez ses 
s et genes, MM. et Mmes 
Emile Rainville, de Montmartre, 
V. Berth e, de Somerset 
M. J.-P e Botterell, venu de | 
Park, rendait visite à M 
Mme Joseph Boucher. M. Bot 
te est arrivé de France depuis 
) ans-et, avec sa famille, .s'établit 
à Zenon Park, mais il quitte main- 
tenant cette paroisse pour aller 
demeurer à St-Boniface. Il était 
accompagné de M. H. Renouvalen, 
arrivé depu:s un an au Canada 
Le R. P. E. Dorge, OM, de 
Camperx 


le, était de passage mi] 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Ci-dessus: Le sedon 4 portières ‘’Deux-Dix'”’, À droite: le sedan 2 
portieres ‘’Un-Cinquante", deux des 16 heaux modèles en 3 nou- 
velles séries superbes. 


Entièrement NOUVELLE de port en part! 


Nouvelles carrosseries Fisher élégantes . . . nouveaux intérieurs plus riches, 


plus spacieux , ,. 
couleurs 


115 CV dans les modèles à Powerglide* . . . 


a haute compression de 108 CV dans les modèles à changement de vitesse 
+... économie entièrement nouvelle avec importantes épargnes d'essence 
Powerglide* entièrement nouvelle avec départs plus 
direction hydraulique entierement 
nouvelle (facultative à coût additionnel) . . . la suspension plus douce à genoux 
.. plus de poids — plus de stabilité — meilleure tenue de route 


et d'entretien 


rapides, plus de milles au gallon .. 


mecaniques , 


. "freins à tambour Jumbo d'application plus facile à pression veloutée . ., 
oeil autronique qui atténue et intensifie automatiquement les phares (faculta- 


tif à coût additionnel) ... 


fenêtres de: sedans et coupés... 


graduée, exclusive, du pare-brise (facultative à coût additionnel). 


UNE VALEUR GENERAL MOTORS 


f. 


ST-PIERRE MOTORS LIMITED, 


St-Pierre, 


M. l'abbé S. Caron bénit le mariage 


grand choix de genres de carrosserie et d'harmonies de 
nouveau moteur ‘Flamme Bleue” à haute compression de 
nouveau moteur *“Thrift-King” 


glace de sécurité dans le pare-brise et toutes les 
glace teintée GM Shade-Lite, avec nuance 


CHEVROLET 


LES BONS CONDUCTEURS CONDUISENT DES AUTOS S 


L 
Dufault-Desautels, à St-Jean-Baptiste | :::::::::22:%5025 | 
’ ant des poussins Oakla vustes et : « tac “ ‘ El 
automne. réaliser des pro À 
ST-JEAN-BAPTISTE M.!vait choisi un tailleur bleu pâle le centaines d'é nulle « à : 
; aume arra zu l'abbé Sylvio Caron. curé de cet- avec accessoires blancs et rouges po: 253 à ak 
“ume: n e, Thérése G te paroisse, bénit le mariage de Les nouveaux mariés, M. et Nou ai. 
P Mlle Lorraine Desautels, fille de Mme Léo t, établiront re- à Glltendeets. +18. ; 
Ver 2 f Mager M. et Mme Edmond Desautels, a-  sidence à à Prairie, Mar Approuvés De mâles ROP p PTT 
et d £* e P € ain et vec M. Léo Dufault, fils de M. et —_—— —- - — Mé Foul Me Fo ML t 
narraine. M. et Mme Léo Poirier Mme Israël Dufauit de St-Bon . 100 RO 10 100 w n 
Mariage face, le samedi 2 mai, à 10 h. am. Saint-Lazare L ‘ nané 
is M en l'église de St-Jean-Baptiste À Rk-H sx 
ariage: ct ee. æ é Remerciements Hmp-S i p 
v Vou t, de 1 Salle, qu La mariée eta t charmante dans Mme Eugène Fouillard et sa Rock , N à 
épousé M e Anne te e f sa jolie robe blanche de atin | famille, de cette paro sse, désirent ps de Le , | 
e de M. et Mrne Eugène Bruce garnie d'appliqués de dentelle. |;s;nercier bien sincèrement tou rie ‘ 4 06 | 
’ tre paroisse L'encoiure Ctait genre ‘Sweet- |}. jes personnes, parents et amis L 
P eu à l'église St-En heart” et les manches se termi- qui leur ont témoigné de la sym B._ k ñ 
is naient en pointes de ]ys Elle 4- | pathie de quelque manière que N. Ha 17 » « w ; 
vait également une jongue traine. | {4 soit à l'occasion du décés de 2 ke Hran Le _—. 
St-Adolphe Sa coiffure se composait d'un voi- |}... époux et père, M. Eugène à 2 
ù my: À le trois-quarts retenu par une |puillard COCHETS 
Mariage L'hon. D. L. Campbell, premier ministre manitobair, félicite | couronne de perles et elle tenait Leghorn b 
e part ( c- M. Roger Teillet (à droite) de sa nomination par acclamation com- | un bouquet de roses rouges Va-et-vient Gros « 
d a 9 ! M H. me candidat libéral-progressiste de la circonscription de St-Boni- CS ‘lle “étoslhe di M, et Mme qe ver Ma A 2. NE ; 
erron bénit le 3 € | face aux prochaines elections provinciales. La convention de nomi- D Er , : UE rianne, Claire et Majella, accom- COR EE I pou 
Thérèse De fille nation se tint le samedi 25 avr et quelque 400 délégues y partici- Miles Olive Gariépy, amie de ja unés de M. Lucien Péloquin, de : D #4 TCHERIES 
e Delorme et de N | pérent. L'hon. D. L. Campbell et l'hon. E. Préfontaine, ministre | Mariée, et Evelyne Dufault, soeur | S{ Malo, rendaient visite à leur Dindonneaux Oakland WINNIPEG, Mon. 858.860 Logon Ave 
A { aide h Teillet du marié. Elles avaient des toi- énne dnhe Bronze, à large poitrine . ' 09 
ne, avec M. Ma e Lebleu, 1 des Affaires municipales, adresser-nt la parole. M. Teillet, qui fut rap . - fi et soeur, Jeanne (Mme M 100 50 25 DAUPHIN, Mon And Avenve SW 
ie M. et Mme Octawt ble le proposé candidat par l'échevin G. P. Sheater secondé par M. L.:Ilettes de tulle de nylon bleu et |G;her). à Gravelbourg. Sask 963.00 #00 mare ON M , ms 
t-Pierre er espe f: de Landry, est un vétéran de la dernière guerre et un agent d'assu- | "9Se respectivement Les bouque- Mme Fi e Lemoine est de|| Poussins classés garantis 96 BRANDON, Mon. 31.33 Mon à 
é ° € le tém rances bien connu à St-Boniface. (Photo Gene Gauthier) | tières, les petites Gisèle Dufault, | et4ur chez elle après avoir été en k 
L. inptait  Uinats . nn trintmermentnittsitedaaneehs ——;— | soeur du marié, et Denise Garand, | {its chez ses parents, à Camp- 
e bd de tulle r aotin à cousine de la mariée, avaient des |}ejion N.-B 
re et œues nat | robes de taffetas jaune et tur- Mme Léo Mazerolle est partie P TRY À N Pr 
je dentelle. Son voile trois-quart dl 2 outu, e DL-Laurent, :::: en promenade chez ses parents Letellier it 
éta ets F l ronne de Des cantiques appropriés à la/à Campbellton, N.-B., pour quel di . Français 
fle atinées et « t t ur fs r la circonstance, tels que l'“Ave Ma- |qu ain Tableau d'honneur Grade XI: Noëlla 1 phousse 
De Die, est ece e a à e e ans ria” et le “Panis Angelicus”, fu bert Hébert est de re Catechisme Grade X: Jeanne | », ( 
flles ] e 1 L t ent exécutés par Mme Raymond} tour apres avoir passé quelques Grade XI Richa Breto lide Goulet 
La ‘ e du ma [ Roy et M. Paul Rajotte. Mile Isa- | jout Winnipeg Noëlla Damphousse Grade IX: B ( t [ 
: ST-LAL paroisse! Soiree paroissiale elle Beaudette touchait l'orgue M € Péloquin, de St-Ma : X: Jeanne Lavoie, Jea ’ Lise Da 
taic é ‘ € ent de re de ses Le dimanche 26 avril, en la sal Libà BEeT PRE o, était de passage chez des amis, | Paul Graveline G e VII l )a 
à e ave ‘ ie mu Dbor pic eTs la personne Je paroissiale, eut lieu une séan- pssil api ce à Me Pr a semaine dernière Grade IX: Bernadette Desché Le | « 
es nuance M. Pierre-Daniel Coutu décé-! dramatique des plus intéres- — els servaien » no ë Mile Jeannine Hudon, de For2{nes, Marthe Bouchard Gi VI Diane G Pr 
MM avr 11 ( | lemeure le samedi 25! ? ar gat eurs enfants. Les garçons d'hon st, Sasl ‘ site chez s&s : j III n « M 
. MM a LA € f 1 | À am 2)! sante donnée pa es petits gar- eur furent MM Rodolphe Di EUL, ask., rt en v æ one a Grade VIIT:'Irène Damp ousse [ei Viade am 
iramée a jent mme gar apré ne maladie de deux | cons du Jardin de fance Lan- | NEUI 2. ar apr gén Boumanalmère, Mme B. Hudon, et son fré Grade VII: Di Gilmore phousse el Arcand 
cons d ourut entouré de son|gevin de St-Boniface. Nous re-|/ault, frère du marié, et Raymond },, f A. Hudon Grade VI: Maurice Comeault.| Grade V: ( de 
A ( de ( 1 Û et de tous ses enfants, ré- | merciot es Rév. Soeurs Oblates | Desautels, frère de RE Rrn e B: Madeleine Damphousse Grade IV: M ( as 
PE F PRET pren ee 2 ne Ar » +3 : EI dis que MM. Denis Fortier et Ho- apteme <> à 8 bei Poe 4 mére dy A Bug 1 : 
] que app € ire exc a eux cnapeie 1l,)äà qui nous devons la réalisation noré Chartier agitsaient comme Le 27 avri Marie-Thérèse-De Grade Svlvia Dansereau Grade III ) D AU ean 
cutés par la « aile d éleve t e de 90 ar si bien réussie de cette soirée, “gt Pas es A ÈS ‘ "| nise, née le 19 avril. fille de M Grade IV: Charles Saurette Paul Arcand 
Le so une réception eut ( rette, Mar M. Coutu Nous voulons remercier aus perse - et Mme Léonard Huberdeau., Par- Grade III]: Donald Gilmore, Do- Grade Il: Laurent treault 
L à salle de St-Pierre € t € € établir à St- M Framcois Gratton qu s'est La réception fut tenue en la)zrain et marraine, M. et Mme Ar-lris Barnabé, Ermelle Dansereau. | Jules Comeauilt 
eaux époux ont pris résidence nt mme fermier. Il y de-| chargé d'aller chercher et de re-! Salle U.N.F. du Norwood thur Fenez. oncle et tante de l'en- Grade 11: Colette Loiselle, Lau Grade I! Louise )ansereau 
dans cette paroisse meura toute sa vie. Très actif et | conduire les jeunes acteurs 1 Pour le vovage, la mariée a-!fant rent Tétreault |Carmelle Arcand 
” . hrétic malgré le temps _ _——— a =. — rm 
2 ° froid, il marcnait rxoujours pour | 
Saint-François- 47%" aan | 
. et cela isqu'a tard l'au om- | 
Xavier ne dernier. Îl était aimé et esti- | 
é de tous nour sa grande cha- | 
Le mardi 28 avril, nous avons té et son souvenir vivra long- | 
eu le plaisir d'accueillir à l'école ! temps parmi no 
Mile Thérése Gua: directrice ‘ f es eurent lieu dans 
des Laïques Missionnaires de Ma e parc ale le lundi 27 
au Immacules Dans un expose au mieu d'une foule nom | L 
Fr CHERS QUE DONS: A breuse, La messe de Requiem fut 
lé sa Haies à SR + By intee pair € R. P, P, Chatelain, 
: € p [8] € UT ong cortege ac 
association vous avons ele tres 
hetrèuses de trouve D'On anti na a dep e mortelle £ 
de actuel et parfaitement appro n dernier lieu de FEpos (2 
prié aux problèmes de notre es porteurs etaient les gendres , 
monde. Les Laïques Missionnai- du défunt: MM John Buhr, Tho- 
res sont vraiment le ‘‘levain dans Birch. Gaspard Chartrand, 
la pâte’ eorge O'Ne Léopold Stock-, + 
Mile Guay est une ancienne | brock et Gilles Allard. Six de ses | ncore une rois, en ..… 
élève de notre Rev. Sr Principa petits-fi portaient les couronnes | C4 
le, aussi c'est avec la joie des pe- | dé fle 1 
tites soeurs cadettes que nous M outu laisse dans le deuil, | 
l'avons reçue, Nous la remer-|ouùtre son épouse (née Marie Cha 
cions sincérement d'avoir inclus ! bo 10 enfants: 6 fils, Joseph, 
l'école de St-François-Xavier | Henri, Rodrigue, Raphaël, Alex 
dans sa liste de conférences andre et Hervé, tous de St-Lau- 
Jeudi et vendredi derniers, et 4 filles Mme Gaspard 
nous avons eu une autre visite, |! C rand (Joséphine), d'Inwood, 
celle de notre inspecteur, M Ma Mme Thomas Birch (Cla- 
Brown. Ainsi en dépit du temps | rice de St-Laurent, Mme Léo- 
couvert, ce fut une journée ‘‘en- pold Stockbrock (Yvonne), de 
| soleillée le baromètre intel- | Winnipeg, et Mme George O'Neill 
lectuel s'est même maintenu au | (Germaine), de Dickens, Man. Lui 
beau fixe’ irvivent galement 63 petits-en- | 
. Ça et la L fants et 44 arrière-petits-enfants: | 
Etaient de passage dans la pa- | 2 frères, Rodrigue, de l'Alberta, et | 
roisse, la semaine dernière € Henri, de St-Laurent: une soeur, 
R. P. R. Beauregard, O.M.I. et | Rosalie. à l'hospice Taché de st. | 
les RR. PP. G. Ramaekers et G. | Boniface Deux de ses frères, | 
Belcourt, S.J. Georges, de cette paroisse, et Al- | 
M. Paul Régnier, de retour du | bert, de l'Alberta, le précédèrent | 
collège de St-Boniface, vient de | Ga: a tombe il v a un mnis | 
partir pour Edmr 1ton, Alta M. et Mme Daniel Coutu ont | 
M. et Mme Henri Bouvier, de fêté leurs noces de diamant il y | 
Lisieux, Sask ont venus rendre | à six ans | 
visite à leur mère, Mme T, Morin, Assistaient aux funérailles: M. | 
qu est gravement ma ade et Mn € Henit Vaugeois de Dic 
——S ns, Man., M. et Mme E, T. Pink, 
Mme Jean Guiboche, Mme Ernest | 
JEAN DELAQUIS Delaron 16 et Mile Claudette Cou- 
tu, de Winnipeg 
Assurances de tous genres : 
Remerciements | 
Vie — Feu — Automobile M et à À ; | 
Hoïpitalisation — Etc. Mme Dan el Coutu et les mem- | 
bre le sa famille ont été tres 
Téléphone no 45 sensibles aux marques de sympa- 


Elle vou 


la moins chère des voitures d 


Plus avancée que jamais en qualité ... 
bien que ce soit la moins chère des voitures 
de pleine dimension , . . et que son usage 
soit encore plus économique ! 


Telle est l'histoire de cette nouvelle Che- 
vrolet sensationrelle pour 1953. Et il va 
sans dire que <ela signifie plus de valeur 
pour vous qui l'achetez. Plus d'agrément 
dans vos voyages, plus d'argent dans vos 
goussets ! 


Songez donc — la plus belle voiture de 
sa catégorie, grâce aux nouvelles carros- 
series Fisher qui sont le standard d'élé- 
gance, à l'intérieur comme à l'extérieur. Ft 
c'est une Voiture vraiment puissante. La 


IL SE 
TOUTE 


Manitoba 


RES... MAI EST LE MOIS DE LA SÉCURITÉ 


s apporte plus de caractéristiques 
nouvelles, plus d'avantages de bonne 
voiture, plus de qualité réelle pour votre argent... et c'est 


e pleine dimension du Canada! 


plus facile à conduire, la mieux suspendue 
de sa classe . . . et elle comporte de nom- 
breux perfectionnements pour le confort, 
la commodité et la sécurité. 


Malgré tous ces nouveaux avantages ex- 
clusifs, la Chevrolet est encore la moins 
chere de sa catégorie! 


Franchement, la Chevrolet est seule à 
offrir une telle excellence et une telle éco- 
nomie. Venez vous en rendre compte à la 
prochaine occasion ! 

* L'ensemble de transmission automatique Powers 


g'ide el de moteur de IIS CV 


Féamme Bleue 
est facultatif à coût additionnel dans les 


Bel Air et “Deux-Dix”, 


modéles 


VEND PLUS DE CHEVROLET QUE DE 


AUTRE VOITURE! 


LL 2L) 


LA LIBERTE ET.LE PAIRIOIE 


‘Fête au Village” enregistrée Le St-Eustache 
it-Jean-Baptiste par Radio-Canada :-::- AL je 


agents de police et exsave part 
de semer l'aisance et la 1x 
entente, !1 organise une ecole qu 
le conduira à fonder le fameux 
ordre des Salésiens. Plus tard 

complete son meuvre en fondant 


{ : ET k Î 
| MADAME DOLORES | 
| oftre de tures du € tome 


. x spé . Îl 


La Maison Saint-Joseph 
OTTERSURNE, MAN. 


Pour fixer un rendez-vous à bonne heure 


. fl | 
je eorges-E e, fils 3 > ne communauté religieuse fé- || téléphonez à 20-9713 
E/ ; a va e firent entendre: M l'ab-| et Mme Télesphore Rivard. Pa Pensionnat minine. Ce mme mourut || 
UM Fi. : E : 1 " 
* que + ‘ . : . 2 F Mme € er e 11 janvier ce: ts. pere 
he lo Pr tie À ee ? x Ecole Supérieure sé ag d'uù 1 
; s - - £ est bien pour dire qu L | 9. chemin Ste-Marie Angle Marion et chemin Ste-Marie! 
: 3 
; a eu de t de ces gens || 
k eph DEN sp re qui ont dans + coeur de lare || DOLORÈS BEAUTY SALON 
e ette, Ed : ’ . ure es Clercs de Sount-Viateur du bien. Ce saint vécu assez pré 
) LU € aine de ére j à de notre temps 1 Y A a peine 
W F Cours general High 5chooi) quatre-vingt ans, il enseignait à 
: : e e ses petits élèves 
. ’ à , Pita era Du Dépertement d'Education et de l'Asocietion d'Education du Man. Voilà bien un homme qui nous \ssembiees 
° £. ù és L 4 : Nos assemblées di n ’ 
2 C . pre e M Grades 8, 9, 10, 11, 12 a montre l'exemple en tout k re nu A t 
; ri. soir PR CE _ mms) Hubert COMTE, evollIers |: et 2 ons 
e ‘ . a . 2] [ 2 e . , ) a ? e € s 
Ô , école}: 1 T's Sul LE sou. d | % Grade XI eux à ie graves d 
ette « e ê . < 2e} J ps F que e perdais rien en les lisar sions à prendre pe 
| : - de Le R. F. Charlebois aue je ne perda a en - - — _ L peu 
e ° ses ! n ‘ , : D'apres moi ce qui les rend at- i Mystère 
L x I pt re r à la , eat # À A Le 
. e etts le : ; president de l'A.LL.F.M. 1 ° quon y trouve tou 
P : * . rs des sujets varies et des idées . Quelle position à s-nous en 
e, âgés ta | goûte e. M X avons appris avec fierté | très logiques. Une haute spiritua- . Conseil Provencher vers l'exécutif et le secrétaire 
é À noé : " : e Aux Assembiee Pr - : L . : 
« C : e a } e yue le È arlebo € arque également la p nancier de rovenche e vie 
“ danse l'a été écrit Procession mariale 
Pl . ° E e asset € € i 1 L ; t ni fl 
‘ eme € 7 ie 5 Fr an£gue incaise que | S 1 L leete 
ç 0 Elie, « t ol de du M toba rs des récentes! bonne À À 
€ | sé a Fe € iu lage conventic N e prions d'a es petits classiques Il a. il f t exe Ou éta 
, "duré ! D pter fé tations et nos l'ajouter, quelques exceptions tout arra t vert { 
' ! iure 9 unrea Notre cimetiere ’ de méme, On pourrait peut-être \ la be ‘ ave 
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Concitoyens ! 


Ray FENNELL 


CANDIDAT LIBÉRAL pour la Circonscription de St-Boniface .… 


... Après avoir considéré ce qu'il a accompli durant les 15 dernières années, tous les citoyens de toutes les professions qui 
demeurent dans tous les districts de la circonscription de St-Boniface lui ont demandé de mettre ses qualités au service de la 
circonscription. || a accepté que son nom soit soumis à l'assemblée de nomination du parti libéral, lequel fut accepté à l’una- 
nimité. Maintenant, il se présente aux électeurs pour qu'ils approuvent ce choix. Cette approbation devrait lui être accordée. 


Ce qu'il a accompli dans le passé justifie notre confiance. 


Voici quelques-unes des choses qu'il a accomplies durant les 15 dernières années, pour servir ses concitoyens: 


e Maire de Fort Garry durant huit ans. Lorsqu'il assuma cette e Membre de la ‘Metropolitan Planning Commission" durant cinq 
charge, Fort Garry etait dans une situation financiere inquie- ans. 
tante; aujourd'hui, cet arrondissement n'a plus de dettes. 
e Membre de l'Association Municipale suburbaine durant six ans, 
e Mefnbre de la Commission Scolaire durant sept ans, 
e Membre du Club Kiwanis. 
e Membre du ‘Greater Winnipeg Water District”, 
e Membre de la Legion Canadienne -— 11 combattit au front durant 
e Membre de l'Unité Sanitaire de St, James, St-Vital et Fort Garry. la lere Grande Guerre, 


Ray a travaille et travaillera plus encore au developpement industriel des faubourgs, afin d'alléger le fardeau des taxes sur les maisons rési- 
dentielles, 


Il s'est fait le défenseur de la cause de St-Boniface, St-Vital et Fort Garry dans le probleme du financement du cout des routes principales aux 
abords de Winnipeg, 


Voyez ce qu'il a accompli! 


+... Comme il l'a fait par le passé, 


@ Pour améliorer tout ce qui affecte votre bien-être, il apportera un jugement pondéré, un esprit juste et une vaste expérience, 
il continuera à servir à l'avenir. . 


Ray nous a dit de vous assurer que, s'il est élu, il ne se présentera pas de nouveau au poste de maire de Fort Garry. Il consacrera ses énergies 
uniquement aux problèmes de la circonscription, 
' 


CELUI QUI PEUT LE PLUS VOUS AIDER ! ! VOTEZ POUR 
et accordez votre 2e choix 


à Roger Teillet, l'autre 

candidat libéral de la cir- 

conscription de St-Boni- 
9 face. 


Cette annonce est insérée avec l'autorisation du comité électoral Ray Fennel 
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Fête en l'honneur du R. P. 
Curé à Ste-Anne des Chênes 


l'honorable Sauveur Marcoux, 
Campbell m'offrit d'entrer dans son ministère, Mal- 
gre mon etat de sante assez précaire, j'ai cru qu'il était de mon 


nouveau en élection générale. 
toutes autres considérations, je dois au premier ministre 
la campagne à ses côtés en l'aidant dans la province et 


jusqu'a Quebec. Ci-dessus, 


re prochaine de son réseau de télévision de relais à ondes micrométriques qui relie- 
Toronto et Buffalo, a éte annoncée par Radio-Canada, On pre- 
nous re 
seau avec ses relais qui ont été eriges par la Compagnie de telephone 
t qui a ete erige sur le Mont Royal. On aperçoit, à l'arrière-plan, 
r une des 13 stations de relais entre Montreal, Ottawa et Toronto. {(S R c. 


roduisons une carte de ce re- 
ell. En bas, à droite, le pylône | 
l'antenne de 


OUVERTE 


Le 5 mai 1953 


Aux électeurs du comté de Carillon 


j'avais l'honneur de solliciter votre 
suffrage comme candidat liberal appuyant un mouvement qui avait 
pour but de briser la coalition, coalition qui, à mon avis, privait la 


detruisant par le fait 


meme notre système parlementaire. Le but que je m'etais proposé 
queilaues autres fut atteint en peu de temps. Je redevins libre 
de rejoindre mon parti politique. C'est ce que je fis avec plaisir 


le premier 


Il va sans dire 


ation libérale du comté de Carillon m'affirme qu'elle 
n'a pas encore decide si elle tiendra une convention ou non, Si oui, 
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fille de sort enremrdhoan-sradthem-oen “ agées ( reg vo ps 8 ag Il y à bientôt quatre ans, 
vatior sera maintenue uans a 
paroisse tous les premiers vendre 
Mai ui dis du nx a 10 h. pn province d'une opposition digne de ce nom 
S, 0 ” 
is, Oui. - - 
VOUS POUVEZ VOUS Sainte-Claire :: 
A l'exemple des hommes et J'y fus bien recu 
permettre es L gens qui ont fait un ma à 
gnifique trava église tout Apres ja mort de 
pneus neufs! dernierement, nos dames et de-! ministre D. i, 
moiselles ont fait un grand mé- 
À ! A “he Pre . w - devoir d'accepter et l'honneur et les responsabilités. 
nterêt et leur dévouement à ren- Nous voici de 
re plus attrayante la demeure qu'à part 
le leur pasteur de faire 
rd-J Lo gr M. et Mme surtout en me presentant moi-même dans mon comté 
1il Bedu, née Elsie Kubske L'Associ 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Arthur Carrière, grand-oncle et 


grand-tante de l'enfant. 


tion du 8 juin. 


de race productrice 


je me presenterai devant cette convention et je sollicite dés mainte- 
nant votre appui. Sinon, je serai candidat du gouvernement à l'élec- 


‘Eugénie Grandet” sera présentée 


| 


Je vous remercie de l'encouragement que vous m'avez donné | 


De vrais 4 
faiseurs R dans le passé et pour tout ce que vous pourrez faire pour moi dans 
d'argent! Ç l'avenir, Vous assurant de nouveau de mon entier dévouement, je 

Ç demeure 
Votre humble serviteur, | 
| O Edmond PREFONTAINE. 
U .. 

Q\ Poussins 


Mme T. Downey. 


: lieu 
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INSCRIVEZ-VOUS POUR 


RECEVOIR LE SERVICE DE LA HYDRO 


Les équipes d'installation de la Manitoba Power Commission 
vont bientôt établir le service aux fermes qui sont situées dans 
les districts où l'électricité a déja ete installée, et qui, selon 


le Plan Supplementaire de la Commission, ont droit au service. 


On demande instamment aux fermiers qui demeurent dans 
ces districts de faire la demande pour le service immédiate 
ment. CONSULTEZ VOTRE INSPECTEUR DE DISTRICT LE 
PLUS RAPPROCHE, 


La date d'expiration où les demandes seront acceptees pour 
être incluses dans le plan de 1953, est le 15 mai. Toutes les 
demandes reçues apres le 15 mai seront retenues pour être 
incluses dans le plan de 1954. 


Ne manquez pas cette occasion, Inscrivez-vous aujourd'hui 


Manitoba Power Commission 


Your HYDRO 


Use IT 


surons le meilleur des plans RRETT-YOUNG'S tons réaliser votre désir. 
budgétaires! Aussi, notez bien, amis et pa- 
asser nous voir dès PIONEER HATCHERY roissiens d'Aubigny L des alen- 
j "hui tours, ie c'est ] : 2 
aujourd huil 416, ave Corydon Winnipeg, Man. Re y le À À page por 
| Nr00 RTS NS À arte eee ST va haute || brésentera, dans votre belle et! 
| Has states spacieuse salle Normandin, ‘“Eu- | 


sa fille, Eugénie, avec son cousin 
Charies Grandet. Rappelez-vous 
donc que c'est le dimanche 24 
mäi que nous vous donnons ren- 
| dez-vous.., 


(La direction de “La Coulisse') 


Prière à saint Jude 
apôtre des causes 
désespérées 
Le coût de publication de 


cette prière a ete pavée par 
une abonnee de Transcona. 


Prière à saint Jude 


| Saint Jude, apôtre glorieux, 
|| fidèle serviteur et ami de Jé- 
{| sus, le nom du traître Judas 
est la cause que vous êtes ou- 
blié par plusieurs, mais l'Egli- 
se vous-honore et vous invoque 
universellement comme patron 
I] des cas désespérés Priez pour 
moi, si malheureux, qui vous 
imp} ore; usez en ma faveur du 
privilège aui vous est accordé 
d'apporter visiblement et 
promptement le secours néces- 
saire dans les cas sans espoir. 


Venez à mon aide dans ce 
grand besoin, afin que je re- 
çoive les consolations et se- 
cours du cie] dans toutes mes 
nécessités, tribulations et souf- 
frances, particulièrement . 
et que je bénisse Dieu avec 
vous et tous les élus durant 
toute l'éternité 

Je vous promets, à saint Ju- 
de, de me souvenir de cette 
grande faveur, et je ne cesserai 
Jamais de vous honorer comme 
mon patron très spécial et de 
faire tout en mon pouvoir 
pour encourager votre devo- 
tion 


Saint Jude, priez pour nous 
1] et pour tous ceux qui vous in- 


 Ste-Rose du Lac 


Ligue des Femmes Catholiques 


Le dimanche 26 avril, les mem 
bres de la Ligue des Femmes Ca- ! 
tholiques, en ce jour de la fête | 
de leur patronne, Notre-Dame du 
Bon Conseil, reçurent la commu- | 
nion en commun. Dans l'après-| 
midi, il y eut assemblée généra- | 
le suivie d'un film intitulé “Mexi- 
can Miracle”, histoire d'un jeune | 
Mexicain catholique qui fut gué- | 
ri miracul eusement durant un pè- | 
lerinage en l'honneur de Marie. | 


Lundi et mardi, des séances de 
cinema sous les auspices de la 
Ligue étaient données afin de re-| 
cueillir les fonds nécessaires pour | 
aider les différentes oeuvres de 
charité auxquelles l'on doit con- |! 
tribuer. | 


Thes 


samedi 2 mai avaient lieu, | 


salle paroissiale, un thé et | 
vente de paquets-surprise, 
pour aider à soider les dépenses | 
du club de couture ‘’Busy Bus’, 
sous la direction de Mile Eugénie | 
Pineau et Mme Gaston Archam:- | 
bault. 


Le dimanche 10 mai, 


Le 
à la 
une 


un thé se- 


ra servi au couvent, en l'honneur 
de la fête des mères. Toutes les | 
dames y sont invitées, à 

LA . L 


M. Achille Plamondon est en 
Xoyage en Californie où il visite 
son vieux père malade, 


Baptème 


Marie-Virginie, fille de M. 
Mme Arthur Hoffner, née le 
avril. Parrain et marraine, M 


et 
22 
et 


Deces 
Les funérailles de Mme Lau- 
rent Houde, décédée le samedi 


25 avril, à l'âge de 36 ans, eurent 
en l'église de Ste-Rose du 
Lac, le lundi 27 avril, Le R. P. 
C.-E. Paquette, OM, officiait, 
assisté de M. l'abbé R. Lavoie, 
curé de Laurier, et du R. P. J, 
Masse, O.M.I., de Ste-Rose. Les 
gardes-malades de l'hôpital de 
Ste-Rose formaient une garde 
d'honneur, 

La défunte était née à Swan 
River où elle fit aussi ses étu- | 
des. Elle gradua à l'école des 
gardes-malades de l'hôpital de St- 
Boniface en 1936 et vint à Ste- 
Rose en 1940 et y épousa M. Lau- 
rent Houde en 1941, 

La défunte laisse dans le deuil, 
outre son mari et un fils, Garry, 


| âgé de 10 ans, ses parents, M et | 


| Adams, 


Mme J. P. Lumax, de Swan River, | 
Man. 3 frères, Harry, Dave et 
Darrvl, aussi de Swan River: 4! 
soeurs, Mme T. Golightly et Mu-| 
riel, de Winnipeg, Mme T. Mc-! 
Ewen, de Detroit, et Mme Halla- 
man, de Springfield, Mass. 

Les porteurs étaient MM. E 
McKinna, de Swan River, C. Till 
et M. Laing, de Minitonas. G. 
R. Delveaux et G. Arnal, 
tous de Ste-Rose, 

L'inhumation eut lieu 
cimetière de Ste-Rose. 

M. Léon Pineau, entrepreneur 


dans le 


l'était en charge des funérailles. 


Woodridge 


Mile Doris McLaughlin, du Nor- 


wood, a rendu visite à sa grand- 
mere, Mme U. Lévesque. 
Le samedi 18 avril, M. et Mme 


Rodolphe Rumple se sont rendus 
à Navin où ils ont visité M, et 
Mme John Happychuk 


M. et Mme Jos. Shirbish, de 
Minneapolis, passent une semai- 
ne en promenade chez leurs pa- 
rents, M. et Mme Alex. Chatel. 

M. et Mme Michel Champagne, 
de Warroad, Minn., ont rendu vi- 
site à leurs enfants, MM. et Mmes 
Gustave et Gaston Querel 

M. et Mme Alexandre Meurrens 
sont revenus parmi nous aprés 
avoir passé neuf mois en prome- 
nade éhez leurs enfants, M. et 
Mme Alphonse Meurrens, de St. 
Catharines, Ont 


Re vi vous honorent. Mlies Mary et Theresa Rumple, 
, s0:-6P. | de Winnipeg, ont passé la fin de 
semaine en visite chez leurs pa- 
renis, M. et Mme R. Rumple. 
Unité Sanitaire de la rivière Rouge 


Les cliniques pour enfants conduites 
l'Unité Sanitaire de la riviere Rouge auront 
vants, dans les locaux mentionnés, aux dates et heures indiquees. 


| DATE ENDROIT 
Mercredi 13 mai—Steinbach 
(Blumenhof, 


Ridgewood, 

Clearsprings) 
Jeudi 14 mai —Niverville 
Vendredi 15 mai-Otterburne 


| Vendredi 15 mai—St-Pierre 


pes le personnel de 
ieu aux endroits sui- 


LIEU HEURE 
Local de l'Unité 1.304,00 
Ecole 2 00-—-3 00 
Local de Curhng 10.00-midi 
Local de l’Unite 1.30—3.00 


mencera à 9 h. du matin et 


de piano tenu à 


ST-JEAN-BAPTISTE — Depuis 
plusieurs années déja, le récital 
de piano une tradition que 
l'on observe annuellement à St 
Jean-Baptiste. Ainsi, le dimanche 
19 avril, parents et amis se réu 
nissaient dans lauditorium du 
couvent pour applaudir et encou 
rager les plus jeunes élèves de 
musique. Yoici les noms des jeu- 
nes musiciens qui prirent part au 


est 


programme: Roger Comeault, 
Malcolm Dundas, Jacques Co 
meault, Noëlla Létourneau, Yo- 
lande Beaudette, Jeannine Ver 
mette, Lucille Beaude Diane 
Roy, Raymonde St-Amant, Marie 
Jeanne Bérard, Rose-Alice Fil- 
lion, Rose-Marie Beaudette, Clau 
dette Sabourin, Denyse Garand, 
Simone Landry, Carmelle For- 
taine, Colette Jutras, Cora Ju 
tras, Raymond Tisseur Patsy 
Bois, Huguette Marion, Roland 
Comeault, Paulette Bar Ber 
nard Saboi Carmelle Landry 


Louise Gar and 


progranime se composait de 


solos, duos, pièces à deux pianos 
chants, ensembles rythmiques. Les 
deux groupes d'ensembles ryth- 
miques, celui des petits et des 
moyens, avant pour chef Denyse 
Garand et Raymond Tisseur res 
pectivement, furent un vrai suc- 
cès. De plus, les grades I et Il 


 présenterent 


trois chansons 


“4 


M. Arthur-S. Beaubien, de St- 
Jean-Baptiste, maire de la muni- 
cipalité rurale Montcalm, a été 
nomme candidat libéral-progres- 
siste pour la circonscription pro- 
vinciale de Morris, lors d'une 
convention tenue en cette ville 
au cours de mars dernier, ]1 est 
le fils du sénateur et de Mme 
A.-L, Beaubien, ancien représen- 
tant du comte de Provencher 
aux Communes. 


La semaine dernière s'organi- 


sait ici, sous le patronage de M 
le curé, un coinite d'agriculture 
pour les jeunes gens de l'école. 


Les garçons de 14 ans et plus v 
sont admis. Les chefs élus sont 
Gerry Boutang (15 an:), Malfred 
Klyne (16 ans) et . ndré Vinet 
(14 ans), Bientôt, 
mier pas, ce comité org 
culture d'un jardi:. 
rain de la paroisse, L'annee pro- 
chaine, on commencera 
ge des animaux. Le but princi- 
pal de ce comité est d'enseigner 
aux jeunes gens à aimer le tra- 
vail de la terre et de les aider 
à s'installer et 
vie sur une ferme, 

Il y a aux environs de Vassar 


anisera la 
sur le ter- 


beaucoup de terrain propre à l'e-| 
jeunes | 
gens ne savent que faire à la sor-| 
metier 
qui leur est offert est le dur me-|! 


levage. La majorité des 


tie de l'école. L'unique 
tier de leurs pères: bücheron, 
Mais il y a lieu de s'inquiéter 
parce que le bois ici acheve, et 
cette annee il est tres difficile 


de le vendre. 


Assemblee importante 
Dimanche dernier, dans l'a- 
pres-midi, avait lieu dans la salle 


paroissiale de Vassar une gran- 


de assemblée où l'on discuta ’e 
problème de nos chemins car à 
Vassar, on manque vraiment de! 
bons chemins. Au printemps, il 


arrive parfois qu'on ne peut en- 
trer au village, ni en sortir. Les 
gens se plaignent vainement de- 
puis une dizaine d'années car les 
voies de communication sont 
fermées pendant quelques semai- 
le tr sport du bois est sus- 
pendu: aussi, les chemins pour 
se rendre aux missions sont fer- 
mes pour quelque temps chaque 
année. C'est pourquoi ladite as- 


nes 


semblee reçut l'approbation de 
tous 
M. le curé ouvrit la réunion, 


encourageant ses paroissiens à 
chercher les moyens de remédier 
à la situation. Puis, sous la di- 
rection de M. Philippe Gauthier, 


on proceda à l'élection du comi- 


te suivant: president, M. Joseph 
Hovorka; vice-president, M. Ovi- 
de Côte, secretaire, M. Robert 
Baines; conseillers, MM. André 


Szeliga et 
sentant Whitemouth Lake, MM 
Teddy Maczuga et Charles Daly, 
de l'école Burns, MM. Elmer 
Carpentier, A.-J, Beaudry et 
Georges Boutang, de Vassar. M 
l'abbe F. Woloszyk, cure 
president honoraire, 


A cette assemblee 
du genre dans l'histoi de Vas 
sar, 40 hommes venus de tous 
les coins de la paroisse etaient 
présents. 


BELGR ADE 


la premiere 


La Yougosia- 
vie communiste a revele les dis- 
positions d'une nouvelle loi re- 
lative à la religion, garantissant 
- la li- 


au moins sur papier 
berte de culte, mais repoussant 
toute concession aux demandes 


de l'Eglise catholique. 


Concours annuel de français de l'A.E.C.F.M 


Le concours annuel de français de l'Association || 
d'Education des Canadiens Français du 
tiendra dans toute la province le samedi 


| | Lucette 


comme pre-| 


l'éleva-| 


à organiser leur | 


Albert Pawlik, repré-| 


fut élu | 


Manitoba 
Il com- 
se terminera à midi et demi 


se 


: 


16 mai 


Nombreux participants au récital 


St-Jean-Baptiste 


h des 


des III et IV firent entendre 
meros accompagnaätrices € 
taient Jeannine St-Amant, Cat 
melle Hénauilt, Lorraine Sabou 
rin et Isabelle Beaudette 


Les 


A tous ces jeunes artiste et 
a le dévouée maitresse, since 
res félicitations 

Le récital terminé, le public fut 


nvitée à visiter la nouvelle ecole 
en cours de construction. Tous s'y 
| rendirent et furent agréablement 
surpris de constater le travail de 
ja accompi 

Récital des grands 

Le rnardi 28 avril, c'était ver 
tablement une soirée de gala au 
couvent de St-Jean-Baptiste.,.Cet 
te élèves p avances 
présentaient leur récital. On re- 
connut chacun et chacune des 
l'enseignement supérieur 
eur est donné. Nous l'avons 
é dans des solos, pièces à 
deux piar duos t Les 
élèves des grades V et VI, fiers 
de l'honneur qui leur était don 
né d'avo été invités à chanter 
au rec des andes noi 
ont réjouis avec leur chant mer 
veilleusement exécuté 

Voici les noms de ceux et cel 
les qui participérent au program 
me Louise Garand, Jeannine 
Brunet, Peggy Dundas, Lorraine 
Beaudette, Fleurette 
Angus Dundas, 
Noëlla Vermette, 
Amant, Raymonde 
| guette Fillion, Bernieta 
| Pauline Bernier, Isabelle St-A- 
[mant, Yvonne Beaudette Lily 
Desautels, Rose-Marie Godard, 
| Jeannine Beaudry, Denis Dupas, 
Marion, Jeannette Ma- 


fois. les us 


en 
art 


qui 


istes 


os et chants 


Paulette 
Jeannette St- 

Fillion, Hu- 
Paschke 


rion, Robert Dundas, Huguette 
Jutras, Agnès Graveline, Carmel- 
le Hénault, Lorraine Sabourin 
Jeannine t-Amant, Doreen 
Paschke, Isabelle Beaudette, Do- 
rothy Sheehan, 

M. l'abbé J.-S. Caron, curé, a 
accepté de présider à ces deux 
auditions musicales. Nous lui en 
sommes très reconnaissants 


arégoire, | 
Baril, | 


AVIS 


Le tarit régulier pour annonces 
de ‘demandes d'institutrices” ent 
de 51.00 por insertion 


ON DEMANDE 
Institutr r l'ecole Jean- 
ne d Ar grades 1! à VIII, pour 
l'ouverture d lasses en se 
te S'adresser à Louis 
Lemoing., secrétaire, Notre. 
Dame de Lourdes, Man 

7756C, 


es € 


ph 


ON DEMANDE 


Institutrice pour l'école Theo 
bald no 1415, pour ouverture 
des tiasses en seplembre 
Grades 1 à VIII Salaire: $2.. 
300.00. Fcole m derne: hydro 
fosse septique, chauffage à 
l'huile. 1 mille de la nde 
route no 23: 3 milles du villa 
ge de Somerset. S'adresser à 
Robert  Bessetie, sec.-tres.. 
C. P. 111, Somerset, Man, 
Telephone: 314 — 3. 804-6C. 


N. D. & Léur des 


Deces 

Le jeudi 30 avril eurent lieu 
les funérailles de Mme Joseph 
Lejeur nee Sidoni: de 
cédée à l'hôpital St-R Te ‘ 
28 avril precedent, à l'âge de 74 
ans. Elle était née à St-Germair 
en France 

Mme Joseph Lejeune aise 
dans le deuil, outre son époux 
4 fils, Joseph, Pierre, Marcel et 
Roger, et 3 filles, Berthe (Mme 
Clement \ Helene Mn.e 
Heiget) et Therèse (Mme Pelle. 
tier). 

Les porteurs furent MM. Re- 
my Bosc, Léon Jamault, Emma- 
nuel Simon, Victor Deshayves, 


Julien Mabon et Ambroise De. 


leurme 


Graduation des finissantes 


au couvent de 


ST-ADOLPHE Au cours d'u- 
ne cérémonie simple et touchante, 
dimanche soir dernier, douze élè- 
ves finissantes du couvent ont fait 
leur adieu à leur Alma Mater et 

‘reçu leurs diplômes du XIlème 
grade. Revétues de longues robes | 
blanchés, de la toge et du béret ! 
blancs, 
gerbes de fleurs, 
Aubin, 
rière, 

| meau, 
Dupont, 
le Lafond, Evangéline Lavoie, Su- 
zan Telgarskv et Yolande Tru 
deau entrèrent en procession 

l'église où elles récitérent 
acte de consécration à la sainte 
Vierge au cours de la bénédic- 
tion solennelle du S. Sacrement, 
Notre temple était rempli à capa- 
cité d'une foule de parents et a- 
mis des finissantes. 

Collation des diplômes 

A l'issue de la cérémonie reli 
gieuse, il y eut collation des di- 
plômes à la salle paroissiale, a- 
vec programme artistique appro- 
prié, M. l'abbé Armand Hébert, 

curé, présidait et fit la présenta- 


Miles Laurette 
Yvette Aubin, Sylvia Car- 
Agnés Charette, Aline Co- 
Lorraine Cormier, Maria 


a 


tion des médailles et des prix. M. 
|le curé, M. Edmond Brodeur, dé- | 
puté de La Vérendrye, et M. A. 


Lavoie, 
sion 
La 


président de la commis- 
scolaire, prirent parole 
chorale du couvent exécuta 
avec brio plusieurs chants, et 
Milles Gertrude Lagassé et Ma- 
rielle Lavoie, deux jeunes artis- 
tes dont les talents sont très pro 
metteurs, se firent entendre en 
solos. Mille Eliane Lagassé était 
au piano d'accompagnement, En 
outre, Miles Ingrid Schroeder et 
| Simone Taburet exécuterent res- 
pectivement les Préludes de Bash 
et Fantaisie Impromptu de Cho- 
pin et les petites Marlis Schroe- 
der et Carmen Jones donnèrent 
de gentilles déclamations fort ap- 
plaudies. M. Joseph Brodeur agis- 
sait comme maitre de cérémonie 
et Mlle Pauline Lagassé présenta 
les finissantes aux assistants. Au 
nom des élèves de sa classe, Mile 
Evangéline Lavoie prononça le 


la 


Poussins Ste-Rose 


Si vous êtes incertains quant 
à la race de poussins que vous 
devriez acheter, informez-vous 
auprès du Couvoir de Ste- 
Rose ou l'on sera heureux de 
vous aider à choisir ceux qui 
répondront le mieux à vos 
besoins. 


STE-ROSE HATCHERY 
Ste-Rose du Lac 
Manitoba 

Tr 


J. Bourbonniere 


Propriétaire 


et tenant de magnifiques | 


Lorraine Gagné, Marcel 


leur 


Remerciements 

La famille Lejeune mercie 
tous ses parents et amis qui lui 
ont temoigne de la sympathie à 
l'occasion du deuil qui l'a frap- 
pée. 

Film 

Le jeudi 14 mai, jour de l'As- 
cension, sera présenté dans no- 
tre salle paroissiale un film fran- 
çais religieux intitulé ‘La vie 
de la sainte Vierge Ce film 
comprendra ‘‘La parole divine’, 
“Les noces de Cana” La mon- 
tée au Calvaire” et ‘‘La Reésur- 
rection Deux representations 
seront donnees, une à 2 h. 30 
p.m. et l'autre à 8 h. 30 p.m 

Venez en grand nombre voir 
ce film religieux. 

St-Adolphe 
{discours d'adieu et le tout se ter. 


|mina par le chant d'adieu des fi- 
nissantes 

Les finissantes ét leurs familles 
étaient ensuite invitées à déguster 
un succulent goûter préparé au 
couvent, grêce la bienveillance 
de nos bonnes religieuses. 


Nos meilleurs voeux accompa- 
gnent ces jeunes filles pour une 
fructueuse carrière, quel que soit 
leur choix, et succès dans l'ave- 
nir. 


Pie XII reçoit 
20,000 visiteurs 


VATICAN Le pape a ac- 
{corde une audience générale à 
| 6,000 pélerins au Vatican. Depuis 
les 5 derniers jours (27 avril), 1 
Souverain Pontife a reçu plus de 
20,000 visiteurs. Il a éte longue- 
ment applaudi par les pélerins 
des Italiens, des citoyens de l'A- 
merique du sud, des Allemands, 
des Autrichiens, des Britanni- 
ques et des Irlandais quand il 
fut transpofte dans la salle des 
benédictions. 


SPÉCIAUX 
DE SOUBRY 


(Livraison immédiate seulement) 


Mâles R.OP, de Soubry 
Barred Rocks, New  Hampshires 
Leg. X Hamp. Croisés, Hamp. X 

Sussex Croisés 
Approuvés de Soubry 
Sussex légers, Rocks blancs 
Australorps noirs 
Pour 100 Pour 100 
Non classés Poulettes 
516.90 524,90 
Leghorns blancs 
de mâles HR. OP, de Soubry 
Pour 100 Pour 100 
Non classés Poulettes 


516.90 532.90 


Gros cochets de race et gros cochets 


croisés v $15.00 pour 100 
Leg. X Hamp 

croisés 5.00 pour 100 
Ajoutez 50c par lot sur commandes 


de moins de 100 poussins, de n'im- 
porte quelle sorte 
Dindonneaux Bronze 
à large poitrine 
aps 4 Moins 
pour de 109 


575. 00 80c chacun 


Dindonneaux Nebraskan 


Approuvés Moins 
pour 100 de 100 
$90.00 95€ chacun 
100% arrivent en vie, garanti 


Poulettes 96% précises 
Ecrivez - Télégraphiez - Téiéphonez 


SOUBRY'S HATCHERY 


L'un des meilleurs couvoirs 
au Canada 
551, rue Archibald St-Boniface 


DEPUIS DES GÉNÉRATIONS LES BONNES 


ULES MORO 


Pour Les 


FAIBLES, TOUJOURS FATIGUÉS 


FRAC Américaine Lise, 1666, 


rue St-Denis, Montréal. 


. 
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PAGE DIX 


Réunion 


d'instituteurs 


——— 


tenue à Sedley récemment 


SEDLEY Lee inrtituteurs | 
et inrtitutrices de la sous-unite, 
no 3 de l'unité Régina-Est iinrent | 
leur assemblée du printemps À 
l'école StCanisius de Sedley, 
dans l'aprésmidi du jeudi 30 à- 
vril A cause de la pluie et du 
mauvais « des chemins, plu- 
sieurs manquaient À l'appel. Les 
écoles suivantes etaient represen- 
tées par les personnes mention- 
llage de Francis 


nées école du v 
M. Baldwin, M. Morrison et Mme 
Durcas: Latord, M. Silizer, Mlle 
Hamm et Mile Stables: Sedley 
les Fév. Srx de Lorette, écoles | 
rurales Andreasheim, M. Dorn- 
stauder, Murphy, Mile La Peyre, 
Firguslea. M. R. Falhman, Frie. 
denthal, Mme Edith McMahon 
Dakota. Mile Emma Olson, Mo 
nodale, Mile Ruth White 
M. H O. Derby. surintendant 
des écoles, parla aux institutri- 
ces et instituteurs des ‘Standards 
of promotior r les examens 
tinals et rapports M. E. V. Dob- 
son, repres nt la Grande Uni- 
té (Régi les assura de la 
coopération de son unité et ex 
prima cspoir de succés pour 
eux da eur rriére d'institu- 
teur da ‘ inité oit dans 
toute autre partie de la province 
1 questio d la journee 
pêtre fut discutée et Ja date 
fixée au jeudi 21 mai. Cet| 
nement ge déroulera à Sed 
, comn par les annees pas- 
«. 11 v aura joutes de jeux di 
ers et susements, comme d'ha 


Mariage Ziegler-Schaffer 


Un trés joli mariage eut lieu 
en notre e de Sediley, le mer 
credi 22 avril, alors que Mille 
Annie Ziegler, fille de M. et 
Mie Marcus Ziegler, de Sediley, 
init sa destinée à celle de M. Jos 
Schaffer, fils de M. et Mme A- 


dam Schaffer, d'Odessa, Sask. M 


l'abbé G. Vogt, curé, officiait 

La mariée, accompagnée de 
son père, portait une robe blan- 
che de dentelle sur satin. Son 
voile était retenu par une cou 
ronne de fleurs d'oranger Elle 
tenait un livre d'heures orne 
d'oeillets 

Les demoiselles d'honneur 
étaient Mlle Cecilia Ziegler 
soeur de la marie portant une 


tuile et dentelle roses 
Schaffer, soeur du 
vêtue d'une toi 
déntelle bleus 
témoins furent MM. Jos 
Ziegler et John Falhman les | 
huissiers, Casper Schaffer J 
Wormshecker 

Aprés la ceremonie 
tés se rendirent à la salle de 
l'Hôtel de Ville de Sedley où le 
lunch et le souper furent servis. 
La réception du soir se tint au 


même endroit 


toilette de 
et Mlle F 
marié, qui 
Jette de tu 


Le 


tait 


le et 


et 
et 


les invi- 


Va-et-vient 


Mme Jim Tobin (née Katheri- 
ne Metz), d'Ottawa, est en visite,| 
avec son bébé, chez son pére, M | 
George Metz, et ses frère et bel- 
le-soeur, M. et Mme Frank Metz 
Durant sa visite, elle assista à 
la graduation des g:rdes-mala- 
des de l'hôpital des Soeurs Gri- 
ses, le dimanche 3 mai; sa soeur, | 
Theresa, fut l'une des graduées 

M et Mme Robson et fillette, 
de Markinch, visitent les parents 
de Mme Robson, M. et Mme 
Braithwaite 


AVIS 


Le tort requiicr pour onnonces 
de ‘’demandes d'Institutrices"" est 
de 51.00 par insertion. 


ON DEMANDE 


institutrice bi- 
l'école St-Jean- 


Instituteur ou 
lingue pour 


Baptiste de Titanic, Sask. Sa- 


Environ 25 

à Arsene 
Titanic, 
774-10C. 


$2.200 00 
S'adresser 
secretaire, 


laire 
éleves 
Fiolleau, 
Sask. 


ON DEMANDE 
Instituteur ou institutrice bi 
lingue, pour ecole de camp&- 
gne. Pour plus de renseigne- 
ments, s'adresser à M. Georges 
Caron, sec., D. S. Upper Wake- 
field 1618, Montmartre, Sask. 

803-8C. 


| de Léoville. 


M. et Mme M. Curran, sutre-| 
fois de Sedley, residant mainte-, 
nant à Régina, étaient de passa-; 
ge à Sediey, dernièrement, vi-| 
sitent leurs nombreux amis et! 
parents | 
Mile Cecilia Van Scheltinga,| 
ame, passa la fin de semaine | 
chez sa mére, Mme Rose Van 
Scheltinga, de Sediey, avant son | 
départ pour l'hopital Miséricor- 
de de Rossland, C.B., ou elle tra-| 
valllera désormais. Ses nom- | 
breux amis regrettent son départ 
et lui souhaitent bonne chance. 


Le Dr Douglas Scheltinga, de 
la clinique du cancer de Regina, ! 
fils de Mme R, Scheltinga, de} 
Sedley, partira bientôt pour sui- 
vre un cours de 6 semaines aux | 
hôpitaux de Philadelphie, New-| 
York et Chicago, où il étudiera 
les nouveaux traitements du can- 
cer. Nos félicitations à Douglas} 
pour avoir éte choisi par le gou- 
vernement pour suivre ce cours 


Nous lui souhaitons bon succes. |! prince Akihito du Japon durant sa tournée du Canada. M 


LA LIBERTE 


On voit ici la femme-aviateur-chef Tomika Honkawa, de Lon- 
don, jolie wetite canado-japonaise de 22 ans, qui accompagnait le | de la paroisse au temps où iln'y 


e Hon- 


ET LE PATRIVIe 


subitement à Zenon Park 


ZENON PARK — M. Jos-P 
Hudon, dit Beaulieu, est mort 
subitement à sa demeure le ven- 
| dredi 17 avril, à l'âge de 68 ans 
1 I1 laisse dans le deuil son 
Fr , Marie-Jeanne Hudon: sa 
mone), dOrmeaux, ses fils, 
Lauréat, Edmond et Gaston: 12 
petits-enfants. Lui survivent aus- 
si, une soeur, Mme ©. April (Hé- 
lène), et 2 frères, Luc et Auguste, 
de Zenon Park. 

M. Jos. Hudon est ne à St-Eloi, 
comté de Témiscouata, P, Q, le 
avril 1885. En 1904 il deme- 
nagea à Montréal où il fut pom- 


lle, Mme, Léonce Durette (Si-| 


pier jusqu'en 1909 alors qu'un! 
accident le força à se retirer du! 


département des incendies. En 
1911 il vint prendre un home- 
stead à Zenon Park. L'année 
suivante il y établit sa résidence 
permanente. Il fut un des pre- 
miers à s'installer dans le nord 


| avait ni eglise, ni école, ni che- 


| Kawa, qui parle le japonais couramment, faisait partie du groupe | min; au temps où il fallait abat- 
princier à titre de commis. La visite a commencé à San-Francisco!tre les arbres pour bâtir une 


Naissance ! 

} 

M et Mme Côme Martin, au- 

trefois de Sedley et maintenant 

de Lajord, sont heureux d'annon- 

cer à leurs parents et amis la 

naissance d'un garçon, le 21 à- 

vril, à l'hôpital des Soeurs Gri- 
ses de Regina 


Nos malades | 


M. John Klein, de Sediley, à 
subi avec succés une opération | 
pour appendicite. Il se rétablit 
assez bien | 

Mme W. Pay, de Sedley, dont} 
nous avions annoncé le sejour à! 
l'hôpital des Soeurs Grises, à su- 
bi avec succés une opération 
pour pierres au foie. Elle se reta-| 
blit d'une maniere satisfaisante 

Le petit Maurice Parent devra | 
rester à l'hopital encore quelque 
temps 

M. Jean Lefebvre, fils de M 
et Mme Jean-Louis Lefebvre, est 
à l'hôpital des Soeurs Grises,! 
sous observation. Nous espérons 
que le résultat des différents exa- 
mens qui ont été pris seront sa- 
tisfaisants et qu'il sera de retour 
dans sa famille bientôt 

A tous ces malades, nous sou- 
haitons un prompt et complet re- 
tablissement. 


Léoville | 
Partie de cartes 


Une partie de cartes, organi-| 


sée par Mme René Crossland,| 
eut lieu le dimanche 26 avril et| 
remporta la jolie somme de] 
$185.37. M. Candide Poulin fut 
l'heureux gagnant de mille pieds | 
de bois, et à M. Léo Crossland| 
échut la jolie robe. 


| 


Naissances | 


| apporter 


Le 11 mars: Lise-Cecile-Marie, | 
fille de M. et Mme Alphonse La- 
venture, Parrain et marraine, 
André Fontaine et Cécile Lavoie. 

Le 11 avril: Joseph-Albert-De-; 
nis, fils de M. et Mme Paul-Emi-| 
le Ruel. Parrain et marraine, M.! 
et Mme Albert Paquette, 


Va-et-vient 


à bord é'un C-5 du CARC qui a transporté le grou: 
toria. De cette ville, le prince à fait le tour du Canada par rail. Née les hommes 


jusqu'à Vic- 


humble demeure; au 
avaient 


temps ou 
le coeur 


à Port Essington, C.B., la femme-aviateur Honkawg avoue que son | plein de courage et une foi ine- 


| voyage est une des plus belles expériences de sa vie. (Photo D. N.)| 


Historique de la Congrégation 
de Jésus-Marie de Sillery 


Suite 
années 1880 
conodienne périchte et 
a Nouvelle-An- 


Dons 870 à 


l'agriculture 
l'imdustre textile de 


les 


gleterre, en pleine croissonce, happe | 


trovailleurs décourogés. lis s'ex 
por iers, cédont à l'ot- 
l'émigration qui s'exerce jus- 
es Etats-Unis sem- 


les 
patrient 
trot de 
que sur l'Europe: 


mi 


blent un vide immense où s'engouttfre | 


! 


e trop-plein du monde entier Gens 
trovoille rs que 
canadienne, honnêtes, dociles, qu'on 
exploitera peut-être quelquefois; bons 
chrétiens aussi. d'une foi 
soutenue toute leur ombiqnce, qui 
s'indentitiait avec leur langue et leur 


nationalité . Mais que deviendra- 


deux Amériques; leurs écoles comp- 
tent plus de trente mille élèves. Par- 
tout Jésus-Morie reste fidèle à |: tà- 


che que lui a léguée Mère St-lgnace 
enseignement aux enfants pauvres et 
formotion culturelle d'une élite, aide 
à la vieillesse, et travaux missionnai- 
res, surtout apostolat, rayonnement 


| chrétien, pénétront de spiritualité les 


l 
Il 


cette main-d'oeuvre | 


qu'avait | 


t-elle hors de ce milieu, dans un au-! 


tre pays qui parle une autre langue, 
de tradition protestante por surcroit, 
et où l'on se moque volontiers des 
inossimilés? Que deviendront 
tout les enfants élevés dans les écoles 
anglo-oméricaines et subissant ces 
Morie 

Mère St-Cyrille, supérieure provin- 
ciale au Canada, se rend en voyage 
d'information à Fall-River, 
centres du Mossachusetts où vont 
s'établir le plus d'ouvriers cogadiens- 
français. Elle y rencontre un prêtre de 
Montréal, M. l'abbé Bédard, que 


spectacle de cet exode avait frappé | 


par le mélange de résolution et d'an- 
goisse inscrit sur les visages des por- 
tonts, et qui les ovait suivis pour leur 
dons leur exil les secours 
spirituels, Ensemble, ils décidèrent de 
fonder une école, qui ouvre ses portes 
en 187 
française en 
Fall-River est l'ainée d'une longue 
série à loquelle les religieuses de Jé- 
sus-Marie ajouteront onze outres mai- 
sons d'éducation, fréquentées par 


| Notre-Dome de la Paix 


M. Leo Matte est de retour en 
sa famille. 11 vient de terminer sa 
deuxième année d'université. 

Mile Emma Cardinal, de Mont-! 
real, rendit visite à ses parents 


La Rév. Mère Marie-Claire, de 
St-Louis, était de passage au 
couvent, dernièrement 

MM. Albert Crossland et Ro- 
bert Chalifour sont de retour de 
Québec où ils ont passe l'hiver. 

M. Donat Beauchamp et sa 
fille, Jeanne, de Port Alberni, 
C.B., ont passé quelques jours à 
Léoville 

M. et Mme Gédéon Chalifour 
sont revenus sur leur ferme pour 
l'été 

Mlle Christiane Polard, garde- 
malade à l'hôpital Ste-Famille de | 
Prince-Albert, rendit visite à ses 
parents 

Mme Lefrançois, de Prince-Al- 
bert, est en promenade chez son) 
fils, M. Loren2o Lefrançois. 

M. et Mme Gerard Rivet sont 
déménages sur leur ferme, à La- 
venture | 

M. et Mme Georges Leach, de! 
Port Alberni, C.B., sont en visite 
chez leurs parents. 


Ainsi leur champ d'action s'élargit 
encore: aprés le Canada, les Etats- 
Unis: jamais la portée de cette action 
ne sera trop magnifiée: tout en res- 
tont essentiellement religieux, cet a- 


| postolat offre un autre aspect propre 


à chormer des coeurs français. || s'a- 
gissait de savoir si ces jeunes forces 
que le Coriada n'avait pas su garder 
allaient se confondre dans une masse 
où se perdraient leurs caractéristiques 


le! 


7, la première école de langue | 
Nouvelle-Angleterre. | 


sur- | 


| nifesté à son 


| 


un des} 


| 


|?#ssister aux funérailles de 


près de 6,000 enfants, et une pen- | B. Dussault, frère de Mme Lacour- 


| sion de dames au coeur de New-York: | 


| 


| 
| 


moqueries? On s'en inquiète à Jésus-| Parmi 


{son fils, 


humbles besognes quotidiennes aussi 
bien que | enrichissement de l'intelli- 


gence por le savoir; toujours et par- | 
tout, nous avons remarqué les mêmes | 


vertus d'obéissance, d'humilité et d'é- 
nergie silencieuse, qui portent la mar- 
que propre de la fondatrice et qui, 
aprés elle, ont caractérisé une série 
de grandes âmes rarement égalée 

Si Claudine Thévenet, de son vi- 
vont, s'est enveloppée de silence, si 
le manque de documents contempo- 
roins retarde sa cause de béatifica- 
ton, 


la bénédiction divine? 
Mère Ste-Cécile de 


moignoge de 
ses filles, 


| Rome, ou Canada, n'a-t-elle pas ma- 


tour des vertus assez 
hautes pour que le cardinal Villeneu- 
ve, en 1939, ait autorisé l'ouverture 
du proces d'introduction de sa cause? 
Et nous n'avons tracé ici que les li- 
gnes générales; chaque province a 
son histoire qu'elle racontera dans sa 
langue, ses figures bien-aimées qu'el- 
le fera revivre. 

Fin 


Ponteix 


M. l'abbé R. Ducharme, visiteur 
des écoles, visite les classes de ja 
paroisse. 

M. et Mme N. Lacoursière sont 
partis à Québec, en avion, pour 
l'hon. 


sière. L'hon Dussault, député du 


Mmes N. et Alex. Lacoursière. 
M. Donat Liboiron a 
Henri, dangereusement 


malade, à Winnipeg, pour des 


| soins médicaux. 


M. l'abbé G. Laprise nous est 


|venu de Swift Current où il a rem- 


ethniques et morales, ou si elles con- | 


serveraiwnt dons un nouveau cadre 
leur individualité. Mère St-Cyrille et 
la Congrégation de Jésus-Morie ont 
aidé à bâtir un peuple franco-améri- 


coin 
Sous tous les cieux 


Outre les pays déjà mentionnés, la 
Congrégation de Jésus-Marie s'est ré- 
pondue en Espagne, en Angleterre, 


au Mexique, à la Havane, en Suisse, | 


en lta:ie, en Irlande, en Argentine, 
en Allemagne et en Afrique du Sud 
A l'heure actuelle ‘’l'humble semence 
confiée à la terre‘ par Claudine Thé- 
venet est devenue, selon 


| Pie XII ‘’un grond arbre qui a déployé 


ses rameoux'' sous tous les cieux 
Plus de deux mille religieuses évongé- 


le mot de! 


placé M. l'abbé L. Mondor, depuis 
le 20 courant. 

Mme A. Provençal est revenue 
de Wolseley où elle assistait aux 
funérailles de sa mére, Mme P. 
Laverdière. 

M. E. Roy est revenu de la pro- 
vince de Québec où il a passé l'hi- 
ver 

M. Denis Demontigny, du corps 
médical 
N.-B., a visité ses oncle et tante, 
M. et Mme Eudore Desautels. De- 
nis est maintenant 
Moose Jaw. 

Mme R. Leclaire et sa fille, Mme 
Morgan, de Nut Mountain, Sask., 
ont visité Mmes H. Mercier et J, 
Dorval. 

M. Fernand Martin est 


| Edmonton voir sa mère. 


i lisent l'Europe, l'Asie, l'Afrique et les | 


Martin, d'Edmon- 
M. et 


Mme Marcel 
ton, a visité ses parents, 
Mme EF. Carignan. 
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SUR LES PAS 
DES PIONNIERS 


les Canadiens continuent 


\ // L”, ; PA 
y Y de faire reculer la frontière, de mettre 


en valeur des régions nouvelles et de 


fonder des entreprises, les banques 


continuent de suivre ceux qui ouvrent 

les voies au progrès. Pour répondre, 

aujourd'hui, aux besoins d’un pays en 
plein essor, les succursales de banque 

sort plus nombreuses, prêtent plus 


largement leur concours et rendent plus 


de services à plus de monde que jamais. 


Depuis 1900, le nombre des succursales 


des hanques à charte est passé de 700 
à 3.800, Rien qu'au cours des dix dernières 
années, elles ont ouvert 3,750,000 comptes, 


LES BANQUES DESSERVANT VOTRE VOISINAGE 


ce développement de son oeu-| 
vre, à lui seul, ne porte-t-il pas té-; 


conduit | 


du C.A.R.C. de St-Jean, | 


stationné à| 


allé à| 


branlable en l'avenir 

| En 1915 il épousa Marie- 
| Jeanne Hudon qui le seconda et 
l'encouragea dans son travail. 1l 
connut le bonheur et l'épreuve. 
! F1 travailla sans relâche au de- 
veloppement de la paroisse. Il 


fut un aide impori:nt dans l'or-| 


ganisation d'un district scolaire, | 
dans la construction d'une pre-| 
mière église et dans l'organisa- 
tion d'une association mutuelle | 
de téléphone rural | 

Tous se rapp-llent ses services | 
lors des premières années quand 
il n'y avait ni dentiste, ni véte: 
rinaire., Personne ne s'est adres-| 
sé à lui sans recevoir bénévole-| 
ment l'aide qu'il pouvait donner 
Tant qu'il eût la santé il se dé-| 
pensa sans compter. Homme! 
droit, fervent chrétien, préchant | 
la tolérance et le pardon, il fut 
un exemple pour sa famille. 11! 
sut garder l'affection de sa gran- 


de famille et l'estime de ses! 
| amis, 
Funerailles 
Les funérailles eurent lieu le 


20 avril dans l'église paroissiale! 
parmi un grand nombre de pa-} 
rents et d'amis. M. le cure fit la 
levée du corps à la demeure du 
défunt et de là la depouille mor-| 
telle, précédée de la croix, des] 


| à Winnipeg. 


\ sont enchantés de ieur voyage. 


chantres et des Chevaliers de 
Colomb, dont il était membre, 


fut transportée à l'église où M.frendre visite à M. et Mme Jules 
l'abbé Arés chanta le service! Nevraumont, de Belleview, 


Soirée d'adie 


| u en l'honneur de 
M. et Mme de Laforest, à St-Hubert 


accompagné du R. P, V. Dubois. 
P.S.M. de Nipawin, comme dia- 
cre et de M. l'abbe J. Henrich 
comme sous-diacre 

Les porteurs étaient MAI 
Henri Brisebois, Elie Hudon, Ro- 
bert Hudon, Jean Lebel, Fernand 
Favreau et Dollard Hudon 

Marcel Hudon portait la croix 
MM. Gérard et Jean-Marc April 


firent la quête. Tous sont les 
neveux du defunt 
Parmi les assistants venus 


pour le service on remarqua: M 
et Mme Léonce Durette, MM 
Marcel et Maurice Durette, M.| 
et Mme Léonide Durctte, d'Or-| 
meaux, Sask., M. et Mme Henri! 
Brisebois et leurs enfants, de 
Clémenceau, M. et Mme Alex 
Doll de Lestock, M. et Mme 
Jean-P. Bothorel, M. et Mme 
Alex. Bothorel, M. et Mme P.| 
Kelland, de Nipawin, M. VW. 
Brunelle, de Duck Lake. le Dr .| 
Arès, Mme Bourassa, Mme Cha-| 
lifour et M. Frank Soucy, d'Ar- 
borfield 
Remerciements | 
Mme Jos-P. Hucon et ses en- 
fants ont été très sensibles aux | 
marques de sympathies qu'ils ont | 
reçues. Ils remercient M. le Cure} 
pour ses paroles consolantes, | 
toutes les personnes qui par leur, 
aide, leurs visites, leurs prières, | 
leurs offrandes et leur assistan-| 
ce au service les ont soulages 
dans ces jours difficiles 


Dumas 

M. et Mme M 
lés à Régina pour affaires 
passage à Montmartre, ils visitè- | 
rent leurs parents | 


Mme Ida Filteau est de retout 
chez elle après avoir passé l'hiver 


Zébière sont al- 
A leur | 


M. et Mme R. Zébière sont de 
retour de leur séjour d'un mois 
à Winnipeg, chez leurs amis, M. 
et Mme A. Massart, et à Brandon, 
chez leur soeur, Mme H. Bode. Ils 
se rendirent aussi à Virden pour | 
visiter leurs neveux et nièces, MM. 
et Mmes F. Henuset et Régis Lio- 
gier, ainsi qu'à Belleview, chez 
M. et Mme Jules Nevraumont. Ils| 


M. Richard Delarue, de Wawo- 
ta, rendit visite à ses soeurs, à 
Virden. MM. et Mmes T. Guerier, | 
Emile Wanlin et N. Marion. 

M. et Mme Henri Vanders- 
chaghe, d'Oak Lake, sont venus| 


ST-HUBERT — Le dimanche! Dureault, oncle et tante de l'en-| 


M. et Mme Gérard Laforest, qui 
|nous quittent pour s'établir à 
| Willow-Bunch. 

Avant l'arrivée des héros de 
| a fête, M. Raymond Mullie don- 
| na un court résumé du travail ac- 
; compli par M. de Laforest, com- 
|munément appele ‘Gerry’, du- 


comme gérant du magasin coopé- 
ratif et secrétaire-tresorier de la 
Caisse populaire. Une somme 
d'argent fut perçue puis mise 
dans une tirelire de 
populaire que M. R. Mullie pré- 
senta à M. de Laforest aux ap- 


comté de Portneuf, est décédé à|rant ses 11 années parmi nous! 


St-Marc, P.Q. Il était le frère de | 


la Ce&isse| 


26 avril au soir, à l'école, eut|fant, 
lieu une soirée en l'honneur de} Dureault et Mme M. Boutin, on-| 


plaudissements de l'assistance. 11! 


{lui souhaita, au nom de 
| ceux presents, un complet re- 
| tour à la sante. L'état de santé de 
| M. de Laforest le força, en effet, 
à une longue periode de repos 
l'automne dernier. M 


tous | 


Muillie | 


remplacés par M. Louis 


cle et grand-mére de l'enfant, 


: Saint-Front 


Baptèmes 


Le 22 avril: Marie-Anne-An-| 
gèle, née le 12 avril, fille d'Al-| 
fred Bourque et de Marie-Rose 
Moisan. Parrain et marraine, M. 
Borromée Moisan et Mlle Célina 
Vaillancourt, grands-parents de 
l'enfant. 

Le 22 avril: Marie-Claire-Estel- 
le, née le 12 avril, fille d'Alfred 
Bourque et de Marie-Rose Moi-| 
san. Parrain et marraine, Gusta-|! 


est décédé 


|nous recevions, le mardi 21 


| une joute de ballon-panier 


Visiteurs 


C'est avec une grande joie que 
avri 
dernier, la visite des Pères finis 
sants du Scolasticat de Lebret. Ils 
étaient au nombre de neuf. Parmi 
eux se trouvait un de nos anciens, 
le Père Dominique Kerbrat 
En leur; honneur, les autorites 
nous accofdèrent un demi-congé, 
mercredi matin. Nous fûmes alors 
heureux d'accepter leur défi pour 
Cel- 
le-ci terminée, nous leur présen- 
tämes une petite séance impromp- 
tue. Le Père Kerbrat nous adres- 


| sa ensuite quelques mots, rappe- 


lant quelques souvenirs de sa vie 
collégiale. 

Chers Pères scolastiques, merci 
de l'honneur que vous nous avez 
fait de choisir notre Collège com- 
me terme de votre excursion 
Vous êtes toujours les bienvenus 
Nous espérons que ceux qui vien- 
nent apres vous suivront votre 
exemple et viendront passer quel 
ques jours avec nous 

Nous sommes heureux d'ac 
cueillir parmi nous un de nos an 
ciens, Lionel Hamonic, qui est 
de passage au Collège pour quel 


[que temps 


. L LL 
Les examens 
Les examens approchent rapi 
dement, la fin de l'année n'est 
| pas loin! Certains élèves redou-| 


blent leurs efforts alors qu'ils sor- 
tent de leurs rêves et constatent 
cette réalité, 

En effet, dans trois semaines, 
du moins pour les élèves du cours 
des Arts, tout sera fini. Profitons 


bien du temps qui nous reste pour | 


nous préperer à passer de bons 
examens, pour notre propre sa- 
tisfaction, celle de nos parents et 


l'honneur de notre Alma Mater. 
LZ LA LZ 


Chez les Rhétoriciens 

Le jeudi 23 avril, c'était la fête 
des Rhétoriciens. Les dix-sept 
élèves de cette classe commence- 


|lrent cette journée de divertisse- 
ments d'une façon digne de jeunes | 


chrétiens: messe chantée par eux, 


| réception de la sainte Eucharistie. 


Après la messe, ils défilèrent au 
réfectoire où ils prirent, en com- 
pagnie de tous leurs professeurs, 
un déjeuner spécialement pré- 
paré en leur honneur. Malgré la 
température un peu maussade, ils 
passèrent la journée en pique-ni- 
que. 

Le soir, ils nous donnérent une 
séance très intéressante, caracté- 
risée surtout par la diversité et 


l'originalité des chants et pièces 
au programme, À la fin de la 
soirée, Arthur Laventure, philo- 


sophe finissant, se fit l'interprète 
de tous ses confrères pour offrir 
aux héros du jour leurs voeux les 
plus sincères de succès et de bon- 
heur, Il termina en exprimant 
l'ardent désir de les voir tous re- 
venir au Collège pour compléter 
leur cours classique et couronner 
leurs études par la philosophie. 
Chers Rhétoriciens, nous gar- 
derons un précieux souvenir de 
cette fête. Nous espérons saluer 
en vous, dans deux ans, les dix- 


|ve Lefebvre et Marie-Marthe| sept nouveaux Bacheliers ès Arts 
| Moisan, d'Englefield, oncle et, du Collège de Gravelbourg 
tante de l'enfant. Gaston SYRENNEF, 
Va-t-vient Arts IV. 
! . LL LZ L2 
Aprés quelques semaines d'ab- L 
sence, M. Hormisdas Proulx est Pourquoi 


souhaita aussi au héros de la fête | 


et à sa famille tout le succes pos-| 


sible. 

M. de Eaforest remercia en 
termes bien choisis et exprima 
| l'espoir que le mouvement coope- 
ratif continuera de prosperer et 
promit de revenir nous voir. 

M. de Laforest a toujours ete 
un membre actif des 
sportives et paroissiales, 
l'A.C.F.C. 

Un goûter suivit. 

Par la même occasion, les Da- 
mes de l'Autel remercièrent 
Mme de Laforest pour le travail 
qu'elle a accompli au profit de 
la societé et de la paroisse de- 
puis de nombreuses années. 

M. de Laforest est parti, 
mercredi 29 avril, pour Willow- 
Bunch, où sa femme et ses trois 


et de 


| 


fillettes le rejoindront un peu 
plus tard. 
Va-et-vient 
Mme H. Filteau, de Dumas, 


re, M. et Mme C. Dumonceaux. 
| Mme J. Brülé, M. et Mme R. 
Istace, M. et Mme G. Brulé et 
leur fille, Marie-Blanche, 
et Mmes U. Brüle et O. Brüle 


27 avril, pour assister à l'enter- 
rement de leur belle-soeur et tan- 
te, Mme A. Fafard 

| Mme J. Brülé est actuellement 

à Lebret, chez se fils, Gérard. 

Mme Skinner, de Fort Alexan- 
dre, Man., a rendu visite à ses 
enfants, M. et Mme Pau! Jor- 
dens et leur famille. Sa fille, In- 
nis, l’accompagnait. 

Le dimanche 26 avril, M. et 
| Mme Louis Dureault, de Woilse- 
|ley, et M. et Mme J. Pirlot, de 
| Wauchope, étaient parmi nous. 

Déces 
Le 6 mars dernier, 


| 
| 
| M 
que à l'âge de 70 ans. Il etait 
venu au Canada, à Souris, Man. 
en 1907, puis à St-Hubert où il 
s'établit sur une ferme. Il fit 2 
vorages en Belgique et y demeu- 
ra definitivement en 1928 apres 
avoir contracté mariage. À son 
| départ de St-Hubert, il laissait de 
nombreux amis. M. F. Smets 


lie, autrefois de St-Hubert et 
maintenant de Whitewood 
Baptèmes 

Le 26 avril: Kenneth Michael, 
fils de M. et Mme R. Praud. Par- 
rain et marraine, Lloyd et Shir- 
ley Praud, remplacés par Daniel 
et Elizabeth Praud, frère et soeur 
de l'enfant. 

Andrea-Marie-Dolores 
M. et Mme G. de Laforest. Par- 
rain et marraine, M. et Mme Leo 


revenu, accompagné de sa nou-| 
velle épouse, née Mélina Boire, 


tant de tracas? 


"’SCHOLA DISCERE VITAM" 


Collège de Gravelbourg 


Saskatchewan 
Andre Gervais, directeur 
Roland Martine et Luc Gaudet, rédacteurs 


CHRONIQUEURS — Gasion Syrenne. Rheal l'opping. Andre 
Blondeau, Marcel Simonot, Emile Carrière, Albert Fournier 


affaires | 


le | 


est en visite chez ses fille et gen-! 


MM. | 


sont allés à Ste:Marthe, le Jundi} 


Fran- | 
| cois Smets est décédée en Belgi-| 


était le frère de Mme Paul Mul-| 


fille de | 


veuve de William Ménard, d'Es- 
tevan, Sask 
| M. et Mme Benoit Beaudry et 
{leur bébé sont revenus parmi 
| nous. M. Beaudry prend charge 
| de la ferme de son beau-père, M. 
J.-O. Lanouette. 
| M. et Mme JO. Lanouette, 
{qui ont passé l'hiver chez leur 
| fils, Jean-Paul, à St-Malo, Man, 
| sont de retour à St-Front 

Le R. P. C. Lesage, p.s.m., en 
punpegnie de MM. P. Proulx et 
Jules Plamondon, est allé à Ré- 
gina, le 14 avril, 


| 


pour assister 


aux fêtes du jubileé d'argent de! 


notre archevêque, S. Exc.+ Mgr 
M. C. O'Neill. 

M. Jacques Dallaire, opéra- 
teur et annonceur au poste fran- 


|çais CFNS, à Saskatoon, est ve-| 


nu passer une journée de vacan- me au désespoir, il appelle les 
|ces chez ses parents. | dieux à son secours. Il est de nou- 
! M. et Mme J. Boire, leur fille, veau rendu à sa chambre: il avait 
Mme J. Picton, leur petit-fils, oublié de mettre une lame à sa 
| Laurent Happ. et Mme À. Bélan-| tondeuse, je veux dire, son ra-| 
| ger, tous de Saskatoon, étaient | soir. Le voici de retour au lava- 
en visite récemment chez leurs |bo. Notre type réussit à se raser | 


parents de St-Front. 


._ M. Louis Auriat, qui enseigne | 
à Quill Lake, a passe quelques! 


jours chez ses M. et 
| Mme F. Auriat 

| M. Arthur Lamoureux est tou- 
|jours retenu à l'hôpital de Rose 
| Valley 

M. G. Senez a dû retourner à 
l'hôpital de Saskatoon. 

Nous apprenons avec regret 
la mort de M. Godiose Plamon- 
don, à Dolbeau, Lac St-Jean, 
P.Q. Il a residé parmi nous plu- 
sieurs annees et laisse un frère 
et une soeur et de nombreux ne- 


veux et nièces ici. 


parents, 


Vous savez que 
c'est bon-parce que 
cest un produit 


Dans chaque classe, on trouve 
| de ces ofiginaux, et la Rhétorique 
| ne fait pas exception à la régle. 
Arrivons aux faits. Un certain 
| soir, notre Guvdounne s'apprétait 
à aller veiller dans une famille 
amie. 
imaginer de quel brouhaha cela 
fut la cause 

D'abord, il s'agissait de se la- 
ver. Guy cherche savon, débar- 
| bouillette, serviette, et l'aventure 
commence, Une course au lava 
lbo: le voilà de retour dans sa 


chambre, il cherche sa savonnet- | 


te et son rasoir. Vite, au lavabo 
encore une fois; la porte claque 
et les robinets crient. L'homme 
n'est pas dangereux, car il chante, 
|je dis bien il chante. ‘Ah! Jupiter 
de joualvert!” Voila notre hom- 


sans trop de malchance, et tout | 


va pour le mieux 

Pour le mieux? Attendez! Mon- 
sieur n'est pas encore habillé. Sur 
son lit reposent chemise, crava- 


te, ceinture, pantalon, veston: en- | 


Mon 


fin, tout l'assortiment de 
sieur. D'abord, la chemise. Ah 
zut! lusieurs boutons ont dis- 


paru: une autre alors. Les tiroirs 
de la commode sont tirés, tout 
lest péle-méle 
il faut faire vite 
ses confreres à Sa 
erifile son pantalon tandis 
Francois ajuste la ceinture, 
Guy lui tricote un beau noeud de 


Guy 
rescousse. Gu 


cravate, Lucien apprête le col de | 


cire le sou- 
miroir, Hop 


|la chemise, Hervé 
lier et Henri tient le 


il! Un dernier coup de peigne. | 


{La toileite est presque terminée 

Henri ajuste la cravate, Fran- 
cois présente le veston, Hervé, 
les gants, Ti-Guy, le paietot. Un, 
| deux, trois! et dans le temps de 
Île dire, tout est enfilé, ajusté. 
|Reste l'inquisition 
|“As-tu ton porte-monnaie? deux 
| mouchoirs?” Eh oui! deux, car 
c'est un homme prévoyant. En- 
| fin: “Des cigarettes? des allumet- 
|tes Bon! Tout y est Des avant- 
{coureurs déblayent le chemin, 
| deux le soutiennent par les bras 
| pour qu'il ne se fracasse pas une 


nier escalier franchi. 

Une mèche de cheveux sur le 
front, la poitrine gonflée, le men- 
| ton rentré, Monsieur s'élance dans 
la nuit parseinée d'étoiles. Lais- 
sez-le passer, c'est notre confre- 


Vous ne pouvez pas vous| 


le temps presse et | 
appelle | 
r | Comptable publie - Impôt sur le revenu 


que | 
Ti- | 


bienveillante. | 


jambe en descendant. Voila le der- 


(G. SU) 


La chambre noire 


Comme j'er 
üte chambre 
rieuse, je fus d'abord frappé par 
la noirceur de la pièce, l'odeur de 
vina | tation qu'il sem 
blait x atmosphère 
En que je 
voir fut une « de lur 
re rouge qi 
lueur sur de 
apparemment 
quelque 
sant, À mesure 
| S'habituaient 
perçus 
peu prés 
poses sur une 
mur. J'appris 
taient des agrandis 
je vis quil v avait des 
tenant des soiutions 
lopper les portrait 
un ust ile plat 
la chaleur et dans equel les gar 
çons mettaient leurs portraits e 
core mouillés. A la vue de t 
instruments étranges e 


quelque peu embarrassé, car c'é 


itrais dans cette pe- 
sombre myste- 


et 


gre et ag 


dans 
tout 


avoir 
premie ce 
ce spèce 


jetait 


IX OU trois 
absorbés à 
de 
que mes 
ténèbres, ja 
appareils 
pieds de h 
table le long 
tard que r'é 

s Fr iite 


chose tré 


aux 
tro £ros 


quatre 


p 


plats 

pour 
Je vis aus 

d'où sortait 


ous 


ces lus 


tait ma première visite à cette re 
|traite des photographes où le 
Jeunes amateurs se retirent du 
jrant leurs temps libres, et qu'ils 
appellent leur ‘chambre noire 
Dans les semaines qui suivi 
rent mon initiation, je parvins à 
mieux connaitre les fonctions de 


chacun des appareils et je devine 
plus familier avec les secrets de 
la chambre mystérieuse. J'appris 
le pourquoi du vinaigre et de la 
lampe rouge qui m'avaient tant 
intrigué, Je compris pourquoi on 
travail toujours dans l'obscurité 
dans cet atelier. Je fis connais 
|sance avec tous les appareils de 
| pose, d'agrandissement, de sécha 
| ge; avec tous les flacons, toutes 
[les solutions chimiques aux noms 


barbares et à l'odeur nauséabon- 
de, Le mystère de la chambre 
|noire était éclairci 

| Je:ne m'étonne plus que Île 


membres du club des photogra 
| phes soient intéressés à leur 
besogne, La photographie est er 
{effet le meilleur passe-temps qui 
soit. C'est un art à la portée de 
{tous. En plus d'avoir beaucoup 
d'avantages pratiques, elle est en- 
|core un entrainement agréable et 
instructif, 


gi 


Norbert FERRE, 
| Arts L 


U.-G. Brunet 
NOTAIRE PUBLIC 


Assurances Feu 
Achat ou vente d'imr 


Automobiles 
ibles 


DEBDEN, SASK. 


Robert-E. Gobeil, B. Com. 
Comptable Agréé 


321, 21ème rue est, 
SAFKATOON, SASK. 


Dr René-Marcel Boulva 
| MEDECINE 
| Pratique limitée 4 ja medecine interne 
| Poumons — coeur — estomac — foie 
| intestin — sang rhumatisme 
diabète — déficiences hormonales 
Bureau, Medical Clinic, 60 - 12e rue est, 
Prince-Albert, Sask. 


Télephones: 


Bureau: 4530 Residence: 


4556 


Dr E.-J. GAUDET 


Clinique médicale et dentaire 


60 - 12ème rue est 
(En face de la Commission 
des Liqueurs) 


|Prince-Albert, Sask. - Téléphone 4202 


Pharmacie Duncan 
Avenue Centrale 
PRINCE-ALBERT, SASK, 
PRESCRIPTIONS 
articles de pharmacie 
bonbons, papeterie, etc. 
Téléphone: 2155 
NOUS LIVRONS 


‘H.-J, Coutu, C. R. 


AVOCAT — NOTAIRE 
Suite 5, 


édifice Imperial Bank 
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F. D. Culp & R. L. Young 
OPTOMETRISTES 


| {Spécialistes de ia vue) 


| 1104, AVE CENTRALE 
Téléphone: 2039 
| PRINCE-ALBERT., SASK. 


Agences J.-A. Fournier 


Agent d'assurances 


227 ouest - |3eme rue 
Téléphone 3697 
PRINCE-ALBERT, Sask,. 


B.-A. Deshaye 


B.A. B.Sc. B. Sc.A. M.E.I.C. 
Ingénieur protessionnel 


Betoun arme - Structures d'acier 
Egouts et aqueducs municipaux 
Estimes, plans et devis 
rue Atkinson, Hegina 
TELEPHONE 3-2956 
Heures: 700 À 1000 p.m,. 


2454, Sask 


Diamants et bagues Hlue Hiver 
Reparation experie de montres 
Gravures - Emetteurs de 
permis de mariage 


BIIOUUTERIE 


STHOHAN'S 


La Maison des meilleurs diamants 


ave Central, Prince-Albert 
J.-B. GAUDET, prop 
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Journée pédagogique tenue à HE 
North Battleford le 25 avril 


NORTH BATTLEFORD pédagogiques ont f but, nor 
di de CET UP ter pu Le |A L 
11ne vurnée pédagogique à- irrect 1? ’ an" t mai 
vait lieu à North Battieford, ! d'animer la cause française, Cette 
do ause n'est ma norte, ma 
e samedi 25 avr sous la d e e nue certaines personnes de 
rection de M. l'abbé A. Mar- ennent différente ; engour 
: " € ‘ t besc d'e ira 
niidor siteur des ecoies ondes t aita beau 
bilingues, et de M. À. de Mar- . 
gerie, « hef du secrétariat de M. 1 Breton 
A CF C. et secrétaire du co- M. J. Bret président du cc 
é mité pai sia de AC.F<{ à 
nité de l'Enseignement du," Battleford. nous adressa 
{rancça Une cinquantaine d'ines É 1 pair I dit que 
st ‘ ecligieus et nique tait la ft miere ft Ju un te 
dé ram ce et membres de < orth Battle 
VA Fr a et part oir se ré 
‘4 eénement cnaque annet 
Méthode du forum ee réu ns pédagogiques réus- | 
LÀ de là cd M_ l'at sent à rés un de nos pro- | 
‘ . , t norer eme pa M. Breton L 
a f 
4re le but et port e de ce jue ce serait beaucoup accomplir 
» F 4 ‘ ce Y 1e 
À, in PEUPENS : à. Rapports des discussions 
Margerie expliqua 
1 mét de ‘ es 1 pré P es Dienvelilantes mal Agaïianian, à gauche 
es délégués se ent en £ t lie es rapports des d 
. « de t £ pre Le rar 
dr 
"3 de l'AC. |: ses ‘ititilutrices des rade NC 
2 te et f naire fut présenté par Mi! 
e 1 {11 R. Raymond, de Vawu 
tit i tut i as ’ : 
k pe 8 h ke « 
r t itrice 4 grades supe 
c ent ! r t { ent " 
à" ‘ comr aires ho 
; ack Lake 
é e plé e «4 ’ 
estions e Voeu de reconnaissance WILLOW-BUNCH C'es 
tous les d ru dans l'auditorium de école de 
pres aque apport, on pos llow-Bunch, sous le distingue 
Le R. P. EF. Denommee plusieurs questions auxquelles M.! patronage de S. Exc. Mgr M.-J 
$ . ; le { € épondit l'une ma Lemieux évéque d Gravei 
évasé : es religieuses de!ñnièêre claire et précise, Avant ourg, que cette reunion, genr 
sr me. é k- à er la séance, M abbé Ma {a n. fut tenue le 11 avril der- 
stant a salle même de la! 27n resuma ce que nous avior nier. M. l'abbe Roger Duchar- 
es ela permit que la séan-  *CC0mpli en notre journée péda- | me, visiteur des écoles, agissait 
dé di ipré di commencät à !£ 81q € Er 1 comme rresident Le R. F, Ra- 
e heure précise. À cette séance 1 10FMUIEr phaé des Ecoles Chrétiennes 
e ! F k [x nmée O.M s TRES ed mE sait les fonctions de se 
’ ne a Le arc [2 26 , A 6 ( € 
t enue 1X auxsir KE ry "Ce ; Assistants 
re “ age 2e teur a eco e eu fut propose 
ant s dit que les réunions |. M J Bellavance, de Nortt Avaient été invités à ces as- 
Battleford, et secondé par M. es: les ce rcles paroissiaux de 
) + de Vawn uit F.C., les commissions sco 
b nu 2 Ver L QU - 49 s locales et les rofesseurs 
Gravelbourg 4 neue ceue premiere locales et les profess 
- : rançais des écoles environ 
éunion pédagogique . 
le eat al de !a Bonne Char nantes. Etaient presents ce jour- 
ant he ipidement. En ef là: de Gravelbourg: S. Exc. Mgr 
{et, c'est le dimanche 17 mai qu F Ï d M.-J. Lemieux, M. l'abbé R. Du- 
' eurs demande er an charme et M. Roland-A. Pinson- 
l'ontrés 18 ont déjà été faite ‘ | ‘eault, president des commissai- 
ttende d'aut a et la res franco-catholiques de la Sas 
’ tt nu. Mme Léonie à été transportée | katchewar 
( à 
à n ymbert. CSsR !à l'hopita avement malade Avec M. l'abbe Lucien Rodri- 
à nire P irage 4 MM. et Mmes Emile Labbé et | &ue, curé de St-Victor, il y avait 
é À { P rent Dion et le enfants. de! MM. L,. Collin, H. Bissonnette, 
' ont es, re ipeg. ainsi que M. et Mme lE. Beauregard, L. Delorme, R 
docte ne D. Bou 
: ei ; ( es Dion, de Wevburn. et le Lavoie, L.-P. Delorme, R. Rou 
é pa r ances er 
c i qe ; can lifillette, sont visiter thier, R. Ducharme et Mmes H 
° Ecosse 
: ar | mère malade Bissonnette et Marie Bédard 
Mme VW heer et Mlle ] & 
nne ont partie " M. Tessier, de Lac Pelletier, est Mgr R. Lussier, P.D.,, accom- 
Winnipe € vacance venu ter es beau-frère et! pagnait la délégation de Lisieux, 
V peg \ d 
ré D A ” oeur, M. et Mme Georges La-! MM. E Prefontaine, P. Sabourin 
\ one ‘ ) ! L no ° À € ù 
PT | v . casse et les RR. SS. Marie St-Bernard 
ie ) LUI r ! te + n . 
1 Le 1 F 1 d è l k et Marie St-Alphonse, des Ser- 
Nou ouhaitons n Mile nnine Fournier et + 4 : À 
V Pr de FE barbe | vantes de Jésus-Marie 
prompt rétab ement € habot, de Gravelbourg à n 
. é nt en pr nude Che letirs Assiniboia comptait 4 repre 
ss tou? PER UIVe parents, d “he à derniéi da in sentants: M. et Mme E. Guegan, 
ire limanche dernie s 
sitaires qui sont revenus pou re À Mme F. Leduc et Mlle C. Bou- 
le £« vacances M. Fernand Morin, étudiant au | vier 
ollège de Gravelbourg, a dù pas- De Radville nous venaient M 
» \ t ! 1 r le » » ’ 
iaptémes quelques j( s ae repos Chez | l'abbe R. Beaudry et le R. P. E 
André-Joseph-Marcel, fils de!ses parents, apres une interven-| Faulkman, O.F.M 
Louis Soucy et de Georgette G tion chirurgicale Willow comptait M. A.-J. Si- 
' Parrain et marraine, M t _—r —— mard 
se stat rs Encouragement du pape | Comme il se devait, Willow- 
k is-Marlo. f de Thoma rer : 3unch formait la plus forte dé 
Dumont et de Frances Richett ou cinema catholique putation avec M. l'abbé J.-A. La- 
Parra et marraine, M. et Mme CITE DU VATICAN Mgr tendresse, curé, MM. les com- 
Aristide Dumont PRE « À é éta e d'Etat À missaires J.-A. Mathier et R.-P 
ontini ro-secrétaire ; “ 
Marie-Rena-Linda. fille de R F - È Boulianne, MM. Guy de Marge- 
“ena-LAnGa, 1 de ROY | ad é au nom du Saint-Pére une 
Green et d'Eveline Lefort. Par : y à o rie A. Rondeau, J. Philippon, 
’ 1 ‘ l- | dépéche au congrées de l'Office ca M . AA + : “ 
rain et marraine, M. et Mme Elmo | tholique international du cinéma | Mes G. Benoît et C. Bourgeois, 
olique internations u cinéme ." + 
Pé£ 4 ent M tue M n les RR. SS. Christina, André St- 
£ qui se tient : alte, Mgr Mon- 1 2 
Denis-René-Joseph, fils de Re 4 At fhohertat ; À ÉT Jean, Angèle St-Pierre, Emma 
, . ' L ir ans É ‘ongrés les er Ar 54 à ‘AS 
À Rotichan 448 Rare Drivi ‘ans Lu, congres St-Gabriel, Eugénie-Françoise et 
: 3 couragements que le Pape adre Julie-Thér 'illes P 
l et marraine, M. et Mme aternellement toi e c Julie-Thérésa, des Filles de la 
, e vaterne ment A ! 15 1X 1 * "FE" > 
dè Bouche pa Li É S. Croix, et les RR. FF. Gérard et 
ICE combattent influence des films! Rp, … HA ec 
M P A! RTE dé _ Raphael, des Ecoles Chrétiennes 
LL + lice, fille de Roger|immoraux et qui travaillent au En l'absence du président du 
rame et ns aidants | val ! n uction + , 
Arams et de Rose Daignault. Par- développement d'une producti cercle paroissial, le R, F. Rapha- 
pme Do M. et Mme Eu- | saine et catholique au service de | &] souhaita la bienvenue aux in 
gene aignau la fni ] “iltur u 
\ignault a foi et de la culture vités. :l groupa ses remarques 


autour du symbole d 1 faisceau et 
de la devise ‘“Unir pour triom- 
pher”’. 


M. l'abbe Ducharme 
M. j'abbé R. Ducharme, presi 
dent, remercia tous et chacun 


pour la magnifique assistance et 


là lumière sur les problèmes 
français et catholiques en Saskat- 
chewan. Nous travaillerons en 
| trois groupes: le premier com- 
prendra les professeurs de la 
lère à la 8e années, le second en 
globera ceux des grades 9, 10, 11 
et 12. Les autres formeront le 3e 
groupe et eétudieront des ques- 
tions connexes à l'enseignement 
Lorsque chacun fut muni de son 
plan-questionnaire. pour le fo- 

im, M. l'abbé expliqua briève 
ment la signification de l'etude 
et les intentions des organisa- 
teurs. Il assigra à chaque grou- 
pe quelques points précis à etu- 
dier et chacun se rendit aux en 
droits assignes pour leur comite 
respectif 


Il est avantageux de livrer - 
aux Elévateurs du Pool 


des deux dernières années, de nouvelles cons 
aux elevateurs du POOL de la campagne ont ajoute 
une capacite d entreposage po plus de 7.000.000 de minots 
de grain 


Rapports 

Vers 11 30, la 
refsrma dans l'auditorium 
entendre rapports du 
secretaire de chaque groupe et 


convention 
se 


po les 


rs 


tructions 


Arborfield 


ir 


d tructions donneront 


année, d'autres cons une capa 
onnelie d'entreposage pour au moins 2,000,000 de Nous sommes heureux de voir 
M. R. Raymond de retour chez 

t n réta } une g 

ce vaste plan d'expansion. les élévateurs du POOL € bien rétabli d'une gere 
De at or EI » >» ses 
1droits ont ete congestionnés presque conti- p x I a visite de ee 
rant les deux dernières saisons, et les membres € r . m et Rodolphe, 
n" L or" tr ° € 1" FE n 
nt experimente des delais inévitables dans la vente qui fLvent transiéres au nouveau 
hamp le de Gull Lake, Sask., 


ecemment 


sant de iveaux locaux, votre 
par tous les moyens possibles nm 
r | 1 | livraison 
l'espace requis pour 1 entreposage 


par ses membres 


organisation 
ême en dépit de 
actuelle o es lin 


sont trés nombreuses 


de TOUT 


tro: 


de ver 
grain vendu 


N'OUBLIEZ PAS ,.,. de vous servir des facilités de votre 
propre POOL, et vous partagerez les epargnes qu'offre 
la vente en cooperation. 


+ » IL EST AVANTAGEUX DE LIVRER 
AUX ELEVATEURS DU POOL ,, 


SASKATCHEWAN CO-OPERATIVE 
PRODUCERS LIMITED 


Division des elévateurs de la campagne 


BUREAU-CHEF: 


208 pages 


l 


43 


619, avenue McDermot 


Avec eux l'on reconnait 


offrit ses hommages à Mgr Le-! 
ieux et proposa d'elire un se-| 
rétaire d'assemblee. Il exposa 
le but de cette séance, i.e. jeter 


les SECRÉTAIRES de RIEL 


svrage 


Donotien FREMONT, M.S.R.C., 


En vente au 


Sorvice de Librairie de 
La Liberté et le Patriote 


a Succès du Forum français et 
::: catholique à Willow-Bunch 


emi s et 
constatations et aesirs 
vers l'amélioration de 


jues remarqué 
tout 


} 


la 


at 10 11€ 


Diner 
aux soins d cats et de 
vouées des religieuses et d° quel- 
ques dames, un magnifique diner 
attendait les invitées. Rarement 
a-t-on vu si appetissant banquet 
servi dans une convention 
Seance de l'après-midi 

reprit les activités vers 
Après une succincte remi- 
memoire des points 
lants de la discussion préceden- 
te, le président distribua aux di- 
vers groupes les questions neégli- 
gees la premiere session. De 
nouveau, les groupes s'organise- 
rent. Quand les rapports furent 
soumis à l'assemblée générale, 
la discussion se révéla fournie et 
constructive, comme le matin 

Ce fut un succès parce que 
tous s'y mirent de grand coeur 
Et quand des différents centres 
nous viendront les lumières, un 
jet plus puissant, plus chaud et 
plus pénétrant enveloppera no- 
tre vie française et catholique en 
Saskatchewan. 


Grâce 


ss on 
1fF 45 
n 


se € 


a 


(Communiqué.) 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


sail- | 


| également. 


Trois princes de l'Eglise assistérent au congres eucharistique national de Sydney, Australie 
Ce sont le cardinal Gilroy, d'Australie, legat papal, à droite, le cardinal Gracias, de l'Inde, et le cardi- 
le maire de Sydney, M. Patrick Hills, au centre, 
et M. Joseph Cahill, premier ministre de la Nouvelle-Galles du Sud, tous deux catholiques convain- 


Redvers 


Railiement des C. de C. 


Le dimanche 26 avril avait lieu, 

à Redvers, un ralliement des Che 
valiers de Colomb. Au dela de 
homme et eunes 
gens, membres actifs et aspirants 
ies paroisses de Redve Storth 
< egarde, Wauchope, Car 


si que des visiteurs de Re 


Wevburn. Estevan. Mont- 
“e, Winthorst, Kendal et Gle- 
1, et assisterent à ce ra 
Là. oi »etin 
La grande question 
d itée la formation d'un 


conseil des Chevaliers de Colomb 


pour les cinq paroisses mention- 
nées ci-haut et les environs. Les 
vrateurs furent MM. Jack Falh- 
man, de Régina, Jos. Moss, d'Este- 
van, et Félix Becker, de Weyburn. 
Beau succes paroissial 

Les cinq parties de cartes or- 
ganisées par les paroissiens du- 
rant les mois d'hiver ont rappor- 


té la somme de $3,267.00. C'est un 
beau succès paroissial qui nous a 


permis de continuer les travaux 
à notre église dont l'intérieur est | 
terminé 
Va-et-vient 

M. le Dr et Mme L. Morin sont 
allés à Winnipeg, la semaine der- | 
| nière 

Mme Charles Paulhus et son 
fils, Etienne, sont partis à Win 


nipeg où Mme Paulhus a été ap 
pelée auprès de son frère malade 

M. et Mme R. Freçon sont allés 
à Winnipeg pour quelques jours 
. 


M. E. Bourassa, citoyen éminent de 
Radville, décédé à Phoenix, Arizona 


. RADVILLE — C'est avec pei- 
ne que notre paroisse apprenait 


la mort de M. Emile Bourassa à 
Phoenix, Ariz. le lundi 27 avril. 
Il était âgé de 68 ans. Atteint 


d'une crise cardiaque, il y a en-| 


viron quatre semaines, il en était 
presque rétabli quand il subit 
une rechute qui causa sa mort. 
Au moment de la première crise, 
son épouse fit venir tous leurs 
enfants qui pouvaient s'y ren- 
dre, nommément: E._ène, Al- 
bert, Roméo, Raymond et Leret- 


te. Ces deux derniers demeuré- 
rent au chevet de leur pére et 
les trois autres revinrent à Rad- 
ville, car la condition de M. Bou- 
rassa s'était améliorée conside- 
rablement., I] en fut ainsi jus- 
qu'au dimanche 26 avril, alors 


qu'il commença à faiblir douce- 
ment, jusqu'à sa mort qui est ve- 
nue le lendemain soir. Un chre- 
tien convaincu et un eminent ci- 
toyen venait de disparaitre. 
| Biographie 
{ M. Bourassa naquit à St-Valen- 
| tin, P.Q., le 39 novembre 1884. 
j À l'âge de 21 ans, il alla s'éta- 
blir ‘sur une terre à St-Jean, 
D.-N., où il demeura pendant 4 
ans; il s'en vint alors prendre 
un ‘’homestead'” à Ste-Colette, 
à 15 milles au sud-ouest de Rad- 
ville. En 1916, M. Bourassa épou- 
sait Léa Labbé et en 1925, ils 
vinrent établir au village où 
M. Bourassa prit la direction 
d'un commerce de charbon et 
farine, auquel s'ajouta celui de 
machines agricoles et d'automo- 
biles. Aujourd'hui, ses fils diri- 
-ent un édifice de commerce des 
plus florissant en Saskatchewan. 
Durant ses 45 années de vie 
parmi nous, M. Bourassa fut tou- 
jours un de nos citoyens les plus 
aif, soit dans le domaine reli- 
gieux ou patriotique, soit politi- 
! que. 11 fut élu maire municipal 
pour deux mandats et fut long- 
temps conseiller et commissaire 
d'école. Il etait aussi un des di- 
recteurs de la Caisse populaire 
quand celle-ci fut fondée n 
1943. Ce ne serait pas exagéré 
de dire qu'il était le plus ardent 
propagandiste de la langue fran- 


s 


çaise dans l'Ouest canadien. Et 
on peut aussi ajouter que non 
seulement Radville, mais le Ca- 


nada tout entier vient de perdre 
un franc liberal qui ne craignit 
jamais d'exprimer ses vues, qu'il 
se soit agi de religion, de langue 
ou de politique 

Funérailles 


Les funérailles furent impo- 
santes. Malgré la pluie qui tom- 
bait depuis trois jours et les 


auvais chemins, notre eglise 


était remplie à capacité. M. l'ab- 


1e 


$1.75 


L 


Winnipeg, Man. 


bé E.-A. Yandeau chanta la mc_-| 
se de Requiem, assisté des RR.| 
PP. H. Desrochers et C. Des- 
hayes, O.M.I., du collège de Gra- 
velbourg, comme diacre et sous- 
diacre. La chorale du couvent 
executa le chant. | 

Après le service, une cinquan- 
taine d'automobiles formerert 
un tortège pour accompagner la 
dépouille mortelle jusqu'à son 
dernier lieu de repos. 

Les porteurs étaient MM. O 
Marion, Théodore Labossière, H 
Beaudry, Arthur Lafrenière, Os- 
car De Roose et Pat Evans. 

M. Bourassa laisse dans le 
deuil, outre son épouse, 8 fi's: 
Eugène, de Régina, Euclide, de 
Saskatoon, Albert, Romeo, Ro- 
land et Armand, de Radville, 
Raymond, de la Marine cana-|; 
dienne à Churchill, Man. et Lio-| 
nel, au collège de Gravelbourg; 
3 filles, Mme Arthur Dionne (An-| 
nette), de Winnipeg, Mme Paul 
Mondor (Marguerite), de Wil-| 
low-Bunch, et Lorette, employée 
à Regina. Lui survivent egale- 
ment 2 frères, Victor, de Radvil-| 
le, et Sylva, de Weyburn, et 3 
soeurs, Mmes Jos. Fradette, Ro-| 
muald Bourassa et Léopold Ma-| 
rion, toutes de Radville, 

Parmi les parents et anis ve- 
nus de l'extérieur pour les fune- 
railles de M. Bourassa, citons: 
deux Sorurs Grises 12 l'hôpital 
de Régina, M. et Mme Adrien 
Bourassa, M. et Mme Marcel 
Bourassa, M. Gilbert Audette, 
M. et Mme Gordon Wilson, M 
Hervé Bourassa et M. et Mme 
Arthème Jalbert, de Régina. De 
Weyburn: M. et M1..e © /lva Bou- 
rassa, M. et Mme Léon Cyr, M 
et Mme Jos. Ellingsom et Mme 
Ellingson, sr, M. et Mme Gusta- 
Bourassa; aussi, M. et Mme! 
Oscar Labelle, de Sedley, et M.| 
Raoul Bourassa, de Dubuc, Sask 


| 


ve 


| garcons 


La j ou rnée | TR 


de l'A.C.F.C. 


FERLAND 


Contribution globale $100.00 
100"4 de l'objectif 


Hu 
WILLOW-BUNCH 
Contribution glohale S250.00 
(100 de l'objectif 
LAFLECHE 
Percepteurs: MM. E 
chelu., Raymond Belcourt, Edmond 


Bilédeau, Edouard Clermont, 
Georges Croisetière, Edouard Mo- 


Ba- 


gène 


|rasse, Armand Palmier, Clément 
| Périgny, Georges Fhaneuf, Gérard 
Verheist 
$7.00: M. l'abbé Albert Gravel 
5.00: Adrien Belcourt, les Révé- 
| rendes Soeurs 
200: Eugène Bachelu, M. Ba 
chelu, Maurice Bach Henri 
Beaudoin, Edmond Bilodeau, 


T.- 


H. Bourassa, Clovis 
Clermont, Edouard ( 


ere 


gene nont, Georges I 
tière, Philias Croiseticre, Albert 
Desmara Can De Wuif 
Louis Dumaine, Mme Honoré Du 
mélie, Mme Ludger Dumont, Mlle 
Anna Gautl Albert Jacques, 
\ard Kuckartz, Léo Lamont, 
{ L iré Lizée, 
Morasse, 
Loui: e Morin, 
Arthur André Palmier, 
Armand Joseph Palmier 
Raq Albert Périgny, 
Clément Joseph Péri 
gr M: € P gny Marc: 
Perrey, Georges Phaneuf. vert 


Phaneuf, Edgar Piché, Fortunat 
1 


Poliquin néo Prévost, Albert 
Resv, Féli 'étreault, Paul Thuot, 
Alphon pir Gérard Ver 
helst, Maurice Verhelst 

1.00: Ravmond Belcourt, Allan 


Charbonneau, Mme Joseph Cho- 
rel, Roger Clermont, Maurice Cyr, 


Thomas Cvr, Henri Dion, Alfred 
Hervieux, Alex. Jean, A. Laflam- 
me, Maurice Le Blanc, Joseph 
Martineau, Mlle Gabrielle Minne, 
Mlle Claire Morin, S. Périgny, 
Henri Piché, Mme Jean Piché, 
Howard Sewell, nest Verbeke, 
Mme Maurice Watteyne 


.50; Mme Licfooghe 
Total: 8133.50 


de l'objectif) 


(103% 
PERIGORD 
Contribution globale $60.00 
100°% de l'objectif) 


EDAM 


Contribution globale 


de l'année $50.00 
Arrerages 34,00 
Total: $84.00 

(100% de l'objectif) 


Sintaluta 


Mariage 

Le mardi 21 avril, dans l'église 
Ste-Hélène de Sintaluta, fut cé- 
lébré le mariage de Mlle Genevié- 
ve Perras, fille de M. et Mme Ar- 
thur Perras, avec M. Daniel 
Prawsvk, de Montmartre. M. l'ab- 
bé Léon Savoie a béni leur union 
et célébré la messe de mariage. 

La mariée est entrée dans l'é- 
glise au bras de son père. Elle 
portait une jolie robe de satin 
blanc garnie de fines dentelles: 
son voile trois-quarts était re- 
tenu par une couronne de fleurs 


et elle tenait un bouquet de ro- | 
|mariage de M 
de | 


la mariée, était demoiselle d'hon- 
| 


scs rouges 


Mlle Evelyne Perras, soeur 


neur, ainsi qu'une soeur du ma 
rié. Elles portaient des toilettes 
rose et bleue, respectivement, a- 


vec petits voiles et fleurs assorties 
La petite sceur du marié était 
bouquetière, elle avait une toilet- 
te jaune pâle et portait une cor- 
beille de fleurs mélangées 

M. Fred Perras, frère de la ma 


| 


| 
| 
| 


riée, et un frère du marié étaient | 


d'honneur. 

Aprés la cérémonie, le diner a 
été servi chez les parents de la 
mariée où se réunirent un grand 
nombre de parents venus de Sin- 
taluta, Montmartre, Wolseley et 
Régina. Pour le souper, 150 pa- 


|rents et amis étaient réunis pour 
fêter les jeunes époux et il y eut | 
une grande soirée pour terminer 


la journée 


| EXAMENS DE FRANCAIS DE L'AC FC. 
| AVIS 
| 


| 


Les examens de français de l'AC FC auront lieu cette 
année, le samedi 6 juin. Les instituteurs et institutrices 
qui n'auraient pas reçu nos communiques habituels à ce 
suiet sont pries de les réclamer en s'adressant au 
| Secrétariat de l'A.C.F.C | 
| 
} 


Vonda, Sask 


la L.F. C. de Prince-Albert 


PRINCE-ALBERT = Il y alont lieu tous les soirs, à 7 h., en 
quelque temps, le Cercle frança a cathédrale du Sacre-Coeur 
de la Ligue des Femmes Cathol S. Exc. Mgr Léo Blais a adres 
ques a organisé la dernière série sé la parole aux deux assemblées 
de parties de whist de la saison spéciales qui ont eu lieu la semai- 
d'hiver, sous la direction de la ne dernière, & la salle de la ca 
présidente, Mme Aristide Guil-! thédrale: une p es hommes et 
let, La lère partie eut lieu chez | gi Ù le la part e et l'autre 
Mme Elise Détillieux (6 tables pt s dames et filles de la pa 
et la 2ème, chez Mme Dora Car-!r«t 
rier (7 tables Il y a déjà quelque temps, Mme 
Le ler prix des homme jeu | Elise Dét sa fille, Su 
de cartes en plastique, don du € ‘ ie Montréal 
Cercle) fut gagné par Mme Elise | Cette de ine ses étude 
Détillieux (remp inte); le 2ème académie de la Présentation 
poudre barbe) alla à M. Jo \ Pa Doucette, de Duck 
seph Gaudet, Le ler prix des da-!]ake, était en visit à fille 
mes (des poignées faites au cro-! Mile Désilda Do e, et chez 
chet, don de Mme Dora Carriet sa soeur, Mme Rose Pfeiffer 
fut gagné par Mme A. Beaudoir Mlle Annet Houle, qt de 
le 2éme (coussin à épingles crc mu e ave 1 soe Mme Pfeif 
cheté à la main, don de Mme A. fer, alla vi son frère, M. l'ab- 
Colleaux) alla à Mile Louise-An bé A. Hou uré de Domrem: 
ne Seneca Mme Mélina Coupal est en voy- 
Le sac à vêtements en plastique, | age à Régina 
jui fut raflé, revint à M. Armand M. et Mme Edmour L'Arrivée 
saudet. Le prix spécial au bingo let leur bébé. de Conne Creek, 
(un centre en dentelle fait à la! visitaient M. et Mme Jules For 
main, don de Mme Dora Carrier) | seille. 
fut gagné par M. Félix Ethier, Le Club canadien-français est à 
de Duck Lake organiser, sous la direction de 
Cette dernière part d'ic à Mme Emile Fournic Mlle Rose 
l'automne remporta un au suc Amande Gaudet et Mlle Thérèse 
ces Bover, un pique-nique qui aura 
ds : lieu en juin prochain, au parc 
Dernière partie de cartes Pascal: Ce 24 nique sera us 
La dernière partie de cartes or-|]es élèves qui étudient le fran- 
ganisée per les paroissiens de la  cais à l'académie de la Présenta 
paroisse St-Joseph eut lieu le di tion et à l'école St-Paul, ainsi 
manche 28 avril, en l'école St-! que pour ceux qui vont aux éco- 
Joseph. Tous les prix de la sai-|]es où l'on n'enseigne pas le fran- 
son d'hiver furent donnés. L'as- | cai 
s nce nombreuse contribua Retour de voyage 
faire de cette soirée un beau suc- 
cès. Le goûter fut servi Lors du retour de son voyage 
Les terrains, pour la nouvelle | n France, Belgique et Angleter- 


re, Mme Louis Parent passa deux 


église St-Joseph desservie par les 
P P mois chez son frère, M. A. Rober 


RR. PP. Dominicains de Prin L L 

ce-Albert, sont maintenant prêts! £e, et chez Mme Georges Gau- 
pour la construction qui se fera  Yreau, à Longueuil, pres Mont- 
en 1954 réal, où son fils alla la rejoindre, 


Elle revint à Prince-Albert, y pas- 


Çà et là ser un mois et se rendit ensuite 
L'assemblée régulière du Cer-!à Edmonton, Alta, chez Mme 
cle français de la Ligue des Fem-| Hegland, puis elle passa deux 
mes Catholiques eut lieu chez la! Mois chez ses gendre et fille, le 
présidente,. Mme Aristide Guil-| Sergent et Mme M. Francis Betts, 
let, assistée de Mme Alex. Col- là White Horse, Yukon. Mme Pa 
leaux, secrétaire. L'assistance é. | rent est maintenant revenue chez 
tait nombreuse. Un goûter fut|elle, à Prince-Albert, et est tres 
servi. | enchantée de son voyage. 


La semaine dernière, en la ca 
thédrale du Sacré-Coeur, avait 
lieu une belle retraite française | 
prêchée par le R. P. Marcil, su-4 
périeur des Pères Dominicains à 
Prince-Albert, 

Les exercice 


Montmartre | 


Mariage | 
28 avril a eu lieu le} 
Paul Vindevogle 
avec Mlle Antonia Sebastian, en 
l'église du Sacré-Coeur de Mont- 
martre. Des cantiques appropriés 
oni été chantés par le choeur des | 
dames et jeunes filles de la pa-| 
roisse, durant la messe nuptiale, | 
Ça et ja | 

Le dimanche 26 avril, les da- 
mes de l’Autel, selon leur habitu- 
de, ont célébré leur dimanche de | 
communion par de beaux et pieux | 


s du mois de Maric 


Le mardi 


cantiques bien rendus, durant la | 

messe de8h . du 
Mme A. Leblanc a vendu sa p* à 

maison à Mme A. Faubert, du P t b 

village, et demeure avec ses fil- our se sen Ir ten. ° 

{le et gendre, M. et Mme Arsène 


Perron (Marjorie Leblanc), à St- 
Eustache 


Avoir bonne Mine... 


La semaine derniere, M. Henri . . 
Rabin, de Radville, est venu en! Agir ien .. 
| auto à Montmartre, rencontrer M 


Les jeunes époux résident sur | 
leur ferme, à Montmartre. 
Shower 


Quelques jours avant le maria- 
ge de Mille Geneviève Perras, un 
shower a été organisé en son hon- 
neur par les dames de la parois- 
se, Cinquante dames y assistérent 


Un pionnier de Viscount, 
M. J. Marquis, est décédé 


VISCOUNT Un autre pion-! 
nier vient de disparaître dans la 
personne de M. Julien Marquis 
décédé à l'hôpital St-Paul de Sas 
katoon, à l'âge de ans, d'i 
maladie de coeur qui le minait 
depuis longtemps 

M. Marquis naquit à Granby, 
P.Q. 11 passa sa jeunesse avec ses 
parents une ferme et aussi 
dans les chantiers de l'Est. En 
1902, épousa Mlle Ernestine 
St-Pierre, aussi de Granby. Deux 
enfants naquirent de leur union 
En 1912, M. et Mme Marquis vin- 


75 


sur 


rent s'établir sur une ferme dans 
e district de Viscount, Sask. Ils! 
avaient célébré leurs noces d'or 


‘an dernier. 
funérailles 
Le R, P 
ait, La 
cimetiere 1oca 
Les porteurs étaient MM. Frank 
Marcoux, J. Viau, Paul Wilkie, 
Steve Palfy, J. Bretch et J. Cobe, 
Survivent au défunt, outre son | 
epous ses enfants, Arthur, 
district de Lucasville, qui occy- 
la terre paternelle, et Mme J, 
Whitenuy (Adrienne), de 
lombie Britannique, et onze pe- 
tits-enfants 
Va-et-vient 
R. Raymond, d'Arborfield 
de retour d'un voyage à Régina, 


eurent lieu à 
J. Schnerch, 
se 


offi 


u 


pe 


M 


la Co-| 


et l'invitée d'honneur reçut de 
jolis cadeaux. Aprés la distribu 
tion des présenis, un succulent 
goûter fut servi par les organi- 
satrices 
s'arrêta à Viscount où il visita 
des parents et amis 

M. et Mme E. Comeault reve- 
naient récemment d'un vovage de 
trois semaines à Montmartre et 
Davidson, Sask, et autres en- 


droits. Ils térent leurs enfants 
et autres parents et amis 


Les versements aux 
troupes de l'armée 


OTTAWA Voici ce que ,.ce- 
vront mensuellement, après le ler 
mai, les hommes rmiariés de l'ar- 
mée: cela comprend la solde. l'al- 
location de s1 stance et  l'allo- 
cation de mariage. En regard, ce 
qui léur est versé 
pour le calcu augmentat:ons 
annoncées par M. Claxton 
Capitaine $389 $405 
Lieutenant 339 358 
Sous-lieutenant 275 291 
Sous-officier breveté 

de lère classe 315 325 
Sous-officier brevete 

de 2eme classe 285 295 
Sergent d'état-major 261 271 
Sergent 231 250 
Caporal 203 233 
Soidat 189 219 


et Mme Le Gal, ses neveu et nié- 


| Il faut que l'élimination des 
ce, et leur petit garçon, nouvel- 


boyaux soit correcte, 


pare de Prat OU | si vous out sente dérange era 
, ’ . 2 s | et avez mal à la tête on dérangement 
voisinage de Radville . | de l'estomac, gaz gonflement, mauvaise 
Dans un tournoi de tennis, M. haleine, manque d'appétit, insomnie, 


Jack Driscoll et Mlle Alice Beau- 
chemin ont été les deux heureux 
gagnants 


“souvenez vous que tout cela peut être 
causé par la constipation. Pour allé. 
ger la constipation 


Mme Fred Rainville est partie 
à Edmonton, le jeudi 23 avril,| N V 
pour un séjour d'un mois ou deux. | Le (®) R 
M. et Mme Maurire Langloi à L 
| (Germaine Lévesque) sont venu du Dr. Pierre 
en visite chez Mmes Marcel et) s'est démontré une médecine idéale 
Jean Lévesque, avec leurs en-} Dourement et aisément ce laxatif et 
| fants, à la fin de la semaine der- | tonique-stomachique fait fonctionner 
niére. les boyaux paresseux et les aide à 
Une réunion de tous les mal-! éliminer la matière obgtruante, aide 
tres et maîtresses d'école de la! à chasser les gaz de la constipation 
ub-division de Montmartre a eu donne à l'estomar ve sentiment ré- 
confortant de chaleur. L'efficacité 


lieu à l'école publique de Mont-| € 
étonnante du Novoro est due à une 


martre, le mardi 28 avril, pour | qu ? ; 
discuter des problèmes concer-! formule scientifique qui eombine 18 
nant la promotion des élèves des| (pas seulement une ou deux) des 
différents grades et aussi des! herhes,, racines et botaniques médi- 
tournois aux champs des jeux,! Cinales de la Nature — uns formule 
1 l EL ù Je ’ h 
pour les jours de participation! #*‘fete perfectionnée: pendant une 
coté 1 | rage e 43 ans. Oni pour le sou- 
M' d_'Mrë Léger O Shaugh-| 128ement prompt, prouvé agréable des 
nés taie de sont tend] miseres de ja pation, procurez 
Gravelbourg en auto, visiter vous, sujourd'hai dans voire 
four AT LAUR dIÈUR à , PAT voisinage le Novoro où bien 
M 4 de, 'Routetnn à j çoeg faites venir 
athieu 
: 1! , 
Nous les exercices du L'offre 
mois de l'honneur de ia!  {ntroductoire 
ainte Vierge, chaque soir du Speciale 
mois, à 7 h. 30 | 


la boutrille de 11 onces 
pour seulement $1.00 ex- 
diée france de port 


Les membres de Ja Ligue du 
Sacré-Coeur ont, a leur tour, mar-| 
qué leur dimanche de communion, | 4Yrée chez vous, 

premier dimanche du mois de, 22 TT me eee ee 
mai, par des cantiques bien exé- | | 


Envoyez ce coupon ‘‘Offre 


cutés. Les solos, rendus par M | Spéciale” Maintenant 
Joseph Joubert et M. Louis Four- | O Ci - Inclus 41.00, Envoyez moi | 
er, ont été trés goûtés. MM. G france de port une bouteille régu 
Morin, Jacques-Arthur Caron et | Hère de 11 onces de NOVOROQ, | 
G. Larmintiaux ont aussi grande- | 
ment contribué au succés du chant | | Nom nt 
de ce jour. | , 
Haptéme | Adresse verrisonthsesstatontieren» | 
Le 29 avril: Marie-Florence-Ro- | 
sanne, fille de M. et Mme Tho- | Bureau de Poste. ; 
mas Beaulieu (née Laure Veérte- | DR. PETER FAHRNEY & SONS CO. | 
feuille). Les parrain ei marraine ; Dept. C452-1M3 
taie l'onc! la 4: ’ "à 2 e] 
talent once et la tante de l'en | 4541-45 X. Rarenswocd Are. Chleage 49. Ii 
fant, M. et Mme Marcel Léves- | 254 meunier Mt. Winnipes, Man. Can | 
que De ee ee eme eue eue eme eue eue me ame el 


PAGE DOUZE 


Mme A. Fafard, de Ste-Marthe, 
t dé édée à l'âge de 71 ans 


— La paroisse] 
longée dans! 
Myme Aj-| 


St-François, à| 


M « 
Ste-M 6 
sisté du Lopuszanski, | 
OM.I et du R.| 
P oule la mission | 
de B respective- 
ment corr sous-diacre 

Læ es du choeur de 
c} # t-Lazare, Man, MM.; 
D« Fe 4, J \ Tremblay 
et L ott, 1 Jeanne 
Fe ard et Elisabeth Décorby,| 
ä q es religieuses du cou- 
vent d t-La ont exécuté | 
d £ L nt. Suivaient 
Le diat épouille mor- 
te L frères Francis- 
ci Ordre de St-Frar 
ç 

c iisse dans Je deu 

c G fant 


| Etats-U 


de rombreux pe- 


et arrie 


niface, Man 
tits-enfants 
fan son frère, 
nis, et sa soeur, Mme Ar- 
thur Hébert 


Les porteurs furent six petits-| 


enfants de Mme Fafard: MM. 


| Hector et Clément Robert, Guy, 


Bernard, Raymond et Donald Fa- 
fard. Une grande foule de parents 


let d'amis assistait au service 
Mme Fafard laisse le souvenir | 


d'une catholique fervente, Elle 


vivait dans l'Ouest depuis 1907, | 


à Grayson d'abord, et depuis 1911, 
à Ste-Marthe. Elle donna son ap- 


a 
pui aux oeuvres de la paroisse 
d'une façon active 
Val Marie 

M. et Mme Laurent Dumont et 
M. René Nadeau allèrent à Pon- 
Îteix, la semaine dernière, ainsi 
que les familles Frank et Jack 
Spie 

Mercredi dernier, nos maitres 
et resses assistaient à une 


à Shaunavon. 


ère communion des 
la paroisse aura lieu 
prochain, 10 mai, fête 


at EH rt 


George MacAuley, de Coro- 


llegarde M. G 


e nation, Alta, était en visite chez 
La semaine dernière, le cou-|5a mn les samedi et dimanche 
vent it la joie d'accueillir la | 25 et 26 avri 
R< lère Provin iale, venue}, M. et Mme Pierre Cornet se 
pour sa te officielle |rendirent à Swift Current pour 
Ce ours derniers, les mem-|affaires, la semaine dernière. 
bres de la famille George avaient | Li 
le privilège de recevoir la visite| ,, M. Michel Lewans, de Brachen, 
de Île la Rév. Sr Eugénie | était en visite chez sa fille, Mme 
L I ir, 14 REV Sr Eugene | D and Syren Le À : der 
St-Jean, Fille de la Croix, de St-| oland Syrenne, la semaine der- 
Ciaude nière, 
M. et Mme Lucien Paulhus et M. et Mme Roland Syrenne al- 
Mile Cécile Bourgeois sont par-|lèrent en promenade à Régina, 


tis se promener à Winnipeg pour 
quelques 
M. André Sylvestre est revenu 


samedi et dimanche derniers. 


‘jour 
Jour 


La CJC de Gravelbourg 


d'un voyage à Winnipeg. 

Mme Harlod Pearson, nee) vous invite au théâtre 
Rita Gauthier, et son petit gar-! 
çon, Shane, de Prince George,| La jeunesse de Gravelbourg, 
C.B., sont actuellement en visite! organisée dans la CJC, vous don- 
chez M. et Mme Joseph Gau-|ne, une fois de plus, la preuve de 
thier. son activité en vous présentant 

Nous apprenons avec regret| une pièce appropriée au temps 
que M, Joseph Sylvestre a dû |où nous vivons: ‘Wedding Spells’. 
être transporté par ambulance à| Depuis environ 2 mois, les 
l'hôpital de _Redvers. Nous lui! jeunes, remplis d'enthousiasme 
souhai ons un prompt rétablisse- et de bon vouloir, se sont mis À 
maté dant l'oeuvre, Les directeurs, le R. P. 

Le dimanche 3 mai, un bon | C. Janin, o.p., et M. Léonard Le-| 


nombre de jeunes filles se reu-| 
nissaient à la demeure de Mme 
A. Wolensky pour fêter Mlle 


gault, se dépensent pour faire 
de cette pièce un grand succès. 
Les jeunes actrices et acteurs 
sont Miles Jeanne 
geois, Marguerite Colpron, Yvet- 
te Forcier, Jeannine Leblanc, 


Madeleine Paulhus, dont le ma-| 
riage eut lieu le jeudi suivant.| 
De jolis 


cadeaux furent offerts 


Janette Dwyer; MM. Léonard 
Legault, Henri Larivière, Albert 
Fiset, David Boisjoli et Harold 
Gross. Ils se sont donnes tout en- 
| tiers au rôle qui leur a été con- 


Va-et-vient 


M. Maurice Marquette et sa fie. 
soeur, Léna, sont partis travail- Comme entractes vous aurez 
ler à Prince George, C.B. le plaisir de voir danser deux de 
Wii Smnias Hétreux 4 'goir| 198 Jeunes, Mlle E. Carrière et 
FAUNE AIRES RS Mr | M. G. Pariseau, et vous enten- 
revenir parmi nous Mme À. Le- drez aussi nos pianistes, Mlles 
maire qui a passé l'hiver chez sa! Morin et A. Boucher 
mère, à Montréal. Elle était ac- x 7 ray 
compagné de sa f Mme Al-! Venez tous, le dimanche 10 
bert Comeault, ai que de M.|mai, encourager vos jeunes et 
A. Comeault, Ces derniers ont| jouir d’une soirée remplie de 
passé quelques jours en visite| fraicheur artistique. Vous ne le 
parmi nous | regretterez pas. 
M. et Mme Roland Dulude et 
famille, i que M. Clovis Du-| D Il d 
lude et Mlle Thérèse Dulude, de | onar 


l'Alberta, sont en promenade chez | 


Nos institutrices, Mlles G. et J, 


M. et Mme W. Duludi | Chabot, ont eu la visite de leurs 

Mlle Jacqueline Dubé, garde-|parents, M. et Mme Jos. Chabot, 
mala 1 ôpital de Tisdale, de Ferland, et leurs enfants, ain-| 
visitait ses parents, dimanche der-|si que de M. et Mme Valmore 
nie | Couture. 

MM. Paul et Hubert Arsenault,| M. et Mme Albert Dufresne et 
ainsi que Mlle Yolande Chabot,|leurs enfants, Mme Alcide Du- 
de Régir étaient en visite chez |fresne, M. et Mme Damien Du- 
M. et Mme Alex, Arsenault, lal|fresne, sont revenus s'installer 
semaine dernière, | par ici après avoir passé quelques 

is Dubé et famille, ainsi | années à Kimberley, C.B. 

Mile Thérèse Grimard, de! Mme Napoléon Goulet a eu la 
ux, nt venus voir M.|visite de sa fille, Lina, pendant 
and Dubé, père de M. Louis | quelques jours. 

Dubé, qui est dangereusement ma- | 


lade | Man., est revenu pour prendre 

M. et À Grenon et famille, | soin de sa terre. 
de la Colombie Britannique, é-| M. W. Nolin a vendu son hôtel 
aient en visite Chez M. Théodo- |à M. Aïbert Dufresne récemment 
re Zdar h, frère de Mme Gre-| arrivé de Kimberley, C.B. M. A. 

r n ai : n 4 , . 
non, i que chez M. Walter | Dufresne est bien connu et estimé 
Stra le diman 10 mai. de tous, étant né dans notre pa- 

M. Adric Côté, si que sa|roisse et y ayant vécu la plupart 
fille, Adél! ont été à Régina | du temps. C'est donc dire que ce- 
pour affaire a semaine der-|la fait plaisir de voir un des nô- 
‘nière. tres revenir parmi nous. 

- 
$e PRE RES 
lou 


d'Arc Bour-| 


Denise Piché, Gisèle Fafard et| 


VACANCE DU #2 cifique CHE. 


Apres une graduation, les etudiants ont besoin d'une vacance 
bien méritée. Donnez à votre graduée une vacance du Paci- 
fique Canadien .-.. Les jeunes aiment tant voyager! Donnez- 
leur le choix entre les divers endroits de vacances merveil- 
leux au Canada .., l'Alaska , . . les Maritimes . . . les 
Rocheuses aux cimes enneigées . . . le Pacifique bleu ou les 
villes pittoresques de l'Ontario et du Québec. Pour obtenir 


les details complets, consultez votre agent du Pacifique 
Canadien. 


Payez un billet d'avance pour 
les vacances de retour de votre enfant 
Pas de frais supplémentaires 


Ca et la | 

Mile Yvette ‘Sylvestre est en! 
| vacances de deux semaines rhez | 
ses parents, M. et Mme Léopold | 
lvestre, Elle est étudiante au! 
collège de Régina. ! 

M. et Mme Maurice Tremblay, | 
de Radville, ont vis récemment | 
M. et Mme A. Lemieux. 

Mlle Yvonne Le Ruyet est en 
promenade pour deux semaines| 
chez ses grands-parents, M. et} 
Mme Lucien Couture. 

Le groupe d'employés du télé- 
phone qui travaillaient ici pour 
installer de nouvelles lignes té- 
|léphoniques nous a quittés pour 
Ogema. 

M. Léonard Bourdages est re-| 
v-nu de l'hôpital général de Moose ! 
| Jaw où il a subi une opération il| 
ÿ à une quinzaine de jours. 


| Willow-Bunch | 


1 


Mme Z. Hamilton est partie 
| pour Régina après avoir passé 
deux mois avec sa belle-soeur, 


| Mme J. Bonneau. Ensuite, elle se 
| rendra à Minnedosa, Man., y visi- 
ter des anis. 
| Mme J. Bonneau a passé une 
semaine à Régina, chez des amis. 
M. et Mme C. Duperreault sont ! 
retournés à Saskatoon, la semai- | 
ne dernière. Ils étaient venus pour 
le mariage de M. Dick Langlois, 
le 15 avril. | 
Le 22 avril, M. Maurice Lan-| 
glois a conduit à Moose Jaw M.| 
et Mme Lick Langlois. De là, ces ! 
derniers rendirent à Calgary 
où M. Lang a un emploi. 
Récemment, M. et Mme Laurent 
Mondor et leur fils, ainsi que 
Mme Ciéophas Champigny et Mile 


Diane Martin, sont allés à Wey- 
| burn, visiter M. “èt Mme Emile 
Rodrig.:e. 

M. et Mme Jean Champigny 


se rendirent récemment à Wey- 
burn, chercher Mme Cléophas 
Champigny qui a passé une se- 
maine chez sa fille, Mme Emile| 
Rodrigue. 

M. Jean Bourdages et sa fille, 
Germaine, sont allés à Régina! 
pour affaires, la semaine derniére. | 

Le vendredi 15 mai prochain 
aura lieu la graduation de trois| 
jeunes filles de la paroisse, élè-| 
|ves du grade XII. Ce sont Milles | 
Marcelle Couture, Florida Joyal 
et Monique Tougas. Tous sont| 
cordialement invités à venir as- 
sister à cette cérémonie qui aura 
lieu le soir, à 6 h. 30. 

La deuxième assemblée annuel- 
le de la Ferme Coopérative La- 
certe eut lieu le mercredi soir 29 
avril. Piusieurs se sont rendus à 
cette assemblée très importante. 

Nos malades 

Etaient à l'hôpital, du 25 avril 

au 2 mai: M. J. Higgins, M. Gour- 


ly, ‘M. A. Lalonde, Mme Bérard, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Le président Eisenhower, le 


| 


visage tout épanoui et portant un 


insigne sur lequel on peut lire la traduction suivante: “Ne me de-} 


l'insigne peu de temps avant un 


| mandez pas mon pointage!” Un marchand de journaux lui présenta | 


e partie de golfe à Augusta, Ga. 


dans l'espoir qu'elle évitera au président des Etats-Unis d'étre im-| 


portuné par les questions routi 


En Colombie Britannique 


Port Alberni 


Baptemes 
Le dimanche 19 avril 


eut lieu 


| un double baptême, à Notre-Dame 


des Victoires. 


Le 19 avril: fils 


Denis-Albert, 


de M. et Mme Raymond Sévigny. | 


Mile Pierrette Paquette, tante de 
l'enfant, fut marraine, et M. Al- 
bert Proulx, parrain. 

Le 19 avril: Roland-Eus#be, fils 
de M. et 
M. et Mme Eusèbe Larose, grands- 
parents de l'enfant, furent par- 
rain et marraine. 

Nos malades 

Mme Pinette, ménagère au 
presbytère, fit un séjour à l’hô- 
pital général West Coast. 

M. Guy Blais, fils de Mme Ma- 
rie-Rose Blais, se fit fracturer 
une jambe au cours d’une prati- 
que de balle molle. 

Va-et-vient 
Mme R, Labrecque est de retour 


| Mme I. Bouliane, Mme P. Desau-|d'un voyage de deux semaines 
| tels, Mme Mainil (à qui est née|àä Seattle, chez sa fille, Mme 
une fille), Mme A. Philippon, | Campbell. 


|Mme Denis Cayer, Mme Bren- 
nan, Léo Klyne, Gisèle Martin, 
| le bébé F. Bourdages, tous de Wil- 
low-Bunch;: Mme Ronceray, de 
Lisieux; Mme Hellman, de Häarp- 
{tree (qui donna naissance à une 
fille): Barbara Mitchell, de Co- 
| ronach. 
| Ont quitté l'hôpital: J. M. 
Welch, Denise Langlois, les bébés 
Hélène Beausoleil, Albert St-Yves 
et Roger Desjardins, tous de Wi1l- 
low-Bunch, 1 | 
M. Georges Lavallée s'est forcé’ 
Îles nerfs de l'épaule gauche en 
travaillant chez lui. Il a été cing| 
jours à l'hôpital d'Assiniboia pour 
traitements et va mieux mainte- 
nant, puisqu'il peut remuer son 
| bras un peu. Nous lui souhaitons 
une prompte guérison, | 
Déces Î 
Nos sincères sympathies à Mme | 
Paul-Emile Mondor, qui a eu la 
douleur de perdre son père, M. 
Emile Bourassa, décédé la semai- 
| ne dernière à Phoenix, Ariz. L’en- 
terrement eut lieu à Radville, 
Sask., le samedi 2 mai. | 
M. Mason, notre nouveau bar-| 
| bier, est décédé ici à l'hôpital et| 
| fut inhumé, la semaine dernière, | 
à Moose Jaw. | 
| Convention 
| Le lundi 27 avril se tenait, à | 
|l'auditorium de l'école, la con- 
| vention des maîtres et maîtresses 
| de la grande unité scolaire, Mlle 
Heenan, des Etats-Unis, employée 
à la Cie J. N. Gage, est venue leur 
parler de la littérature. Les ins- 
| tituteurs et institutrices des cen- 


| convention très importante. 4 
| 


Mme G. Paquette et M. P.-H. 
Paquette se rendirent à Vancou- 


| ver, récemment. 


*Le R. P. W. Brazeau, o.f.m. 
ainsi que six dames de la parois- 
se, se rendirent à Nanaimo as- 
sister à une assemblée de la Li- 
gue des Femmes Catholiques. Ces 
dames étaient Mmes Raoul Cyr, 
Thérèse Doré, Raymond Cyr, P. 
Bouchard, Joséphine Gagné et 
Marie-Anna Cyr. 

Récemment eut lieu la présen- 
tation des trophées pour les meil- 
leurs joueurs d'équipe de balle 
molle, L'un fut décerné à M. Paul 
Gaudet, lanceur des majeurs, et 
l’autre, à M. Maurice Walls, lan- 
ceur des mineurs. De plus, les 
deux équipes reçurent aussi cha- 
cune un trophée. Nos félicitations 
aux jeunes. 

M. Jules Graietson désire re- 
mercier sincèrement La: Liberté 
et le Patriote. Par la voie de no- 
tre hebdomadaire, Mme Célestin 
Gérardy, de St-Labre, Man, put 
retrouver son cousin, après avoir 
été au delà de 38 ans sans aucune 
nouvelle de lui, 


Vancouver 


Baptèmes 

Le 8 mars: Paul-Joseph, fils 
de Jean-Paul Robillard et de Ruth 
Spencer, 

Le 25 mars: Diane-Evangéline- 
Marie, fille de Charles Fletcher 
et d'Henriette Bernadet. 

Le 12 avril: Joseph-Emile-Lio- 


M. Albert Marquis, de St-Pierre, | tres voisins ont assisté à cette|nel, fils d'Aimé Bégin et de Cla- 


ra-Elisabeth Lachowski., 


M. J.-B. Deschamps, de Batoche, 


décédé à Prince-Albert, Sask. 


BATOCHE — Le jeudi 16 avril, | 
M. Jean-Baptiste Deschamps, | 
transporté d'urgence à l'hôpital de | 
Prince-Albert, y décédait quel-| 
ques minutes après son entrée. | 
Le R. P. J. Lebris, O.M.I, aumô- | 
nier, lui administra l'Extrême-| 
| Onction. Né à St-Albert, Alta, le | 

17 août 1871, il était âgé de 81 ans| 

et 8 mois. Une fille, Mme Pier- 
ire Fidler, de Prince-Albert, lui| 
survit. 

Les funérailles, célébrées par| 
| M. l'abbé L. Meehan, eurent lieu 
[en la cathédrale de Prince-Al- 
|bert. Le R. P. D. Dubuc, O.M.I, 
| curé de Batoche, y assistait. L'en- 

terrement eut lieu au cimetière 
| de Fish Creek où sont également 
| inhumés l'épouse et quelques .en- | 
| fants de M. Deschamps. 

Malades 

A l'hôpital de Prince-Albert: 
Toussaint Laplante, 96 ans, et 
fille, Mme Louis Pilon, M. Jos. 
| Villeneuve, Mme Pierre Topping 
et M. Laurent Gaudet, pour opé- 
ration d'appendice: notre curé, le 
{R. P. D. Dubuc, O.M., et M. Eu-| 
| gène Caron. 
| Notre centenaire, M. Frédérsic| 


M. 


St-Germain, est également ma- 


lade, 
Naissances 
Le 12 avril: une fille à M. et 
Mme Albert Lafontaine (née 


Léonne St-Germain). Les noms de 
Marguerite-Annette lui furent 
donnés au baptême. M. et Mme 
Ernest St-Germain, de St-Lau- 
rent, furent parrain et marraine. 

Le 26 avril: un garçon à M. et 
Mme Robert Caron (née Alice 
Lafontaine). 


Dans notre rapport de la réu- 
nion peédago se t -:e à l'’ont- 
| martre, lequel a paru dans nos 
| colonnes la semaine dernière, 
| une erreur s’est glissée dans la 
| liste des noms des représentants 
de Sedley. Au lieu de O. Bé- 
chard, il aurait fallu lire Louis 
Béchard. Aussi, le nom Ge Mme 
C. Hamelin, egalement de Sed- 
ley, & été omis de c2tte liste. Nos 
excuses aux personnes intéres- 
sées. 


PILULES 


Cie Chimique FRANCO Américaine 


DEPUIS DES GÉNÉRATIONS LES BONNES 


Pour Les 


FEMMES 


PÂLES, FAIBLES, ANEMIQUES, TOUJOURS FATIGUEÉES 


ROUCES 


Liée, 1566, rue St-Denis, Montréal, 


Mme Gérard Larose.| 


nières. (CW) | 

Le 26 avril: Louise-Marguerite- 

M fille de Léo Carrier et de 
M erite Gagnier 


Le 3 Paul-Adair, fils de 
Léo Dupré et de Lorraine Adair, | 
Le 3 mai: Aris-Yves-François- | 
Nicolas-Bernard, fils de Pandelis 
Papañfingos et de Micheline Gros. | 
Le 3 mai: Bernard-Louis-Phi-| 
|lippe, fils de Bernard Galloni et 
de Charlotte Perrin. | 
Mariages | 

Le 11 avril: Gabriel Morrissette | 
let Jeanne d'Arc Tremblay | 
Le 2 mai: Clémence-Marie Bo-| 
hémier et Roger-Joseph Gut-| 
freund. | 
Programme ‘“Ecoutez-nous"” 
Le dimanche 26 avril, se sont | 
fait entendre au poste CKNW: 
MM. Louis et Gilles Gauvreau, 
Wilfrid et Roland Lefebvre et 
Paul Gagnon, guitariste, ensem- 
ble surnommé les ‘“Caballero”, 
dans les chansonnettes: ‘La clo- 
che du vieux manoir”, “Chérie”, 
{#C'est si bon”. M. Ernest Girard | 
lexécuta au piano une pièce clas- 
sique et une pièce populaire. | 
Le dimanche 3 mai, les Trou- 
badours de Vancouver présentè- | 
rent le programme. Mme Pauli- 
ne Paquin-Thompson était de 
nouveau la vedette principale; au 
piano et voix de seconde: Mlle 
{Doris Wilbers, mezzo-soprano et 
organiste de la paroisse francis- 
çcaine de Vancouver. Les chan- 
sons suivantes furent exécutées: 
“L'heure pieuse”, “Le petit Mous- 
se” (Botrel), “La Pimpolaise” 
{Botrel), “Nuit d'étoiles”, paroles 
tdée T. de Banville, musique de 
Wido, “Au fond des campagnes”. 

Elections annuelles 

Résultat des élections annuelles | 
de l'AJ.C.,, tenues le dimanche! 
soir 3 mai: président, M. Wilfrid 
Lefebvre: vice-président, M. Elie 
Savoie; secrétaire, Mlle Cécile Sa- | 
voie; trésorier, M. Louis Beau-|! 
bien. 


| 

PERS à | 
Félicitations et meilleurs voeux | 
| 

| 


mai: 


de succès au nouvel exécutif. No- 
tre admiration et notre gratitu- 
{de aux officiers sortant de char- 
ge: Mlle Hélène Ecarnot (prési-| 
dente sortant de charge); M. Wil-| 
{frid Lefebvre {ancien vice-pré-| 
sident); Mlle Cécile Savoie (an-| 
| cienne secrétaire réélue): M. Ro- 
nald Charpentier (ancien tréso- 
|rier), 


Les marchés 


6 MAI 
Bouvillons jusqu’à 1,000 Liv. 
De choix $20,00— #20 .00 | 
Bons 18.50— 19,50 
Moyens 17.00— 18.00 
Ordinaires 14.00— 16.00 
| Bouvillons au-dessus de 1,000 Liv. 
| De choix $19.50—$20.00 
| Bons 18.50— 19.00 
Moyens 17.00— 18.00 
Ordinaires 14.00— 16.00 
Génisses 
De choix $18.50—$19.00 
Bonnes 17.00— 18,00 
| Moyennes : 15.00— 16.00 | 
| Ordinaires 13.00— 14.00 
Veaux engraissès 
| De choix $20.00—$21.00 
| Bons 18.50— 19.50 | 
| Moyens 16.00— 18.00 
Vaches 
Bonnes $14.00—$15.00 | 
| Moyennes 11.00— 13.50 | 
Taureaux | 
| Bons $13.00—$13.50 | 
Ordinaires , 11.,00— 12.00 | 
Veaux de boucherie | 
| Bons et de choix $20.00--$24.00 | 
| Ordinaires et moyens 12.00— 18.00 
Bouvillons de boucherie | 
Bons $16.00—$17.00 | 
Moyens 14.00— 15.00 
Ordinaires 12.00— 13.00 | 
Génisses de boucherie | 
Bonnes $14.00—$15.00 | 
Ordinaires 12.00— 13.00 
Vaches de boucherie 
Bonnes $12.00—$13.00 
Ordinaires 9.00— 11.00 | 
Porcs | 
Grade “A” $27.00—$27.00 | 
Grade “B-]"” 26.60— 26.60 | 
Grade ‘’B-2 26.35— 
Grade “B-3 25,75— 
Grade “C"” 25.50— 
Très pesants 18.50— 
Truies no 1 19.00— 
Truies no 2 18.50— 18.50 | 
Oeufs Î 
A, gros, la douz 41 | 
A, ens, la douz, 39 
A, petits, la douz 29 
| Grade … 4 
Grade C 24 
Beurre 
De crémerie, la liv, BEA 5534 | 
Les obligations 
6 MAI | 


Dominion du Canada | 
2ème emprunt de la | 


Victoire, 3° $100.65—$10120 | 
3ème emprunt de le | 
Victoire, : 99.60— 100.20 | 
éme emprunt de la Il 
Victoire, 3% 9820— 98.80 
| Sérne emprunt de la 
Victoire, 5° 91700— 97.175 
sème emprunt de la | 
oire, 3% S650— 97125 
emprunt de la 
Victoire, 3% … 9537— 96.12 | 
Sème emprunt de la 
Victoire, 3° 9450— 95.25 
Séme emprunt de !s 
Victoire, 3% 9312— 9387 
Province du Manitoba | 
4% 1962 (C) $98 25—100 25 
Pr.) 1965 (C) 83.75—- 90% | 
334% 1966 (C) mx 052 93.25 
3% 1968 (C) 8575— 85.75 | 


Province de la Saskatchewan 


3:4% 1962 (C) $95.75—$98 25 
d Ÿ 7 1965 (C) … 9125— 98.75 | 
[ 13% 1968 (C) . 8150— 9450 


La 


France a voté pour 


le retour de M. Pinay 


(Suite de la première page) 


on 


voté pour le retour de M. Pinay | 


que seule la procédure des de- 
crets-lois permettra au gou- 
vernement de prendre les me- 
sures de salut public qui s'im- 
posent, dures et impopulaires. 
Mais, après le scrutin du 26 
avril, il n'apparait pas que M. 
René Mayer et son équipe mi- 
nistérielle soient les hommes 
à qui l’Assemblée nationale ac- 
cordera aisément une déléga- 
tion de ses propres pouvoirs. 


En effet, le corpé électoral 
a voté le plus souvent en fonc- 
tion du passé que de l'avenir. 
Il a voulu donner son avis sur 
l'expérience menée au cours 
de l'année 1952 par M. Antoi- 
ne Pinay, duquel se récla- 
maient partout les candidats 
indépendants. Or, le succès de 
ceux-ci est incontestable, là du 
moins où la bataille électorale 
s'est placée sous le signe de la 
politique Pinay. A Paris, no- 
tamment, les indépendants 
font une entrée massive à l'Hô- 
tel de Ville, s'emparant des dé- 
pouilles du malheureux RPF, 
balayé par les électeurs pour 
s'être opposé avec constance 
à la politique de M. Pinay. Il 
est vrai que beaucoup de ces 
élus indépendants ne sont que 
des transfuges gaullistes, qui 
avaient rallié le panache du 
général de Gaulle par oppor- 
tunisme plus que par convic- 
tion, et qui ont abandonné le 
RPF dès qu'ils ont senti le 
vent tourner au profit de M. 
Pinay. 


Mais il se trouve que la po- 
litique libérale de M. Pinay 
est ajourd'hui l'objet de:con- 
testations et de critiques fort 
sévères. Les difficultés finan- 
cières rencontrées par M. Re- 
né Mayer dès son arrivée au 
pouvoir ont été mises au comp- 
te de la gestion de son prédé- 
cesseur. ‘Vous êtes le syndic 
de la faillite Pinay'”, ont dit 
à M. Mayer les adversaires de 
l'ancien président du Conseil, 
soucieux de rharger celui-ci 
et de décharger celui-là. A 
quoi les partisans de M. Pinay 
ont répliqué en affirmant que 
la dégradation de la situation 
financière n'était que la con- 
séquence de la chute de M. 
Pinay, et l'aboutissement des 
manoeuvres plus ou moins 
sournoises dirigées contre son 
“expérience”. 


La querelle reste ouverte, 
et l'équivoque pesante. Ceux 
qui ont pris la responsabilité 
de renvoyer M. Pinay dans un 
mouvement de mauvaise hu- 
meur — et singulièrement les 
républicains populaires—peu- 
vent mesurer aujourd'hui, a- 
près un scrutin qui, quoi qu'on 
en ait dit, constitue la revan- 
che de l’ancien président du 
conseil, la faute monumentale 
qu'ils ont commise en décem- 
bre dernier. Car si, comme ils 
l'affirment, l'expérience Pinay 
était à la veille de s'effondrer 
dans une faillite retentissante, 
il eût été plus sage et moins 
dangereux pour l'avenir de 
laisser M. Pinay déposer lui- 
même son bilan face au Parle- 
ment et face au pays, plutôt 
que de le renvoyer en posses- 
sion d’une auréole qu'il n’a- 
vait pas encore perdue. 


Aussi bien, le peuple de 
France a voté sur le souvenir 
de l'homme au petit chapeau 
— ‘il a une bonne tête d'élec- 
teur’, a dit de lui un de ses 
ennemis les plus féroces — 
qui avait réussi à stabiliser 
les prix, et dont le slogan ‘‘pas 
d'impôts nouveaux’ résonnait 
agréablement aux oreilles des 
contribuables. Il n'a pas cher- 
ché à savoir si cette politique 
de facilité était la meilleure et 
si, en définitive, elle ne prépa- 
rait pas des lendemains dou- 
loureux par suite du ralentis- 
sement de l'effort d'équipe- 
ment économique entrepris 
depuis plusieurs années. 


Les adversaires de M. Pinay 
ne cessent de répéter que, par 
ses vues étroites, par son atta- 
chement à une forme de libé: 
ralisme périmé, par son refus 
de reconsidérer le problème 
social, l’ancien chef du gou- 
vernement a provoqué ce ma- 
laise économique dont la Fran- 
ce souffre présentement, et qui 
se traduit par une stagnation 
des affaires et une renaissance 
du chômage, inexistant en 
France depuis de nombreuses 
années. Peut-être on‘-ils rai- 
son, encore qu'une telle hypo- 
thèse ne puisse être vérifiée. 
Mais les électeurs ont répondu 
et, sans doute, cette reponse 
ouvrira-t-elle à nouveau les 
portes du pouvoir à M. Pinay, 
Peut-être même, s’il le désire, 
le conduira-t-lle jusqu'au Pa- 
lais de l'Elysée, dont l'hôte 
actuel, M. Vince Auriol, a- 
chévera en décen.bre prochain 
son mandat de président de la 
République. 


Au demeurant, ces elections 
municipales n'ont guëre pro- 
voqué de surprises. L'effon- 
drement du RPF était prévu 
depuis que des disside.ces a- 
vaient écarté du général de 
Gaulle bon nombre de ceux 
qui l'avaient suivi dans le cli- 
mat d'euphorie de 1947. Les 
intransigeances du chef s’'ac- 
cordaient mal avec les impa- 
tiences des élus et des troupes. 


La stabilité du parti com- 
muniste, nullement affecte sur 
le plan électoral par ses dra- 
mes internes et les revirements 
soviétiques, a pu dérouter ceux 
qui prenaient naïvement leurs 
désirs pour des réalités: les 
communistes ont en effet 
maintenu leurs positions dans 
la plupart des grandes villes 
(ils les ont même légèrement 
améliorées dans la région pa- 
risienne, où la banlieue ‘“rou- 
ge” demeure ce qu'elle a tou- 
jours eté); ils ont néanmoins 
perdu pres de 400,000 voix en 

rovince, soit 10 p. 100 de 
eurs effectifs électoraux. Au 
total, ils recueillent à peu pres 
le quart des suffrages expri- 
més, ce qui est considérable, 
mais non alarmant. La preuve 
est faite, en tout cas, qu'on ne 


| 


combat pas le communisme a- 
vec des paroles et des affiches. 


Les positions des autres par- 
tis ont peu varié. Le MRP res- 
te aux basses eau: des consul- 
tatiors précédentes, sauf dans 
quelques endroits de la Breta- 
gne ou de l'Alsace, où il re- 
cupère une partie des voix qui 
lui avaient été enlevées par 
les gaullistes. Les socialistes, 
dont la campagne d'opposition 
se révèle ‘‘payante’”, ont arré- 
té l'hémorragie des dernières 
années: çà et là, ils sont arri- 
vés à reprendre aux commu- 
nistes quelques bastions ou- 
vriers. 


En résumé, il n'y a pratique- 
ment rien de changé dans le 
rapport des forces en prèésen- 
ce, un instant troublé par l'ir- 
ruption dans le jeu solitique 
des cohortes ga llistes. Le 
centre, la droite et la gauche 
se retrouvent comme par le 
passé, en une multitude de for- 
mations rivales et inverté- 
brées. Seuls, peu, :nt être con- 
sidérés comme des éléments 
importants les facteurs psy- 
chologiques qui sont à la base 
du regain de la popularité du 
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| Rôle du journaliste 
| défini par Pie XII 


VATICAN “De graves pro- 
| blèmes, de graves 
| le présent et le futur, incombent 
[à votre patrie dans le domaine 

de la politique de la préservat 
et du renforcement des forces n 
tionales, ain r ce q 


tâches, pour 
} n 


si que pour 


est du salut et du développement 


a dit 


| de sa civilisation le papx 
dans un disec 
(| ce en recevi 
journalist t 
a ajouté que c'es ir cett 
son que la profession de ses au 


| diteurs exige un sens élevé de 
| responsabilité et un haut nix 

| d'indépendance intellectuelle 

| de constance morale 

| “Soyez loyaux et sincères, a 
| poursuivi le Souverain Pontifi 


sans jamais céder à la seductior 
des nouvelles sensationnelles et 
| des passions politiques. Donnez 
acte du travail cc 
s'opère et demand 1 
| vent si votre critique, si vos pro 
| positions, vos écrits et vos pr 


us 


[jets servent le bien-être de la 
| communauté de l'Etat et de la 
nation.” 

|  Relevant enfin que ses audi 


teurs appartenaiert à differents 
| partis, le pape a conclu en d 
| sant: ‘Nous voudrions cependant 
| vous savoir unis dans la pensée 
| qu'un peuple ne peut pas exister 
| longtemps sans la foi en Dieu et 


| nier, une opération au poumon. 


président Pinay et du déclin 
probablement définitif de cel- | 
le du général de Gaulle. Ces | 
faits se traduiront vraisembla- 
blement par un nouveau re- 
mue-meénage à l'échelon gou- 
vernemental, .«t par une atté- 
nuation de l'opposition à l'ar- 


| sans le respect de ses comman 
dements. C'est pourquoi veuille 

traiter ces biens suprêmes avec 
le respect qui leur est dû” 


324,260 paires de 
bretelles achetées 


mée européenne, opposition | pour nos militaires 

dont le RPF s'était fait le | oTraAwA Les forces armée 

champion vigoureux et in- | nt acheté 324,260 paires de bre 

flexible. telles, entre le ler avril 1951 et 
Il n'en reste pas moins que |le 31 décembre 1952, & ar 


le mal pernicieux dont souf- 
fre la politique francaise est 
toujours aussi grave: majorité 
sans courage et versatile, op- 


| noncé 


Dans une réponse à une ques 


|tion, déposée devant la Chan bre 
| des communes, le ministère de la 


position négative, lutte de fac- | Défense nationale a précisé que 
tions, de clans et d'appétits |ces bretelles ont été achetées di 
particuliers. L'avenir demeu- | dix compagnies différentes, au 


re préoccupant. 


coût de $191,601 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, Edifice Grain Exchange, 


Winnipeg — Tél. 92-3452 


Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi Samedi 
AVOINE — 
C.W. no 2 76 746 74 74.4 7455 
C.W. no 3 725% 718 71 711.4 71%ù 
Fourrage no 70.6 697% 69, 695; 69.6 
Fourrage no 69 4 68.2 67 67 4 67% 
Fourrage no 674 662 65 654 653 
ORGE — 
C.W. no 2, 6 rangs … 12874 129.2 128 127 126.2 
C.W. no 3, 6 rangs … 1267# 127.2 131 125 124.2 
Fourrage no 1! ” 12238 122.6 121.4 120.6 120,4 
Fourrage no 2 11978 120.2 119 118 1172 
Fourrage no 3 11538 1152 114 113 112.2 
SEIGLE — 
C.W. no 1457 145 142 » 
C.W. no 14078 14014 477 " 
C.W. no 151 13014 1277% n 
C.W no 130 12914 1267% 18 
Ergot 129 1285 1257 C] 
Sur voie 146 14515 14273 Va 
AVOINE — 
Mai séttsehssnssssnres 715.4 746 
Juillet 7218 716 A 
Octobre 72% 71.6 ‘. 
ORGE — 
Mai 1257s 123 22 1212 
Juillet 11914 118°4 11814 118 
Octobre 117.6 117.2 1172 117: 
LIN — 
Mal. 304.4 206.6 304 2 03,4 03.6 
Juillet 308 310 307.6 07 17 4 
Octobre 311.4 313.6 3112 310.4 10 
SEIGLE — 
Mai 14514 14274 143.2 14333 
Juillet 147% 145.6 146 146 
Octobre 1512 149 149%% 149.6 
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VERTICAL 


1—Formation des grains dans les céréales 


1—Lustré, luisant — Fort, vigoureux. , 

2—Maladie virulente — Transmission d'un — Ensemble des voiles d'un mât 
droit (Dr). Î (Mar). 

3—Epoque — Chemin creux — Pronom| 2—FPoëme de Byron — Errer ch et là 


personnel. 

4—Symbole du sodium — Malignité, 
ne cachée (Fg) — Damnation — Lac 
d'Afrique. 

S—Ancienne petite monnaie — Trier. | 


hai- | 3—Vielllesse — Faire glisser (Mar) 


| 4—Symbole du cérium — 


— Vallée espagnole dans les Pyrénées, 


Division du compas 
Fleuve torren- 
tueux de France — Viotter. 


6 isson — é _| 5—Qui s'arrête 0. recule au lieu d'a 
png ro Turcs UET per À _ | vancer — Tuer à coups de pierres, 
ï—Saur — A travers — (Célébrer une 6—Mire de Persée — 1ilincér 
fête 7—Punir avec rigueur — Eapéce dr ca- 
À nard sauvage — Adj. démonstratif 
&— Dieu de ls mytholugie scandinave —| $jiqueur que l'on tire du raisin -— 
Garni de cils, de poils — Ville d'ialie, | Vendre trop cher (FK) — Keorce da 
P—Empire indépendant au N. de l'Hin- chêne. 


doustan — Article — Propre. 
10—Proeurer quelque plaisir — Bruit sec 


P— Donation 2atre vifs — Mammifére pro- 


simien de l'Inde — Foulée, meurtrie, 


_— (‘onjugaison. 10—Fraude, tromperie — Emprunter de 
11-—Délai, relâche — Partie d'une echaus- l'argent (Fam.). 

sure, 11—Qui est supposé avoir une existence 
12—Interjection — Thymus du veau — Mgnle — Devenir pâle, 

Tambour — Partieule du disiecte pro- | 12-—{Contrefaire — Fréfixe — FPréfixe, 
veneal. 1%dlonvenu — Petit rat — Possédée 
13—Mesure agraire -- Énfoncer dans l'eau  14—Homme d'Etat prysslen (1803-1479) 

— Foint cardinal. …— Vallée de l'Argollde — Qui à de 
14—HRendre serein — (Âsean rapaces. gros 08. 
15— Division du compas — Qui aime à ]£-—Traité d'alliance — Tirer en arrièer 


archevèques anglais 


LONDRES — S, Exc. Mgr Ri- 
chard Downey, archevêque ca- 
tholique de Liv-rpc 1, aui, gra- 
vement malade, est en tiaite- 
ment dans une clinique de la vil- 
le, a passé une nuit calme, et ses 
médecins annoncent que ‘la le- 
gère amélioration constatée dans 
son état de santé s'est mainte- 
nue”. 

On annonce aussi que S. Exc.! 
Mgr Joseph Masterson, archevé- 
que de Birmingham, a passé une 
bonne nuit à l'hôpital West- 
minster, où il a subi, samedi der- 
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Les confidences 


vons tien préparé... J ai cru que 


Un “climat” analogue à celui de ; 
c'était dimanche prochain 


Noël va envelopper la famille. Un 
climat de complot 

Mais, alors qu'à Noël j'étais du |pliera sa serviette el y trouvera 
côté de ma femme “contre” les en- | dans une enveloppe, une lettre 


Mais si, nous y avons bien pen- 


fanta, cette fois, c'est avec ceux-ci : 

contre” la maman que je vais me | se: Comment oublier la fête | 
mettre. Nous allons, mes enfants de Maman!” re s 
et moi, monter un complot-surpri- | Cris de joie! Hourrah Ronde! 

« pour le jour de la fête des Mé- opositions 
re e 10 mai prochain! NS Pr # 

Ce tour-ià. ma femme sera l'en- Avant qu'elle n'en sorte. on en- 
tant gâtée. Et, à leur manière. les | fermera la maman dans sa cham- 


bre et on ne lui permettra d'en 
sortir que lorsqu'elle aura accepté 
trois propositions, à Savoir: 

a) ne faire ni cuisine ni 
nage aujourd'hui: 


enfants vont renouveler pour elle 
cs gestes qu'elle a pour eux. Ils 
passeront cette journée à la ser-| 
à la distraire, à lui prouver 
enfin, une fois!) qu'ils l'aiment. 
C'est à moi de diriger les opéra- 
tions et, auparavant, de préparer 
telligemment les enfants à cet- 
te sorte de mission (Et je dois 
prendre au moins une semai 


ne à l'avance 
LA LL LZ 


mé- 


enfants et moi les maitres de la 
maison ; 
c) être obéissante! 


Les repas 


... Par moi? H'm... Au fait, pour- 
quoi pas? Je confectionnerai un 
menu à la hauteur de mes capa- 
cités gastronomiques: par exem- 


nvisage cette 
le but à 


comment je 
c'est-à-dire 


Le réveil 
léveront les pre- 
en cachette, ils 
feront le ménage, prépareront le 
léjeuner, La maman réveillée, ils 
récipiteront vers elle, l'em- 


es ints sc en conserve, fromage, fruits 
;. En silence 


A la rigueur, je pourrais m'es- 
sayer dans une purée de pommes 
de terre, ce qui permettrait une 
décoration peu banale: l'inscrip- 

asseront puis, se prenant par tion ‘Merci, Maman” ou “Bonne 

main, feront la ronde en chan- | Fête”, écrite en purée d’épinards 
tant lou en petits pois sur un canapé 


“Petit Maman, c'est aujourd'hui|de purée! Ça doit étre possible 
ta fête d'utiliser un entonnoir à petits 
On nous l'a dit quand tu n'étais | pois (!) 11 faudra que j'étude ça! | 
pas la, | Le couvert sera mis par les ai- 


nés, le service sera fait par les 
jeunes qui porteront un tablier, 
Pour qu'aujourd'hui tu ne te|jun bonnet de cuisinier en papier 
fatigues pas.” et sur le bras une serviette, La 

Puis, ils l'emméneront au dé-|table sera décorée de fleurs, un 
jeuner servi [ou deux bouquets dans un vase, 
8 ou une fleur piquée dans chaque 

Petit stratageme serviette et autant de fleurs que 

Les enfants lui diront bonjour | d'enfants dans celle de la maman. 


On a tout fait, tout prévu en 
cachette 


comme d'habitude jusqu'au mo-| Celle-ci sera à la place d'honneur, ; 


ment où, tous rassemblés pour le |le plus loin possible de la porte 
déjeuner, l'un d'eux s'approchera | de cuisine. Elle aura un menu 
du calendrier et, arrachant la | décoré qu'elle conservera en sou- 


feuille, s'écriera: “Mais c'est au- | venir. Mon aïné et moi nous nous | 
jourd'hui la fête des Mères!” A- | en chargerons. 

lors, tous joueront la stupeur: “4 

(— C'est + | Gateau 


malheureux, nous n'a- 


Mi lout en fleurs 


Puisque mai tout en fleurs 
dans les pres nous réclame, 
Viens! ne te lasse pas 
de mêler à ton âme 
La campagne, les bois, 
les ombrages charmants, | 
Les larges clairs de lune 
au bord des flots dormants, 


Pourtant, il serait bon qu'au 
dessert paraisse un gâteau avec 
8 bougies dont une serait éteinte: 


de celui qui nous a quittés. 
Quand nous serons grands-pa- 
rents, il y aura à côté de ces bou- 
gies les toutes petites bougies qui 
représenteront nos petits-enfants. 
Dans vingt ans, il y aura, je 
l'espère bien, en plus des quatre 
grandes, douze, seize, ou vingt 
petites bougies vingt petits 
bonshommes! Et ça va venir plus 


. On | 
se mettra à table et la mére dé- | 


b) permettre que ce soient les | 


La cuisine sera faite par qui? | 


ple: consommé, bifteck, petits pois | 


nos sept enfants et le souvenir | 


Le sentier qui finit 

où le chemin rommence, 
Et l'air et le printemps 

et l'horizon immense, 
L'horizon que ce monde 

attache humble e! joyeux 
Comme une lèvre au bas | 

de la robe des cieux! 


Viens! et que le regard 

des pudiques etoiles 
Qui tombe sur la terre 

à travers tant de voiles, 
Que l'arbre peénétre 

de parfums et de chants, 
Que le souffle embrase 

de midi dans les champs, 


Et l'ombre et le soleil, 
et l'onde et la verdure, 


Et le rayonnement 
de toute la nature | 


Fassent épanouir, 
comme une double fleur, 


La beauté sur ton front 
et l'amour dans ton coeur! 


Victor HUGO. 


Prière 

O Maitre! 

Que je ne cherche pas tant 

à être consolé qu'à consoler; 

à être compris qu'à comprendre; 

à être aimé qu'à aimer; 

Car 

c'est en donnant qu'on reçoit; 

c'est en s'oubliant qu'on se 
‘trouve: 

c'est en pardonnant qu'on est 
_pardonné; 

c'est en mourant qu'on ressus- 
cite à l'Eternelle Vie. 


(Face à l'Epreuve: Mgr Pons.) 


À 


vite que je ne le pense. 
Sujets de conversation 


UR 


lerai de maman 
leur âge.) 

…— Les enfants, des devinettes: 
qui se souvient de notre ancien 


lorsque j'avais 


appartement? Où était la cuisine? | 


Le buffet? Où avons-nous passé 
nos vacances en 1944? Quelle robe 
| a porté Maman cet été? Qui est le 
grand-oncle Emile? le frère de .. 


dE — ps 
| Regards sur l'avenir, le passé, le 
| présent ... La Maman semble ou- 


le c'est en fortifier l'esprit et la 
| famille, c'est Maman. 
Les travaux 


Après le repas, la vaisselle, dont 
je me chargerai. Cela sera diffi- 


cile d'obliger Maman à ne pas 


surveiller la manoeuvre, Je repé- 
rerai au programme radiophoni- 
que une émis#on pour elle et je 
l'installerai dans un fauteuil, avec 
sa tasse de café. Je m'occuperai 


cuisine. Les enfants feront ce 


| de la vaisselle et je rangerai la | 
| 


bliée? Non!.., Evoquer la famil- | 


Après le repas, vous verrez les 


| 


| 


| qu'ils voudront à condition qu'ils | 


| restent à la maison et laissent Ma- 

|man en paix. 

| Il y a d'autres travaux du mé- 
nage à effectuer, ce jour-là ou 

|les précédents. Ainsi, 

| dans l'après-midi, après entente 


avec ma femme, et tandis qu'elle | 


sortira les deux plus jeunes, pour- 
| quoi ne transformerais-je pas l'as- 
pect de la salle à manger -- ou 
| de notre chambre? Changer les 
cela donne l'impression de chan- 
| ger d'appartement, d'avoir dé- 
ménage! 
. .. 


| 

| Nous profiterons de ce samedi 
| pour faire, mes deux ainés et 
| moi, des nettoyages quelque peu 
| exceptionnels vitres, débarras, 
derrières de meubles, graissage 
| des portes qui grincent, revision 
des prises de courant... 

Moi qui ai l'habitude de faire 
la grasse matinée le dimanche, 
je dois me mettre dans la tête que 
cette journée est un jour de fati- 
| gue — pour qu'elle devienne jour 


de congé pour ma femme. 
| Les cadeaux 


Enquêtes, interviews discrets 
pour repérer ce dont elle a besoin 
ou envie... 

Il ne faut pas que ces cadeaux 
grévent le budget. Donc, écono- 
miser par ailleurs... J'y suis!... 
Mais ce sera dur: économies sur 
cigarettes et apéritifs. 

S'arranger, en principe, pour 
qu'il y ait un cadeau par enfant, 
et l'offrir astucieusement. Par ex- 
emple, en le glissant à l'endroit 
qui se rapporte à son usage. ‘Ne 
rien dire et laisser faire”, comme 
dit la chanson. Surprise de Ma- 
man quand elle trouvera une bou- 
teille d’eau de Cologne dans le 


Je vais vraisemblablement étre 
énervé pendant le repas — du 
moins au début: cette cuisine, ces 
préparatifs, ces responsabilités!… 

Me dominer! Rester calme, sou- 
rire et mener les conversations. 
Diriger celles-ci sur la famille. 
Parler des parents mal connus: 
oncles, tantes, grands-parents (A 
propos: ma belle-mère! Elle n'ha- 
bite pas ici et j'ai oublié de lui 
envoyer, à défaut de fleurs, au 
moins une carte! Un télégramme? 
Non! Mais une lettre, tout à l'heu- | 
re, au dessert, avec les signatures | 
de tout le monde! Cela fera plai- 
sir à ma femme.) 

Les souvenirs 

Comme autres sujets de conver- | 
sation, les souvenirs. Sur chacun | 
des enfants, d'abord: lequel a su- 
cé son pouce le plus longtemps, | 
a mangé seul le premier, a dit 
‘Maman’ le plus tôt... (Et moi, 
est-ce que je me souviens de mes 
5, 10, 14 ans? Tiens, je leur par- 


Marie gst la première lumière 
de la grâce qui a produit le soleil 
de justice dans la plénitude des 
temps. Or, si elle est Mère du So- 
leil, c'est-à-dire Mère du Fils de 
Dieu dans l’'Incarnation, elle est | 
par suite Mère des étoiles dans la | 
Communion, je veux dire de tous | 
les prédestinés. 

Père NOUET, S.J. 
LI . 


| 
| 
O Marie, ma bonne et tendre | 
Mère, au nom et par les mérites | 
infinis du Sang adorable que Jé- 
sus versa dans sa Passion, ayez 
pitié de moi et sauvez-moi. 
LIVRE D'OR 


Du 10 au 23 mai 


Le service provincial de la Croix-Bleue 


(Manitoba Hospital 


Service Association) 


vous fournira de nombreux 


renseignements sur les avan- 


tages 


que comportent ses di- 


vers contrats d'assurance. 


Syntonisez à CKSB à 9 h. 11 a.m., 
12h. 59 p.m. et 7 h. 14 p.m. En 
plus, il y aura des programmes spé- 
cieux présentés de 6 h. 30 à 6 h. 45 
les 10 et 17 mai, et de 7 h. 30 à 7 
h. 45 p.m. les 12, 14, 16, 19, 21 
et 23 mai. 


tiroir de la commode (même le 
jour suivant! qu'est-ce que cela 
fait?) ou la paire de gants près 
de son chapeau, ou la paire de 
pantoufles près du lit au moment 
du lever, ou le couteau à pain 
dans le buffet... 

Je pense qu'il faudrait un grand 
cadeau offert par tous, cadeau 
qu'il lui faudra découvrir soit par 
un jeu de cache-tampon, soit par 


la veille, ! 


meubles et les tableaux de place, | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


OUS, MESD 


LE An PA Poyer 


L ‘âme du foyer veille 


Sur tout et sur chacun; 


A son charme s'éveille 


L'art de vivre en commun. 


M oman vit pour les siens: 


Tout cède à son amour, 


E n cherchant notre bien 


Sans cesse chaque jour. 


D és que la moindre alarme 


Nous met dans la tristesse 


UÜ n baiser est son charme 


Pour rendre l'allégresse. 


F ixant sur nos besoins 


Son regard en éveil, 


O père sans témoins 


Des oeuvres sans pareil. 


Y mélant avec soins 


Le plus sage conseil 


E t sachant déployer 


Toute sa grandeur d'âme 


R ayonnant du foyer 


une sorte de piste. 1 
L1 L 


Ce jour-là doit être jour de va-| 
cances pour ma femme — 
toutes les mères de famille 
| qui ne se plaignent jamais et qui, 
font des 
plus de cent heures. | 


pourtant, 


, 


pour | 


semaines de 


La chaleur et la flamme. 
W. FROIDURE. 


{Acrostiche composé, en mai 1943, à la prison secrète d'Ettermeck, 
Bruxelles, par Monsieur le Major-Abbé Froidure 


plus tord interné à Dachau.) 


Oh! l'amour d'une mère! amour que nul n'oublie! 
Pain merveilleux qu'un dieu partage et multiplie! 
Table toujours servie au paternel foyer! 
Chacun en a sa part et tous l'ont tout entier! 


RD DR D 


La tristesse d'une mere est une chose 
insondable. C'est une racine qui germe 
dans le creux de son coeur dès sa naissan- 
ce et qui, avec les années, se développe, 
grandit, s'épanouit comme une fleur dou- 
loureuse arrosée de ses pleurs, acçumulant 
des épines autour de son front. 


AMES 


nn RL LD D. 


RD D D DR ee 


{armes de mamans 


Larmes de souffrance . . . 


ture épuisante de la chair, uux heures qui 
| précèdent la consécration de sa maternite. 


Larmes d'amour 


erfant. 


Larmes d'inquiétude . . . si elle songe 
au redoutable mystère de sa destinée, aux 
lourdes conséquences de ses responsabili- 


tes. 


Larmes d'angoisse . ., lorsque la mala- 
die vient étreindre ce frèle corps où son 
amour est enfermé comme dans un taber- 


nacle. 
| Larmes de d 


ésespoir . . 


bleue du ciel du berceau. 


Chagrins grandissants 


| Et ses chagrins, ses inquiétudes se pro- 
| portionnent à notre taille; ils grandissent 
à mesure que nous grandissons. Car si la 
vie élargit nos horizons, nous ouvre un 
monde inconnu, elle referme la porte par 
où s’envolent les plus pures joies de la 
soilicitude maternelle. Un grand cri tra- 
verse notre jeunesse; la voix du large nous 
appelle. C’est le départ vers la terre pro- 


mari depuis six 


noir pour le mari 
fille insiste pour 
du gris. 


ER F Es us 


jourd'hui, Merci. 


R.—Vous pouvez 


fils doit se marier en mai. Je 
crois que je devrais porter du 


que je porte 


Croyez-vous que je 
puisse le faire sans inconve- 
nance? Je ne veux pas gâter 
le bonheur et la joie de ce jour 
pour personne, Vous m'avez ai- 
dée dans le passé, j'espère que 
vous pourrez le faire encore au- 


MERE DE JEAN. 


très bign por- 


... en sentant palpi- 
ter contre son coeur le coeur de son fragile 


. quand les ailes 
de l'oiseau de mort frôlent la mousseline 


ter du gris ou du mauve, ou en- 
core un imprimé. On suspend le 
deuil pour la journée du maria- 
ge, et comme vous le dites, il ne 
faudrait pas assombrir d'un deuil 
trop évident le beau jour de ma- 
riage de votre fils. Merci de vos 
aimables paroles à mon égard. Je 
les apprécie beaucoup, je vous as- 
sure. 
LA LA LZ 

Q.—Je lis le Courrier de Loui- 
se régulièrement. Laissez-moi 
vous dire combien il est inté- 


A 
| 
| 
| 


ses. 


ressant et aussi combien il rend 
service. Dans le numéro du 20 
février, une lectrice demandait 
ce que l'on pouvait faire avec 
des vieux bas de nylon, et dans 
le numéro du 3 avril bien des 
lectrices ont envoyé des répon- 


w * . . 172 
De sa mère on se souvient toujours 


C'est un bel avant-midi de 
mai. Sur la route, baignée de 
soleil et d'air frais, un vieillard 
en haillons chemine, le dos voü- 
te, coiffé d'un mauvais feutre 
que, de temps en temps, il rabat 
sur ses yeux. 11 s'appuie sur un 
bâton noueux dont il se sert aus- 
si pour menacer les chiens qui 
lui donnent la chasse de ferme 
en ferme. Sa silhouette miséra- 
ble paraît plus sombre encore à 
côte de la floraison neigeuse des 
pommiers, des cerisiers, des pru- 
niers, qui fait les vergers plus 
beaux que les jardins. 

Un carrefowr. Le chemineau 
s'arrête, cherche une direction, 
et d'un pas presque léger, il s'en- 
gage dans le chemin qui le con- 
duit, à quelques arpents de là, 
au village d'Y. Au bout de la 
rue principale, cinq ou six ga- 
mins s'amusent. En le voyant 
approcher: ‘‘Un quêteux!”, di- 
sent-ils; et tous courent verrouil- 
ler la porte de leur maison, sur 
la recommandation des mamans 
qu'une grande fête paroissiale 
réunit à l'église 

Au cimetiere 

Mais le vagabond n'est pas 
passe par là. 11 a contourné le 
coin et par un raccourci s'est di- 
rige vers le cimetière, Il pousse 
la barrière. Personne! Rien que 
les morts! Alors, son chapeau à 
la main, le visiteur commence 
sa recherche parmi les tombes. 

Comme il en est mort, des 
gens, depuis qu'il a quitte, il y a 


CAN 


cinquante ans, dans un coup de 
tête, son paisible village lauren- 
tien pour aller chercher fortune 
sous d'autres cieux. Voici la tom- 
be dé Baptiste, de Claude, de 
José, avec qui il a marché au ca- 
téchisme, celle du père Narcisse, 
le maître chantre qui ‘‘râclait” 
les ‘‘Kyrie” et bredouillait les 
antiennes; Elise B. dont il avait 
pensé, jadis, faire sa femme! 
Pierre X., le grand dada qui l'a 
supplanté . . . Mais que lui im 
portent Elise, Pierre, et les au- 
tres? C'est la tombe de sa ma- 
man qui seule l'intéresse, sa pau- 
vre chère maman qu'il a laissée 
en pleurs sur le seuil de la mai- 
son familiale, voici un demi-sié- 
cle et dont il est reste depuis 
sans nouvelles. 

C'est cette tombe qu'il cher- 
che. Où donc est-elle? I] lui tarde 
de la trouver pour s'y agenouil- 
ler, demander pardon à cette ma- 
man qu'il a chagrinée d'un si 
grand chagrin et pleurer toutes 
les larmes de son repentir. Après 


quoi, il s'en ira emportant le 
secret de sa visite. 
Recherche inutile 


Il cherche fiévreusement, écar- 
te les herbes folles qui couvrent 
les tertres les plus abandonnes; 
il se déchire les mains aux ron- 
ces cachant certaines inscrip- 
tions funéraires, mais en vain: il 
ne trouve pas le nom de sa ma- 
man! 

Cependant, il ne repartira pas 
sans savoir ce qu'est devenue la 
chère femme; dut-il se faire re- 
connaître, dut-il essuyer le mé- 
pris des gens de son village, il 
se renseignera. Non, il ne s'en 
ira pas sans avoir demande par- 
don à sa mère! 

Le voici devant l'église. Elle 
n'a pas change: même clocher 
pointant dans l'air sa fine fleche, 
mêmes vieilles pierres grises, 
même statue rustique de la bon- 


| 


ne sainte Anne souriant au fron- 
tail, 
L'heroïne du jour 

Soudain, les cloches se met- 
tent à sonner à toute volee si 
joyeusement que le vieillard 
tressaille. Est-ce un mariage? 
Une première communion? Les 
portes de l'église s'ouvrent tou- 
tes grandes pour la sortie. Sur 
le seuil, il aperçoit, précédant la 
foule, une vieille femme, sou- 
riant de toutes ses rides, parmi 
les fleurs dont on lui a fait hom- 
mage. C'est l'héroïne de l'origi- 
nale cérémonie, la centenaire du 
village. | 

Rencontre touchante 

MAMAN! Au risque de tuer 
d'émotion la bonne vieille, le 
vagabond a jeté ce cri qu'il pen- 
sait ne murmurer que sur une 
tombe. 11 écarte la foule, se pre- 
cipite aux genoux de sa mére, et 
d'une voix que l'émotion brise, 
il parvient à articuler ce mot qui 
doit le soulager d'un si cruel 
fardeau: PARDON! Elle, des lar- 
mes de bonheur inondant ses 
joues ridees, relève son enfant, 
son toujours ‘‘petit”’ qu'elle avait 
espéré (invinciblement) revoir: 
les mères seules ont dé ces espe- 
rances — elle remercie Dieu de 
lui avoir ramené son fils, et ce- 
lui-ci retrouve en son coeur une 
prière pour benir le ciel de lui 
avoir garde sa mére. 


Magdeleine GODIN. 
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l'âme de la m: 
du foyer 
Celle-ci ve 
s'agenouillant 
sous la tor- Celle-là 


rendu coupab 


mise, vers des Orients lointa 


versera 
en expiant les fautes dont son grand s 


iman veille et prie 


auprès du berceau vide, da 


rsera des larmes de joie 


pour recevoir la benediction 


des mains de son propre enfant 


des larmes brülantes 


le 


Une telle versera des larmes hienheu- 
reuses en reco \ 1 


nduisant sa petit 


temple monastique 


Une autre 
ricorde sur le 


La 


Et c'est ai 
pèlerinage, la 
mères. Au 
plus saignant 
mere 
"4 


au monde! 


vieilles, chan 


tes, il suffit d 


yeux.” 


Le Courrier de Louise 


Q.—Je suis en deuil de mbn 


mander par l'entremise de votre | 
Courrier, ce que l'on pourrait | 
faire avec des vieilles cravates 
d'homme, des vieux chapeaux 
de paille et des vieux feutres 
aussi. Si quelque lectrice pou- 
vait me donner une réponse, je 
lui en serais bien reconnaissan- 
te. Merci. — UNE MENAGERE. 


R-Je transmets votre requé-! 
te avec plaisir. On me dit que 
l'on fait de très jolies choses a-| 
vec des cravates usagées et sans 
doute nos dames et nos demoisel- 
les aux doigts de fées sauront 
nous donner d'excellents conseils. | 
Ne soyez pas timides, chères lec- | 
trices; je serai très heureuse de 
publier vos conseils. Madame, je | 
vous remercie de votre intérêt et | 
de vos bonnes paroles. 

LJ LA L2 | 


: | 
Q—Pourriez-vous me dire | 


par l'entremise du Courrier de 
Louise où se vendent les roses 
et les autres fleurs pour la fé- 
te des Mères, Merci. 


J'AIME MA MERE. | 


R.—Les journaux, de même que 
l'annuaire téléphonique, vous don- 
neront nombre d'adresses de fleu 
ristes chez qui vous pourrez vous 
procurer toute une variété de 
fleurs, 11 y en a au Norwood et à 
St-Boniface aussi, je crois. Cer-| 
taines da ces maisons assurent Ja 
livraison à ba campagne. 

r * . . 

Q.—Mes parents m'ont defen- | 
du de sortir en motocyclette 2- 
vec mon ami. Ils menacent de 
lui interdire l'entrée à la mai- 
son si je recommence. Ils crai- | 
gnent les accidents, Il me sem- | 
ble qu'ils sont bien trop sévères. 
Apres tout, j'ai 15 ans et mon 
ami en a 19. Un conseil, s'il vous 
plait, chère Louise, et merci. 

MIREILLE 


| 


+ 


R.—A 15 ans, ma chère petite, 
soumettez-vous à vos bons pa | 
rents et remerciez le ciel qu il | 
vous en ait donné d'assez con-| 


|{sciencieux pour vous surveiller.| 


Si vos parents vous permettent 


| de recevoir ce jeune homme de 


temps à autre à la maison, ou? 
même d'aller au cinéma avec lui, | 
comme vous me le dites, de grà- 
ce soyez un peu raisonnable, Si| 
vous étiez ma fille, je serais enco 
re plus sévère qu'ils ne le sont. 

LA LL D 


Q.—Pourriez-vous me dire s'il 
y a au Manitoba, à Winnipeg, 
une école où je pourrais appren- 
dre le métier de modiste de 
chapeaux? On me dit que j'ai 
des aptitudes pour ce genre de 
travailet aussi qu'il est tres bien 
payé. — UNE LECTRICE, 
ce tra- 


R.—Vous avez raison, 


| vail est très rémunérateur et je 


crois qu'en vous adressant soit au 
Manitoba Technical Institute, a-| 
venue Portage, Winnipeg, ou en-| 
core au Manitoba Technical &| 
Vocational School, avenue Notre- | 
Dame ouest, dans cette même vil: | 
le, vous obtiendrez des renseigne- | 
ments, 
L L . 

Q.—Les bouts de mes cheveux 
se séparent et ils ne poussent 
plus. Aussi, ils sont tres secs, 
Connaissez-vous, chère Louise, 
un moyen qui pourrait corriger 


ces deux conditions? 
ABONNEE. 
R.—Comme # vous faudra al- 


ler chez ,un coiffeur faire brüler 
les bouts de cheveux séparés, vous | 
feriez bien de le consulter au su- 
jet de l’autre condition qui nuit à 
leur santé. 

L2 LI L 


Q.—Je serai mére dans quel. + 
ques mois, et mon mari et moi 
sommes en face d'un problème 
insoluble. Veuillez mous venir 
en aide. Il vous faudra la sages- |! 
se de Salomon, mais je suis per- 
suadée que vous saurez régler 
notre cas. Voici: mes parents |! 
sont morts et je n'ai de proches 
que deux soeurs jumelles qui 
ont été de véritables meres pour 
moi, Comme je n'ai pas de fre- 
re, il est impossible de faire ap- | 


Une mère 
a de plus beau, de meilleur et de plus nob 


n'en est pas de laides, il 


linck. Leur amour est toujours 
le des joies. Et quand elles semblent tris- 


[n'est-ce pas? Elles ont au moins 


|nombre v 


| plus rapide 


ce rapport et m € 


versera des larmes de misé- 
repentir de sa Mad 


Aa A ni pleure .….. 


nsi . .. Tout le lo 


maman pl 


ou de joie, nous avons tous fait 
coeur 


de l'homme 


que la vie des larn de sa 
mais c'est tout ce au 


l n'en est pas dt 


n'en est pas de 
Maeter 


la plus bel 


te le barde belge 


‘un baiser qu'elles recoivent 


ou qu'elles donnent pour que toutes leurs 
larmes deviennent 


leurs 


des étoiles dans 


C-E, HARPE, 


De la Societe des poëtes canadiens-français. 


pel à un membre masculin de 
la famille pour étre parrain 
de l'enfant, aussi avons-nous dé 
cidé de choisir le frère de mon 
mari? Il faut absolument qu'u 
ne de mes soeurs soit marraine 
de mon enfant, mais laquelle? 
Je ne voudrais les blesser l'une 
ou l'autre pour rien au monde, 
mais que faire” C'est à souhaiter 
que j'aie des jumeaux, alors le 
cas serait régle! Que faire, che- 
re Louise? Mille mercis. 

MERE DE JUMEAUX? 


R.—En effet, vous avez là tout 
un problème! Vous me prêtez des 
qualités que je suis loin de po 
séder, Voyons un peu. Vos 
soeurs, tout en étant jumelles, ne 


sont pas tout à fait du même âge, 
quelques minutes de différence! 
Choisissez donc l'ainée et promet- 
tez à la cadette qu'elle aura son 
tour aussi. Je crois qu'elles seront 
très heureuses ainsi, VOUS aimant 


11 
eucs 


comme elles vous aiment, 
comprendront les circonstancs 
J'espère que cela réglera votre 
cas 

L2 L LL 


Q.—Maintenant que la belle 
saison nous revient, j'aimerais 


vos conseils au sujet du temps 


qu'il faut s'exposer au soleil 
pour prendre des bains de s0- 
leil, Merci, — VIVE L'ETF, 
R.—Pas plus que cinq minut 
à la fois pour commencer, et ayt 
la précaution de vous servir d'hu 
le spéciale qui prévient les brü 
lüures, Si vous avez la peau fine 
soyez doublement prudente. De 
toute façon soyez bien discrète, 
{car les brûlures que nous inflige 
le soleil peuvent être graves 
LA LA LA 
Q—Je suis en deuil depuis 


six mois. Mon chagrin a été tel 
quand j'ai perdu ma soeur que 
ma santé en a été ébranice, Mon 
médecin me conseille d'aller au 
cinéma et d'ecouter mes pro 
grammes de radio. Puis-je Île 
faire sans manquer aux conve- 
nances et surtout, sans manquer 
de respect envers ma chere 
disparue? Vos conseils m'ont 
déjà aidée et je vous remercie 
beaucoup, — PEINFE, 


R—Ecoutez votre médecin et 
suivez en tout ses conseils. Ma 
pauvre. enfant, votre santé doit 
certainement passer avant vec 
scrupules au sujet des convenait 
ces. Soyez tranquille, votre soeu 
disparue vous en voudrait de nui 
re votre ante pal n chagrin 
que vous devez cherche 
monter. Sortez et distravyt vo 
ivec vos amie ntimic 

LA LA LA 

Q—Fouvez-vous me dire 


combien de temps s'écoule en 
tre la réception d'une lettre au 
Courrier et sa réponse dans le 
journal? Je dois me marier à 
l'automne et j'aurai bien besoin 
de vos conseils. Je ne voudrais 
pas trop tarder, mais comme il 
s'agira de couleurs et de mo 
des, je devrai attendre assez 
tard aussi, Je vous remercie 
beaucoup. — FIANCFI 


R.—-Votre lettre me 


casion d'avertir # 
mes lecteurs (cr en £ 


être assurés d'av ( rép 

es à temp il 1 t écrire au 
moins trois sema 

Si un incident ir 

chercher mes con € 

ayez besoin d'une ré! 

diate, il vo { jen } 
une recpor p ë 
de 50 sous. Dar 
pas votre. nor 
Je dois vous d 
ace ne pouvoir a 


|ne ne paré q a 

mois et je répond et 
a apres date € 1 

dois vous dire que 


ont bier ous 


du Courrier 


ment longtemos à l'avar 
rai he de % c 


LOUISE 


reuse 


Journal d'un compagnon 
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le dortoir n'est pas l'endroit où 


des tours Car c'est l'endroit 


LOUE 
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Et il entra, avec sa cousine, 
dans le grand magasin, tout bour- 
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notre attaque, il vous laissera sans | 
doute le champ libre. 

1i regardait Hubert, qui, com- 
prenant le motif de cette atten- 


donnant d'une clientele amenée | tion, fit un effort pour parier avec 


ici par une foire mensuelle 

Le sombre chätelain de Valen- 
solles, qui, d'ordinaire, fuyait la 
loule, avait déjà disparu, que le 
chauffeur et le valet n'étaient pas 
encore revenus de leur surprise. 
Ils descendirent vivement, pour 
suivre celui qu'ils avaient mission 
de garder. Mais Hubert et sa com- 
pagne n'étaient plus là. Comment 
es retrouver, au milieu de tout 
ce monde? De quel côté s'étaient- 
is dirigés? 

Pendant ce temps, — les minu- 
tes étant d'un prix inestimable, 

Hubert et Noérui traversaiemt 
vite que possible le grand 
magasin. 11 ne fallait pas courir, 
pour ne pas attirer l'attention. 
Noémi guidait Hubert. Is attei- 
goirent une sortie donnant dans 
une autre rue, Puis, ils obliquè- 
rent à droite, Hubert cette fois 
guidant Noémi. 

La maison de l'avocat était tou- 
te proche. La jeune fille sonna 
vivement, craignant qu'on ne les 
fit attendre, Mais Me Dassy, éton- 
né par ce violent coup de sonnétte 
dans son paisible hôtel, s'appro- 
cha d'une fenêtre et, après un 
coup d'oeil perçant, se hâta de ve- 
nir ouvrir à ces visiteurs pressés. 

— Mademoiselle ... Monsieur 
Mauroux ... Je ne savais quand 
vous viendriez ... Comment êtes- 
vous venus ici? 

Ï1 referma promptement la lour- 
de porte, tout en écoutant les ra- 
pides explications jetées par Noé- 
mi, haletante 

— Bien... Ah 
je vous prie. 

L'avocat emmmena ses étranges 
visiteurs dans une pièce située de 
l'autre côté de la maison, vaste 
pièce retirée, où le bruit des rues 
n'arrivait plus. De ce côté, c'é- 
taient les jardins, la campagne. 

— Asseyez-vous, monsieur 
Mauroux, et ne craignez rien, fit- 
il, en observant la päleur du jeu- 
ne homme. Je connais tout par 
Mademoiselle. Et vous avez barre 
sur votre oppresseur ... Il pour- 
rait résister, essayer de gagner du 
temps et de vous nüire... 
je ne le crois pas... Surpris par 
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bien... Venez, 
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| reusement pour vous, 


| sir. 


calme et remercier l'avocat d'a- 
voir bien voulu s'occuper de sa| 
cause 

Me Dassy sortit un instant, puis | 
revint, en disant: 

— Je viens d'envoyer chercher 
mon ami le juge de paix, qui n’ha- 
bite pas loin. J'ai donné l'ordre de 
l'introduire auprès de vous. Il! 
vous sera utile et vous tiendra | 
compagnie ... Pour moi, je serai | 
occupé. Vos gens, monsieur Mau- 
roux, sont en train de suivre vo- 
tre piste, Ils vont venir vous ré- 
clamer ici. J'en profiterai pour 
leur confier la copie de notre 
plainte, qu'ils remettront à M. 
Mauroux. Ceci afin d'éviter un 
éclat, puisque M. Mauroux est, 
malheureusement, votre oncle. 
Cet acte officieux suffira peut-| 
être. 

— Mon oncle s'effrayera, mais 
il y a Léo, fit soucieusement Hu- | 
bert. 

Un véritable carillon les fit tres- 
saillir, Me Dassy leur recomman- 
da encnre de rester calmes et| 
s'éloigna. Par bonheur, l'arrivée | 
du juge de paix suivit de près cet | 
abandon. C'était un homme à peu 
près de l’âge de l'avocat, très ai-| 
mable, qui paria doucement aux} 
jeunes gens angoissés par l'atten- 
te. 

— Ces sortes d'affaires sont, 
généralement, épineuses, à cause | 
du manque absolu de scrupules de | 
ceux qui les suscitent. Heu-| 
monsieur, 
il y a des preuves contre vos ad-| 
versaires . .. Cette histoire d'hom- | 
me soi-disant tué par vous, his-| 
toire qui a dü vous être lourde à | 
porter, est, pour vous, un bon- 
heur ... Ayez confiance! 

Après un temps jugé très long 
par Hubert et Noëémi, Me Dassy 
revint. 

— J'ai décidé, non sans peine, | 
vos gens à repartir .., Ils portent | 
à M. Edmond Mauroux un petit 
papier qui ne lui fera guère plai- 


L'avocat se frottait les mains. 
A part lui, il devait regretter 


quelle il eût trouvé agréable de! 


plaider. 


Noémi était à bout de forces. 


Ayant toxt fait pour sauver Hu- 
bert, le sentant à présent confié 
à des mains plus fortes que les 


siennes, elle défaillait. 


Me Dassy appela sa femme, dé- | 
jà entrevue certain jour par Noé. | 
mi, et la charmante vieille dame, | 
toute rose sous ses cheveux d'ar- 
gent, em.mena la jeune fiile, lais- 
sant les trois hommes causer lon- | 
guement de l'affaire. 

— Mademoiselle Mauroux, je 
suis heureuse de vous mieux con- 
naître, dit très aimablement Mme 
ag 2 Vous me ferez, j'espère, | 
le plaisir d'accepter une hospi- | 
talité bien modeste, mais offerte 
de grand cœur... Nous garde- 
rons de même, M. Mauroux ... Ne 
vous désespérez pas... Mon mari 
croit qu'une solution sera très vi- | 
te obtenue. Ne craignez pas de| 
nous gêner Nous avons une} 
partie de la maison voisine. C'est | 
une bizarrerie des vieux actes de | 
vente 

Noémi passa la nuit dans une | 
chambre inconnue, très confor-| 
table, mais où tout lui rappelait | 
la grande chose anormale qui s'é- | 
tait produite. 

La journée du lendemain s'é- 
coula avec l’interminable lenteur | 
des jours où l'on attend. Enfer- 
mé avec des livres, Hubert lisait | 
ou méditait. Noémi demanda un 
ouvrage à son hôtesse. | 

Vers le soir, la voiture du chà- 
teau s'arrêta devant le petit hô- 
tel. Le chauffeur en descendit et 
remit vwne lettre adressée à Me 
Dassy. Puis il repartit aussitôt 

Au bout de quelques instants, 
Me Dassy pénétra dans le petit 
salon où, maintenant, M. et Mle| 
Mauroux causaient avec la mai 
tresse de céans 

…— Victoire! dit-il Victoire! 

Les Mauroux avaient pris peur 
La brusquerie foudroyante et l'ha- 
bileté consommée d'une attaque si 
inattendue les avait déconcertés, 
démoralisés. Ils arrêtaient l'action | 
de la justice avant qu'elle ne com- | 
mençät, Que gagneraient-ils à| 
s'obstiner? Probablement rien| 
qu'un scandale et le déshonneur. | 

M. Mauroux écrivait, le plus| 
dignement possible, qu’il était aus- | 
si étonné qu'écoeuré de l'ingra-| 
titude de son neveu, qu'il renon-| 
çait à s'occuper plus longtemps | 
d'Hubert et de ses affaires, qu'il! 
déclinait toute responsabilité au! 
sujet de la santé physique et mo- | 
rale du jeune homme et de ce qui| 
pourrait en résulter par la suite. | 

Lui et les siens quitteraient le| 
château dans le plus bref délai! 
possible, pour n'y plus jamais re- | 
mettre les pieds. Et le souvenir 
le plus amer resterait à M. Ed-| 
mond Mauroux de la façon dont 
son neveu avait récompensé sa | 
sollicitude de tant d'années. 

— Ils s'en vont, cher monsieur | 


\ disait l'avocat, triomphant. Je ne| 


puis vous dire assez combien j'en | 
suis heureux, car je les ai beau- 
coup redoutés pour vous... Ils! 
eussent pu vous faire beaucoup | 
de mal, car ils n'avaient, évidem- | 
ment, ni scrupules ni remords. | 

Un peu plus tard, demeurée | 
pour un instant seule avec son| 
cousin, Noémi profita de cette 
heure de joie et d’allégement, 
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tre adresse. 


ter sa délivrance. 
Noémi 
faire connaitre 


magny. Mais il valait 
qu'Hubert apprit cela de sa bou- 
che, que, plus où moins brutale- 
ment, par d’autres. 

— Hubert, j'ai quelque chose à 
vous dire... quelque chose qui 
me peine et que, pourtant, vous 
devez savoir ... 

— Quoi donc? fit le jeune hom- 
me, avec inquiétude 

— La nouvelle d'un prochain 
mariage ... 

Un certain soulagement parut 
sur le visage d'Hubert, 

— Du mariage de 
d'Aumagny?... Je sais.. 
n'est que cela”? 

La jeune fille le regarda avec | 
stupéfaction. 

— Cette nouvelle 


Josèphe 
Si ce 


me laisse 


que, pour des raisons de famille, | pour apprendre au jeune homme | freid, ma chère Noémi, prongn- 
on dût se résoudre à étouffer cétte | la grande chose pénible qui, mal-| ça nettement le jeune homme... 
affaire si intéressante et dans la-' heureusement, risquait de lui gà-' Comment je la connais? ... J'ai 


Obtenez cette bouteille d'essai de la 
NOUVELLE CIRE Johnson 


avec l'achat, au prix ordinaire, 
d'une pinte ou d'une chopine de 


GLO-COAT 
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aussi, gratis, avec l'achat de 
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Procurez-vous cette offre 2- dans-! 
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Jubilee pour la cuisine s'obtient 


nettoie en 


La cire Jubilee pour la cuisine 


protège durant des semaines ! 


Jubilee est un mélange magique de 
détersifs liquides et de cire. C'est le 
meilleur et le plus nouveau moyen 
de nettoyer les précieux appareils 
ménagers, armoires, murs, boiseries 
— presque tout sauf le plancher! 


Glo-Coat ‘Eclat Durable” donne 
aux planchers un lustre plus 
résistant, plus éclatant, 
qui ne s'érafle pas! 

C'est une autre nouvelle cire décou- 
verte par Johnson et dont le lustre 
dure des semaines de plus. Avec 
l'emploi de Glo-Coat ‘Eclat Dura- 
ble,’ vous repolissez vos planchers 


beaucoup moins souvent. Et l'en- 
tretien est bien plus facile! 
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du 
patron, la grandeur, votre nom et vo- 


redoutait d'avoir à lui 
la nouvelle du| 
prochain mariage de Mlle d'Au- 
mieux 
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| reçu un journal de la région, où 


lun petit entrefilet était souli- 


les | gné ... 11 y a des gens qui tenaient 


a ce que je n'eusse plus aucun es- 
poir au sujet de mon ex-fiancée... 
| (Entre parenthèses on a cru tri- 
ompher beaucoup, en réussissant 
à détourner de moi cette jeune 
fille.) 

| Il eut undéger rire. 
| —— Alors, Hubert ... vous ne la 
regrettez pas?... Moi qui croy- 
ais... Moi qui ne savais com- 
ment vous annoncer ... 

— Tranquillisez-vous, ma peti- 
ite Noémi... Je ne regrette rien 
| du tout, assura le jeune homme, 
d’un ton ferme. 

— Ah! que je suis contente ... 
{Je vais pouvoir me reposer un 
| peu, soupira Noémi, accablée de 
lassitude. Je me suis tant tour- 
mentée. À présent, je voudrais 
pouvoir rester dans un coin, sans 
bouger, sans penser à rien. Il me 
semble être:à bout de forces. 

Hubert la regardait d'un air 
inquiet, 11 lui prit la main. 

— Noémi, vous avez la fièvre. 

— Peut-être bien... Mais non, 
je ne veux pas de docteur... Je 


| vais dormir. Et demain, il n'y pa- 


raîtra plus. 

Mme Dassy, qui revenait, s'é- 
tonna, emmena la jeune fille, s'oc- 
cupa d'elle, maternellement, 

Et Noémi fut malade, durant 
quelques jours, d’une sorte de r1è- 
vre nerveuse, Très ennuyée que 
cet accident lui arrivât dans cette 
maison étrangère, la jeune fille 
fit effort pour guérir. Le docteur 
lui ordonna de vivre absolument 
tranquille, afin d'apaiser ses nerfs, 
un peu ébranlés par toutes ces 
secousses. 

Noémi décida de partir, aussi- 
tôt, pour un endroit où elle serait 
absolument inconnue. Elle n'avait 
plus à s'occuper d'Hubert, dont 
Me Dassy s'occupait désormais. 
Les affaires de son cousin, sauf 
imprévu, ne la concernaient plus 
guére, Il était séant de s'éloigner. 
D'ailleurs, cet éloignement lui se- 
rait salutaire, 

Hubert s'inquiéta d'elle, de ses 
projets, lui dit très affectueuse- 
ment au revoir. Pendant son ab- 
sence, Me Dassy arrangerait tout. 
Plus tard, on verrait, Lui, Hubert, 
avait toujours l'intention de pro- 
curer à sa cousine une existence 
à son goût... Voire une place 
dans une maison de famille, si 
elle préférait encore ce genre de 
vie aux projets qu'Hubert pour- 
rait, plus tard, lui soumettre. 

Lorsque la jeune fille se trou- 
va en route pour Lisieux, où elle 
avait fait la promesse d'aller en 
pèlerinage, elle découvrit dans 
son sac à main un beau porte- 
feuille à ses initiales. Et ce porte- 
feuille était loin d'être vide. 

L2 LA 


Hubert Mauroux s'en alla pas- 
ser quelques_jours dans un, sim- 


ple presbytère, chez un prêtre | 
| profonde de laquelle Pavlov eut 


qui avait été, autrefois, vicaire à 
Valensolles. 

A son retour, le jeune homme 
vint remercier Me Dassy de l’as- 
sistance efficace accordée par ce- 
lui-ci, en cette déplorable affaire, 
et s'informer de la marche des 
événements. 

Me Dassy était dans son jar- 
din. Il regarda venir le jeune hom- 
me, en admirant son beau visage, 
sa distinction. 


“Tous les dons, pensa-t-il. M. | 


Mauroux oubliera le passé et se 
refera rapidement une vie heu- 
reuse.” 3 

Et il s'avança au-devant du vi- 
siteur. D: 

— Que de remerciements j'ai 
à vous adresser, cher maître, dit 
celui-ci, d’un ton chaleureux. Grà- 
ce à vous, me voici délivré de tou- 
tes les difficultés. 

— Ce n'est pas à moi que vous 
devez le plus de gratitude, répon- 
dit doucement le vieil avocat, 
mais à votre cousine, Mile Mau- 
roux. 

— Je le sais bien, reconnut le 
jeune homme. Seulement, 
n'abolit pas ce que vous avez fait 
et votre aide nous 

| grand prix. 

Les deux hommes causèrent, 
| durant quelques instants. Puis, 
Me Dassy emmena son visiteur 
das son cabinet. Il l'invita à s'as- 
seoir et, ceci fait, demanda: 

— Monsieur Mauroux, me per- 
mettriez-vous de vous donner en- 
core un conseil. x 

— Je vous en prie, cher maitre. 
| — Eh bien! je vais vous parler 

en avocat et en vieil ami... Ma- 
riez-vous. sans plus attendre... 
| Vous êtes seul... Marier-vous, 
| ayez des enfants . .. Et, cette gran- 
| de fortune se trouvant munie de 


cela | 


& été d'un 


| V 


| 


| 


Nous vivons à une époque où! bonheur ou le malheur, la digni-| mage à Nicolle dans le 
\les témoignages sont à la mode.! € ou 


Nous sommes tellement dominés | 


par l'événement, fascinés par l'ac- 
tualité, que nous cherchons natu- 
rellement à porter témoignage, à | 
rendre position devant les pro- 

lèmes qui angoissent les hom- 
mes. Jamais la littérature pure! 
n'a été. aussi peu goûtée, jamais | 
les hommes n'ont autant cherché 
à dégager même des ouvrages les 
moins engagés, des leçons pour| 
notre temps. Jamais non plus les 
écrivains n'ont autant senti le be- 
soin de se confesser publiquement, 
et jamais le public n'a pris un 
tel goût à ces confessions. Les 
journaux, les mémoires, les écrits | 
intimes, les correspondances sont | 
à la mode: on s'intéresse de plus| 
en plus à l’homme, de moins en! 


moins à l'oeuvre, C'est un signe ! 
des temps | 
Après maints autre Georges | 


Duhamel a voulu écrire ses mé- 
moires, réunis sous Île titre collec- 
tif: Lumière sur ma vie. Le tome; 
vient de paraître, les Espoirs | 
et les épreuves (Paris, Mercure | 
de France, 1953). Ce tome cou-| 
vre les années qui ont suivi la! 
première grande guerre, ces an-| 
nées de prospérité étonnante qui! 
furent suivies des années de la| 
grande dépression économique des | 
années 30, On y voit Duhamel dé- | 
jà sollicité par l'événement, dé- | 
jà écrivain engagé, parcourant 
toute l'Europe, venant en Arné-| 
rique, et cherchant partout à com- | 
prendre ce que l’homme fait de 
l'homme: le visage humain qu'il 


donne à une terre, les puissances | colle a exercée sur Duhamel. 


conscientes et occultes qui pré-| 


parent la paix ou la guerre, le! qu'on trouve aussi un bel hom- 


Chronique medicale 


su 


l'indignité. Duhamel fut 
toujours un grand voyageur, mais 


| cet écrivain est aussi un médecin | 


et cela éclaire toute une partie| 
de son oeuvre. Il y a, en effet, | 
toute une partie de cette oeuvre | 
qui n'est pas autre chose qu'une 
sorte de diagnostic de la condi- | 
tion humaine: Duhamel a passé] 
sa vie à prendre le pouls de l'hom- | 
me. Et ce qui donne son poids à 
son oeuvre, c'est précisément ce 
sens de l'humain qu'il a toujours | 
eu et qui a toujours donné une | 
sorte de tendresse à ses oeuvres| 


«même les plus voisines du déses- 


poir. 

C'est un fait que Duhamel a ac- 
cordé dans son oeuvre une place 
importante à la mort, à la souf- 


france, à la maladie, à la folie 
humaine. Et c'est un fait qu'il pas- | 
se pour un écrivain optimiste. | 


C'est que, même s'il a abordé tous 
lies thèmes dont les existentialis- | 
tes ont fait leur pâture, Duhamel 
a su garder sa foi en l'homme et | 
ii a su, comme le titre de son 
dernier livre l'indique, perpétuer | 
espoirs au sein même des| 
épreuves, Mais ces espoirs sont 
humbies, ils sont à la mesure de 
l'homme. L'optimisme scientifi- 
que du XIXe siècle est désuet et 
Duhamel a été amené à recon- 
naitre, avec beaucoup de scien- 
tistes de notre époque que ‘la 
raison, cet instrument merveil-| 
leux, n'expliquera pas tout dans 
le domaine de la vie”. C'est d’ail- 
leurs là une phrase qui rappelle 
ceile de Nicolle moribond, et on 
sait quelle profonde influence Ni- 


les 


On peut signaler, en passant, 


Dorrière le rideau de fer 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriotr'') 


On ne sait que peu de choses 
sur ce qu'est la médecine sovié- 
tique. Alors que tous les pays du 
monde reçoivent avec joie les pra- 
ticiens d'où qu'ils viennent et leur | 
ouvrent largement les portes de 
tous leurs hôpitaux et de tous 
leurs laboratoires, l'U.R.S.S. ne 
réserve la visite de certains de 
ses centres d'études qu'à quelques 
confrères sélectionnés dont l'en- 
thousiasme subséquent ne con- 
vainc personne, 

On a tout de même ainsi ap- 
pris.que les médecins russes trai- 
taient une foule de maladies, de- 
puis les névroses jusqu'à l'ulcè- 
re de l'estomac, au moyen de cu- 
res de sommeil prolongé. C'est} 
cette méthode appliquée à l'hy- 
pertension artérielle qu'expliquait 
dernièrement à Paris, le profes- 
seur Feldman, de Moscou. 


La médecine soviétique moder- 
ne est basée sur l'oeuvre scienti- | 
fique d'Ivan Petrovitch Pavlov 
(1849-1936), le père des ‘réflexes | 
conditionnels'”. Selon cette théo-| 
rie, notre comportement, notre 
manière d'être est le résultat de 
l'accumulation dans notre cer-| 
veau d'une foule de réactions, de | 
réflexes graduellement induits et 
développés par un long appren- 
tissage conscient ou inconscient, 
où l'association des idées joue un 
rôle essentiel. Toutefois, lorsque | 
l'acquisition d'un nouvéau ré- 
flexe exige un effort d'adapta- 
tion disproportionné à nos réser- | 
ves, l'organisme essaie de se dé-! 
fendre et un des meilleurs moyens 
qu'il ait à sa disposition, c'est le | 
sêmmeil. En 1922, lors d'une inon- 
dation à Léningrad, des chiens, 


|énfermés dans des cages de la- 


boratoire, furent terrorisés à la 
vue de l'eau qui allait les noyer. 
Ils en reçurent un tel choc qu'ils | 
s'effondrérent dans une léthargie 


toutes les peines à les tirer. Il en| 
conclut que le sommeil inhibe, | 
empêche l'installation d'un réfle- 
xe trop difficile à assimiler. D'où 
l'idée de mettre l'organisme en 
veilleuse lorsqu'il est assailli par 
une maladie dont l'origine psy- 
chique est probable, par une de 
ces affections appelées aujour- 
d'hui ‘“psychosomatiques”, parce 
qu'on pense qu'elles sont le ré-| 
sultat de réflexes massifs venus | 
dés centres nerveux supérieurs: | 
hypertension artérielle, angine de 
poitrine, ulcère gastro-duodénal, 


| colite ulcéreuse, etc. 


Dans les milieux scientifiques | 
occidentaux, si l’on reconnait a 
ces hypothèses un certain attrait, 


on hésite encore beaucoup sur 
leur rigueur expérimentale. En| 
U.R.S.S., elles sont officielles et 


ont valeur de dogmes. | 


Quoi qu'il en soit. le professeur 
Feldman a utilisé, depuis 1946, le 
sommeil pour améliorer ses hy- 
pertendus. 11 donne aujourd’hui 
ses résultats portant sur 46 cas 
dont 39 femmes et 7 hommes. Il 
s'agissait toujours d'hypertension 
“neurogène”, correspondant pro- 
bablement à ce que l'on désigne 
chez nous du nom d'hypertension 
essentielle, c'est-à-dire de cause 
encore inconnue. 

Tous ces patients à l'entrée dans 
le service se plaignaient de maux 
de tête, de vertiges, de bourdon- 
nements d'oreilles, de douleurs 


précordiales, etc. Après un exa-| 


men complet, ils sont répartis par 
trois dans des chambres aux fe- 
nêtres obscurcies et à l'éclairage 
tamisé. Des infirmières spéciali- 
sées sont là jour et nuit. Le ré- 


| plusieurs héritiers directs, vous | gime alimentaire est normal. Le 
| serez complètement rassuré au |traitement par le sommeil eom- 
sujet de tentatives tcujours pos- | mence le plus souvent le onzième 


sibles ... 


plus revenir à l'assaut. 
Hubert sourit. 
(A suivre) 


Quoique j'espère bien 
que ces parents avides n'oseront 


jour, et le repos seul amène dé- 
jà une baisse de la tension, bais- 


| se qui n’est malheureusement. pas 


précisée. Enfin, on fait dormir 
le malade de quinze à dix-huit 


pendant dix 
jours, au moyen d'un barbituri- 
que, l'amytal sodique. Le som- 
meil ainsi provoqué rappelle le 
sommeil naturel, mais les mala- 
des se réveillent au moindre bruit 
ou à la suite d'un frôlement. Par- 
fois on fait marcher un métro- 
nome dont les battements régu- 
liers incitent à la détente. 


heures par jour, 


livre de Pasteur Vallery 
Heros de l'esprit français 
Amiot-Dumont, 1952), où il € 

question de quelques écrivains et 
artistes, mais dont meiile 

res pages rappellent l'oeuvre de 
certains grands médecins et sa 


les 


vants: Pasteur, Roux, Yersin, Ca 
mette, Metchnikoff, Bordet, N 
colle, etc. A cet ouvrage, il faut 


“jouter Louis de Broglie, physi 
cien et penseur (Paris, Albin M 
chel, 1953), hommage grand 
savant français rédigé par quel 
ques-uns des plus grands scien 


au 


tistes de notre temps: Einstein, 
Pauli, Rosenfeld, Heisenberg, Yu 
kawa et autres, dont les Curie 
en tout dix lauréats du prix No 
bel. L'ouvrage renferme plusieu 
mémoires scientifiques — aux 
quels je n'ai pas compris un mot 
mais aussi des textes plu n 
ples sur l’homme et son oeuvre 
dont une présentation de Duha 


mel, une méditation de Gilson, des 
mémoires de Maurice de Broglie 


un portrait d'André George et un 
texte de Louis de Broglie lui-mé 
me 

Ce que, dans le dom e de !a 
physique comme dans le domai- 
ne de la médecine, on peut dé 
couvrir, pour peu qu'on veuille 
bien ne pas se fermer les yeux 


obstinément, c'est que l'homme et 
le monde sont des mystères que 
la raison ne peut epuiser, et que 
tout déborde les puissances de la 
raison de toutes parts. La raison 
est, comme le dit Duhamel, un 
instrument merveilleux, mais c'est 
un instrument qui a des limites, 
et c'est ce qu'il importe de ne 
pas oublier, C'est, en tout cas, un 
des mérites de Duhamel que de 
nous l'avoir rappelé si souvent, 


Malgré les épreuves, et elles 
sont souvent pénibles et parfois 
générales, l'homme garde l'espoii 
C'est qu'il y a en lui des vertus 
qui dépassent la raison, comme 
on en trouve une illustration dans 
Mon métier d'homme de Domini- 
que Terrail (Paris, Gillimard, 
1953). Comme Duhamel, Domini- 
que Terrail est médecin, mais el- 
le est une femme-médecin et, con- 
trairement aux idées reçues, elle 
a voulu pratiquer à la campagne 
C'est cette expérience qu'elle ra- 
conte dans son livre, qui est un 
document humain émouvant, et 
souvent étonnant, En fermant le 
livre, on reconnait qu'i porte bien 
son titre: la pratique de la mé- 


| decine en province est vraiment 


un métier d'homme, mais une 
femme a su le pratiquer et en 
tirer un livre plein de saveur, En 
lisant un tel ouvrage, on sent 


Le bilan s'établit ainsi: 28: ré-| qu'on est toujours au niveau de 


sultats excellents, 9 assez bons, l'humain, 


9 échecs. Dans les cas favorables, 
la pression artérielle a diminué 
de 30 à 40 millimètres à la fin du 
traitement de dix jours de som- 
meil, mais on ne fournit aucune 
précision sur les suites éloignées, 
et on n'affirme pas que les chif- 
fres se sont maintenus. 

Force est donc de conclure que 
le professeur Foldman n'a pas ap- 
porté la preuve mathématique de 
la ‘supériorité de la méthode so- 
viétique sur celles employées par 
les médecins ‘bourgeois’. Ce qui 
ne veut pas dire, loin de là, qu'el- 
le soit dénuée dtintérêt. 

Dr J.-G. LAURIN 


s 


LE 


qu'on ne quitte pas 
l'homme d'un pas, et c'est aussi 
ce qui frappe dans une oeuvre 
comme celle de Duhamel, Evidem- 
ment, ce dernier est, lui aussi mé- 
decin et son oeuvre en porte la 
marque. Celui qui, pendant des 
années, à vécu parmi les corps 
malades ne peut facilement ou- 
blier les limites de l'homme, com- 
me il est le témoin aussi des ver- 
tus dont certains font preuve au 
milieu même des souffrances ler 
pires. Ni ange ni bête: mais hom- 
me, voilà ce que semble nous rap- 
peler sans cesse Duhamel dans 
une oeuvre qui est une des plus 
honnêtes de notre temps. 


SZ 


DB pce 


par Noel DUCHESNE 


Adresser toutgs communications concernant le bridge 
au Chroniqueur dû Bridge, La Liberté et le Patriote, Winnipeg. 
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Conperation de l'adversaire 

Il y a certains contrats qui ne 
peuvent être réalisés sans la co- 
opération de l'adversaire. S'il 
n'est pas toujours facile de for- 
cer un adversaire à travailler en 
faveur de votre cause, du moins 
vous devez lui en laisser l'occa- 
sion. 
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Passe 
Entame: valet de trèfle. | 
La distribution étant très ex- 

centrique, le déclärant ne peut 
espérer un partage favorable des 
atouts et doit s'attendre à perdre 
deux levées à cette suite. Alors 
que l’entame à tréfle menace de 
faire disparaitre l'unique ren- 
trée au Mort, à lui seul le décla- 
rant n’est pas en état de réaliser 
son contrat; la coopération de 
l'adversaire devient donc néces- 
saire. Comment l'obtenir? 


Les adversaires, à ce moment, 
ne peuvent se faire un image 
exacte de la distribution de Sud. 
De plus, la présc.. > de la dame 
de trèfle au jeu du Mort est un 
bel appât. 11 s'agit de laisser aux 
adversaires la tentation de cap- 
turer cette carte. A la premiére 
levée, le déclarant appelle tout 
simplement le trois de trèfle; 
Est en fournit le huit et Sud le 
sept. Ne soupçonnant aucune- 
ment un piège, Ouest retourne le 
dix de trefle. La ruse du décla- 


prend la deuxième levée de son 
as de trèfle, le déclarant en pro- 
fite pour écarter son as de pique. 
Sur le roi et la dame de pique, 
Sud dispose de ses aeux carreaux 
perdants. À la premiére deman- 
de d’atout, Est doit en jouer l'as. 
Quelle que soit la carte que choi- 
sisse l'adversaire, le déclarant 
obtient la main. Une autre levee 
sera cédée à la dame d'atout 
d'Ouest, mais le contrat sera rea- 
lisé car les pertes seront limitées 
à un trèfle et deux atouts. 

Si la première levée avait éte 
gagnée par l'as de trefle du Mort, 
par la suite le déclarant n'aurait 
pu éviter la perte de deux atouts 
et de deux carreaux, subissant 
ainsi une chute d'une levée. 

* x * 
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Entame: as de carreau, 

Après son as de carreau, Ouest 
fait suivre l'as de piqu- puis en 
retourne le six qui est pris par 
le roi du Mort. Après deux de- 
mandes d'atout, les adversaires 
se trouvent épuisés et la main 
est au Mort. 

Vous basant sur les informa- 
tions fournies par les enchères, 
comment devez-vous procéder? 


Bonne semaine. 
———————————————————— 
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& FILS 


Horlogers suisses 


238, rue Main, Winnipeg, Man. 
{Vis-à-vis Consolidated Motors Co.) 


Téléphone 92-6625 


Reservoirs d'entreposage 
pour fermes 


Réservoirs d'entreposage en aoier 
pour usage sur le sol, bouts renfor- 
cés avec ou sans support de pieds en 
fer angle ou bases basses. Capacité 
3500, 500, 1,000 gallons, 1 ou 2 com- 
partiment éprouvées 100% et ga- 
antis contre tout coulage., Egale- 
ment accessoires pour boyaux et 
aA)Jutages 

Ecrivez prix, 


GREEN'S STOVE & FURNACE LTD, 


915, ave Logan Winnipeg, Man. 


pour obtenir eic., a 


CORSETIERE 


représentant la Compagnie Spen- 
cer. Corsets et brassières faits in- 
dividuellement pour chaque per- 
sonne. Aussi supports chirurgicaux 
pour hernie et épine dorsale. S'a- 
dresser à Mme Germaine Courteau, 
96, rue Sherbrook, Winnipeg. 
Téléphone: 35-226. 


Poils Disgracieux 


Signes, verrues, boutons Nous 
£arantssons absolument de les en- 
lever pour toujours. Nouvelle mé- 
thode sans douleur Traitements à 
partir de $20C0. Un seul traitement 
sutfit pour enlever pour toujours 
les poils des jambes et des bras 


The Dermic Institute 


500, édifice Kensington—Tél #24 110 
WINNIPEG 


Et nous vendons à termes si faciles! 


FONTAINE & COMPAGNIE 


Mais oui . Bien sûr . . . Nous 
vendons toujours nos réfrigérateurs 
à cinquante cents par jour 

Pas de paiement comptant, pas de 
paiement mensuel, pas de frais 
d'installation. Voici comment: Pres 
de votre réfrigérateur, nous instal- 
lons un compteur (meter), Chaque 
jour, vous y déposez cinquante 
cents. Une fois par mois. voys nous 
apportez le tiroir où se trouve l'ar- 


gent, on vous donne un reçu et 
lorsque le montant est payé, le 
‘tridge” est à vous. Pensez-y: 

CINQUANTE CENTS PAR JOUR 


PAS DE PAIEMENT COMPTANT 


FONTAINE & COMPAGNIE 
165, ave Provencher — Tél, 20-1425 


La saison des 
nouveaux mariés et 


Voici le mois de mai 
mariages. AUX 
aussi à ceux dont ce n'est plus si 
nouveau, offrez un cadeau d'anni- 
versaire utile. Cadeau dont ils se 
serviront chaque jour et qui cha- 
que fois vous rappellera à leur bon 
souvenir. Donnez-leur quelque cho- 
se d'électrique. Pour tout ce qui est 
éléctrique, bien entendu, voyez: 


FONTAINE & COMPAGNIE 
165, ave @rovencher Téi.: 20-1425 


HOTEL MENARD 


186, ave Higgins, Winnipeg 
{Vis-a-vis la gare du CPR) 


courante, chaude et froide, 
dans chaque chambre 
$200 par jour, en montant 


Téléphone 92-8746 
Léo #t Oliver MENARD, prop. 


Eau 


N. & F. SCARDINA 


OPTICIENS D'ORDONNANCES 
App. 1, 393, ave Graham, Winnipeg — Tél. 93-7823 


Nous serons heureux de taire pour vous 


un 


rendez-vous avec Votre spécialiste de la vue ÿ 


ON PARLE FRANCAIS 


WILFRID ROYAL & COMPAGNIE 


Tous genres d'assurances 


314-5, édifice Avenue 


Winnipeg, Man. 


Téléphones: 931 558-9 


POUR ACHAT, VENTE ou ECHANGE de pro 


iétés de ville ou 


de compagne, MAISONS, DUPLEXES, BLOCS de résidence ou 


de commerce, 


FERMES de 


tous g 


es, HOTELS ou 


autres COMMERCES & la campagne, 
S'ADRESSER A 


ARPIN REALTY 


668, avenue Tache, St-Bonitoce, Mon. 


-R ARPIN — Tel 


Bureau 


20-8023; residence 42-3618 


FRANK SIMONITE CO. 


403, édifice Time (en tace d'Eaton) 


Tel.: 92-6170 


Nous 
Norwood et St-Vital 
tez-nous grätuitement 


avons touliours un bon choix 


Tel.: 92-6179 


de residences 


a St-Bontitace 


Fernuers, avant de vous etablr en ville. consul- 


Vente el achat de MAISONS — MAGASINS — garages — fermes, ele. 


O.-J. DE STEUR, representant français 
56, avenue Lawndale, Norwood — Telephone: 42-2285 


A VENDRE — Propriété de 


766-7C. 


ee 


HOTEL A VENDRE 


Demandé: couple marié, sérieux, avec 


$15,000.00 comptant, pour acheter 
hôtel de campagne faisant $9,000.00 
par an. 

S'adresser à 


APOLLINAIRE GENDRON 


185, ave Provencher, St-Boniface 
Tél.: 20-2531; le soir: 93-3074 
333-6C. 


UN PIANO A VENDRE, marque Bell. 


S'adresser à 682, rue Taché, St-Bo- 
niface. 827-6C. 


A VENDRE — Chestertield et 1 chaise 


roses, comme neufs, S'adresser à 678, 
rue St-Jean-Baptiste, St-Boniface, 
Téléphone: 20-2551, 826-7P. 


14 acres, 
10 minutes du village de Duck Lake. 
Maison semi-moderne 24 x 32, 7 pie- 
ces, 2 étages; soubassement; chauf- 
fage centra!. Eau en quantité. Idéa- 
le pour ferme laitière ou d'élevage. 
Etable, porcherie, poulailler, autres 
bâtiments, Auñaine exceptionneile à 
$6,000.00 comptant ou $6,600.00, à ter- 
mes S'adresser À Guy Pelletier, 
Duck Lake, Sask, 822-8P, 


IMMEUBLES À VENDRE 
Maisons ce ville, établissements 
de commerce et fermes 
Service sûr, prompt et couriois 
Voyez Kené Pariseau ou 
W. C. À. Grant 
Venez, téléphonez, écrivez 
ou télégraphiez 
Four Provinces Investment Co. 

300, rue Main 
Tél: 92-5266 Le soir: 93-5395 
Fondé il y a 36 ans 


Prenez vos vacances au printemps, 
avant l'arrivée des moustiques et 
des grandes chaleurs. Prix spécial 
pour mai et juin: $15.00 par semai- 
ne, pour cabine meublée au complet. 
A 40 milles de Winnipeg. 


Faites vos réservations d'avance À 
GILBERT RESORT 


Téléphone: Selkirk 809 — 23 
665-1C. 


C. R. DUFAULT LIMITED 
ENTREPRENEURS 


Chauffage — Ventilation 
Plomberie 


Tôle - Foyers mécaniques + Plan- 
chers en tuiles asphaltées - Clima- 
tisation - F.omberie - Toitures 


677, rue St-Joseph, St-Boniface 
Téléphone 20-2505 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


266, rue Sherbrook 
Winnipeg Tel.: 3-7258 


Mesdames! 
Votre 
nouvelle 
permanente Ces 

Dernières modes 
de New-York, 
Paris et 
Holly wood 


Perrnanentes à froid, prix régulier 


$15.00 avec une bouteille 
gratuite de parfum 


Seulement 55.00 


Amenez votre famille 


GOLDEN BEAUTY SALON 


St. Mary's et Hargrave, Winnipeg 


A une nix au sud de la gare 
des autobus 


Vis-à-vis la cathédrale Ste-Marie 


Pour rendez-vous 
telephonez à 92-5902 - 92-3157 


A LOUER — 2 suites 


, rue Bertrand, St-Boni- 
817-7C, 


dresser À 174 
face. 


de 3 chambres, 


modernes, 1 meublée ou non: au 
premier plancher Prés basilique 
Adultes seulement. Téléphoner à 
93-6845, 818-6C. 


A LOUER AU NORWOOD — Suite de 


2 chambres meublées; avec réfrigé- 


rateur. Prés église du Précieux-Sang. 
S'adresser à 171, rue Kitson, Nor- 
wood, 8#15-6C. 


A LOUER — Grande chambre meublée 


pour 2 jeunes filles. Cuisine moderne 


pour locataires seulement. Emplace- | 
ment excellent, près de tout. Télé- 
phoner à 93-9044, 782-6C. 


ON DEMANDE 
Fille pour servir au comptoir d'un 
restaurant 


Temps partiel ou régu- 
S'adresser à Ritz Confectionery, 
Provencher, St-Boniface, 

820-7C, 


lier 
Taché et 


ON 
Hommes ou 


DEMANDE 

garçons pour aider 
dans une buanderie. Pourraient ga- 
gner $35.00 à $40.00 par semaine 
pour commencer. Emploi régulier, 
vacances payées. S'adresser immé- 
diatement à New Method Laundry, 
372, rue Burnell, Winnipeg. 

840-6C. 


ON DEMANDE 
IMMEDIATEMENT 


pour bureau d'avocat: sténogra- 
phe avec expérience ou non mais 
désireuse d'apprendre. Doit con- 
naître la sténographie anglaise 
S'adresser au plus tôt à C. P. 100, 
Gravelbourg, Sask. 821-6C. 


ON DEMANDE 


Des bouchers. Jeunes gens avec 
ou sans experience qui aimeraient 
s'entrainer au métier de dépeceur 
de la viande vendue au détail 
C'est une excellente occasion pour 
tout homme qui désire faire par- 
tie d'une organisation progressive 
de denrées alimentaires 

Bonnes conditions de travail. 
Tous les avantages d'un employé, 
Occasion d'avancement. 

Pour plus amples détails, s'adres- 
ser en personne ou écrire à l'a- 
dresse suivante 


Employee Relations Dept. 
Canada Safeway Ltd, 
313, ave Pacific, 
Winnipeg, Man. 
834-6C, 


On demande 
immédiatement 


50 opératrices 
de machines 
électriques 


Nous avons du travail continuelle- 
ment pour remplir une grosse com- 
monde de ‘’parkas' rnilitaires. 
Opératrices expérimentées préfé- 
rées, mais les jeunes tilles inexpé- 
rimentées jouissent d'une excel- 
lente surveillance qui leur permet 
pprendre tout en gagnant. Con- 
ditions excellentes de travail. $a- 
laires selon le plus haut standard. 


S'adresser à 


Canadian Garment Ltd. 


322, AVENUE BANNATYNE 
WINNIPEG 


805-€6C 


| St-Boniface 


ON DEMANDE — Suite de 2 ou 3 
chambres à St-Boniface; près église, 
Pour couple âgé sans enfants, Ecrire 
à Boite 832, La Liberté et le Patriote, 
619, avenue McDermot, Winnipeg. 

832-6C. 


ON DEMANDE ps Dame ou demoiselle, 
pour travail domestique. Téléphoner 
À 20-1694, 831-7C. 


ASSOCIATED INSURANCE 
AGENCY LIMITED 
618, edifice Mcintyre 

Téléphone 93-5405 
A VENDRE 

St-Boniface — Cottage moderne de $| 
chambres, chaurfage à air chaud. 
Prix, $6,800.00, à termes. | 

St-Boniface — Maison moderne de 8] 
pièces. Prix, $9,200.00, à termes. 

St-Boniface — Maison moderne de 6 
pièces. Frix, $5,500.00; comptant re- 
quis, $2,000.00. 

Duplexe de 7 pièces, 
entrées privées. Prix, $6,900.00, à ter- 
mes, 

St-Boniface — Cottage moderne de 3 
pièces. Prix, $4,00000, à termes. 
Norwood — Maison de 7 pièces; très 
bel emplacement; planchers de bois 

dur. Prix, $8,500.00, à termes. 

St-Vital — 5 acres de terrain avec mai- 
son de 6 pièces. Prix, $7,300.00, à ter- 
mes. 

St-Vital — Bungalow de 4 pièces: sou- 
bassement à la grandeur: chauffage 
à air chaud, Prix, $3,500.00; comptant 
requis, $1,000.00. 

St-Vital — Bungalow de 5 pièces, fini 
stuc;: 3 chambres à coucher; plan- 
chers de bois dur; chauffage à air 
chaud. Prix, $13,800 00; comptant re- 
quis, $2,000.00 

Le soir 


M. À. SYLVESTRE 


500, rue Ritchot - Tel. 20-6974 
812-6C. 


UN AGENT TECHNIQUE EN 
CONSTRUCTION AUTOMOBILE 
(DEVIS DE PIECES) 


Troitement jusqu'a $4,940 
selon la compétence 


pour le ministère 


de la Défense nationale 
a Ottawa 


On peut obtenir les détails per- 
tinents et des formules de de- 
mande au plus proche bureau 
de la Commission du service 
civil, du Service national de 
placement ou des Postes. 


3133. 


Occasions d'emploi 
(Service fédéral) 


Surveillant de la formation profes- 
sionnelle, Ottawa, $4,980-$5,620. 


Agent du personnel, Défense natio- 
nale, Esquimailt (C.B.), $4,900-$5,540. 


Agent des édifices (dépôts d'arme- 
ment de la Marine), Ottawa, jusqu'à 
55,240, 


Agent 
automobile 
qu'à 54,940. 


Lgents d'information, Pécheries, 
divers centres, $3,830-$4,520, 


Rédacteur, Défense nationale, Otta- 
wa, 53,530-$4,520. 


Techniciens en aéronefs (défauts et 
modifications), Ottawa, jusqu'à 
54,180. 


Technicien en modification d'aéro- 
nefs, Ottawa, jusqu'à $3,530. 


Sténographes et  dactylographes, 
Ottawa el autres centres, #$1,690- 
52.240 et 51,380-51,780, 


On peut se procurer les détails 
pertinents et des formules de 
demande aux divers bureaux 
de la Commission du service 
‘ L du Service national de 
lacement ou des Postes. 


technique en construction 
(devis de pièces), jus- 


3125. 


St-Boniface 


| Tel. 


St-Boniface — Comptoir à 


| Hôtel 


chauffage à eau chaude. Prix, #$11,- 
800.00. 

Commerce d'épiceries 
immeuble moderne. 


et de viandes; 
Chiffre d'affaires: 
logement de 4 pièces. Prix, $16.000.00 
plus marchandises, environ $3,000.00. 


S'adresser à 


TOUGAS REALTY 


190, avenue Provencher 


Téléphones: 
BUREAU — 20-8118 


A.-1, Boulanger (rés): 93-2114 


CU 


ROYAL REALTY CO. 


516, édifice McIntyre 


M. 1.-R. POIRIER 
(Representant francais) 


92-5801 Tel. 92-7702 
A VENDRE 


lunches et 
chiffres d'affaires, 860 
modernes 


casse-croûte; 
ar jour, Aménagements 
ogis de 3 pièces. Prix, édifice et 
aménagenmients: seulement $8,800.00 
$2,50000 comptant, balance comme 
loyer. 


Près de Winnipeg — Ferme de 300 a- 


cres, 200 en culture: 34 têtes de be- 
tail; instruments aratoires au com- 
let; très bons bâtiments: électricité, 
onne eau. Revenus du lait: plus de 
$600 par mois. Prés d'un tres gros 
village Une aubaine incomparable. 
Le tout, contrat de lait, ferme, ma- 
chineries et troupeau: seulement 
$27,000.00; $13,000.00 comptant seule- 
ment; balance comme loyer. 


St-Boniface — Bungalow de 4 pièces 


fini stuc, 1 chambre finie au sou- 
bassement, Chauffage à l'huile. Prés 
basilique. Propriétaire transféré, 
vendra à prix de sacrifice. Accepte- 
rait offre. 


35 milleé de Winnipeg — Ferme de 960 


acres; 650 en culture; bâtiments con- 
venables; très bonne ferme laitière. 
Seulement $60.00 de l'acre, la moitié 
comptant. 

entièrement maderne situé en 
ville; 36 chambres, bar pouvant ac- 
commoder 230 clients. rofits nets 
annuels: $34,000.00. Inspection des li- 
vres ouverte aux intéressés. Prix, 
$145,000.00;, $90,000.00 comptant. 


Le soir 
M. J.-R. POIRIER, tel. 41-876 


308-6C. | 


SOUVENIRS DE 
PREMIERE COMMUNION 


Ensemble chaînette argentée avec 
médaille miraculeuse sur fond bleu, 
chapelet bleu avec cap de fantaisie. 
Dans une jolie boite doublée de 
satin avec inscription ‘Souvenir 
de Première Communion”, Par la 
poste s2.5 
Ensemble chapelet perle satin rose 
avec bracelet oxydé et médaille 
miraculeuse. La boîte porte lJ'ins- 
cription ‘Souvenir de Première 
Communion’. Par la poste 52.25 
Etui de chapelet, cuir blanc fermoir 
bouton pression avec inscription 
dorée ‘‘Souvenir lère Communion”. 
214" x 2%”. Par la poste $0,50 
Etui de chapelet, cuir blanc ferme- 
ture éclair, avec inscription de 
lère Communion. 3 x 214" … 8065 
Brassard et insigne, frange jaune 
dorée. Par la poste 51.50 
Brassard et insigne, frange métalli- 


que dorée, dans une boite indivi- 


la poste 5250 
souvenir, rond, en verre, 
images en couleurs 
garçon. Boîte indivi- 
duelle. Par la poste $035 
Cadre souvenir en verre colorié, 
8%" x 612”. Pour fille ou garçon 
Par la poste $1.50 
Petit Paroissien Romain avec étui 
en celluloïde, fini nacre. Ilustra- 
tions de la messe en couleurs. 156 
pages. Format 3%" x 214”. Superbe 
cadeau pour fillette Par la 
poste 52.75 
Le Bijou des Paroissiens pour en- 
fants, reliure cuir brun marbre, 
illustrations de la messe en cou- 
leurs. 156 pages. tranche dorée, 
format 31," x 214” Idéal pour 
garçon. Par la poste #175 


LA PAPETERIE NOTRE-DAME 


514, avenue Notre-Dame, Winnipeg 
Téléphone 3-1461 


duelle, Par 


Cadre 
vitre bombée, 
pour fille ou 


7173-9C. 


$40.000.00. Coquet | 


813-6C. | 


| 
| 


American. 


TELEPHONE 92-2951 
Angle Edmonton et St, Mary, Wpg. 
643-T.F 


Satisfaction garantie 
52 ans d'expérience 


Haymond Couture — à votre service 


AU 
SAIRS TIRE EXCHANGE 


Graham et Garry, Winnipeg, Man. 


Pneus neufs pour autos, camions et tracteurs 
Vulcanisation — Pneus recouverts de caoutchouc 


Economisez $100 maintenant 


Achetez directement de la fabrique chesterfields, divans 
et autres fauteuils en sections construits selon 
vos propres spécifications. Vaste choix, 


Aussi, nous réparons et recouvrons vos vieux meubles capitonnés. 
Venez voir nos salles de montre 


ATLAS UPHOLSTERING 


Téléphone 26-072 — 283, rue Market 
(Vis-à-vis l'annexe de l'Hôtel de Ville) 
Achats personnels seulement 


e MOTEURS DIESEL (2 volumes) 


Manuel pour mécaniciens en Diesel en français avec mesures cana- 
diennes. Ces volumes décrivent en détail les systèmes de carburateur 
et d'allumage des moteurs Diesel. Des chapitres expliquent la meé- 
canique des diesel et leurs différents systèmes, huilage, refroidisse- 
ment, admission, échappement, alimentation en combustible et 
réglage de la vitesse. Nombreuses illustrations. Plus de 700 pages 
Prix: $9.15 pour les deux volumes, Faites-nous parvenir votre com- 
mande (payable par mandat-poste ou payable CO.D.), 


RENE BROUSSEAU, C.P. 1223, PI. d'Armes, Montréal, MA. 8585 


Emplois de 
Météorologistes 
offerts aux gradués 


Occasions dans une sphère scientifique en expansion 
pour les gradués qui ont suivi des cours en 


Physique et Mathématiques 
Aucune expérience antérieure en météorologie n'est requise 
Les employés recevront sur place une formation scienritique poussée 
Pour details, écrire à la: 
COMMISSION DU SERVICE CIVIL 
1,200, RUE BAY TORONTO 5 (ONTARIO) 


735 


? À vendre 


Bungalow entière- 
ment moderne de 4 
piéces, plus salle de 
jeu au soubassement. 
Chauffage automati- 
que à air chaud avec 
systéme à l'huile, 5 
minutes de marche de 
la basilique. $9,000.00 
ou meilleure offre: 
environ $5,000.00 
comptant, balance à 
termes, intérêt 4% % 
N.H.A., S'adresser a 
202, rue Despins, S1- 
Boniface, Téléphone: 
93-2162, 


s06-6C. 


